
Le Soviet suprême vote le
budget militaire le plus
élevé depuis quatre ans

Une clause non prévue par la coexistence

« Le danger d'une nouvelle guerre s'accroît »
a déclaré le ministre soviétique des finances

MOSCOU (AP). — A l'ouverture de la session du Soviet suprême,
le parlement soviétique, M. Garbouzov, ministre des finances, a annoncé
pour 1967 la plus grande augmentation du budget de la défense depuis
quatre ans qui va être augmenté de 1100 millions de roubles (6 milliards
de francs) après avoir accusé les Etats-Unis « d'agression criminelle
au Viêt-nam ».

Au cours de la séance qui a été consa-
crée aux problèmes économiques, le mi-
nistre des finances a précisé que le budget
de la défense serait de 14,500 millions de
roubles (80 milliards de francs) contre
13,400 millions de roubles (75 milliards
de francs) pour l'exercice en cours.

M. Garbouzov a justifié cet accroisse-
ment par les « actes agressifs des milieux
impérialistes américains » .

Brejnev présent...
S'adressant aux 1517 membres du Soviet

suprême et aux dirigeants du parti parmi

lesquels figuraient M. Léonid Brejnev, chef
du PC soviétique et M. Kossyguine, pré-
sident du conseil, le ministre a précisé que
« la situation internationale se trouve aggra-
vée et le danger d'une nouvelle guerre
s'accroît » .

Selon les experts occidentaux, les chiffres
annoncés par M. Garbouzov, ne peuvent
être comparés avec ceux des budgets occi-
dentaux , car certains domaines tels i que
la recherche scientifique et la construction
des machines masquent des dépenses mili-
taires.

Au début de la séance, M. Baibakov, vice-

'' ' ¦ ' \.La tribune du Soviet suprême pendant le discours de M. Baibakov, à qui l'économie
soviétique donne beaucoup de soucis. (Téléphoto AP)

président du conseil soviétique et président
du Gosplan (comité du plan d'Etat) avaient
défini les objectifs fixés par le plan pour
1967, qui ont pour but de renforcer l'éco-
nomie et la puissance défensive de l'URSS
et d'assurer un nouvel accroissement consi-
dérable du bien-être du peuple soviétique.

Les difficultés
de l'économie soviétique

Evoquant la production industrielle , il a
précisé qu 'elle doit augmenter de 8,4 %
cette année par rapport à l'an dernier ,
alors qu'on n'avait prévu que 6,7 % d'ac-
croissement.

11 a reconnu cependant que plus de
17 % des entreprises industrielles n 'ont pas
réalisé leurs objectifs de production pour
1966, et qu'il en résulterait pour l'Union
soviétique, une perte de production repré-
sentant plus d'un milliard de roubles.

(Lire la suite en dernière page)

( Walt Disney est mort f
là l'hôpital où il avait !
( été opéré d'un poumon I
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I II avait émerveillé les enfants du monde entier 1

Mickey-Monse > et < Manche-Nelie > ont pris le deuil ¦

Walt Disney.
(Téléphoto AP)

B U R B A N K (Californie) |
(AP). — Walt Disney, qui I
édifia un empire enchanté ]
pour la plus grande joie |
des jeunes du monde en- j
lier avec ses dessins ani- j§
mes et sa célèbre souris i
« Mickey-Mouse », est mort 1
hier à l'âge de 65 ans à I
l'hôpital Saint-Joseph. I

Ses collaborateurs, en l'an- =
nonçant, n'ont pas indiqué la f|
cause du décès qui fait suite =
à l'ablation, le mois dernier, ji
d'une partie du lobe pulmonaire ||
gauche où une lésion avait été =
localisée. ||

(Lire la suite 1
en dernière page) =

L' URSS ACCUSE L'AVIATION
AMÉRICAINE D'AVOIR BOMBARDÉ
DES Q UART IERS DE HANOI

Dans une déclaration publiée par Radio-Moscou

Des fusées «Sam » défectueuses ont pu tomber
sur  la v i l l e , d é c l a r e- t - o r i  ë W a s h i n g t o n

MOSCOU (AP). — Radio-Moscou a diffusé une déclaration
du gouvernement soviétique, accusant les Américains d'avoir
bombardé des quartiers résidentiels de Hanoï, le long du
fleuve Rouge, et d'avoir fait des victimes parmi la popu-
lation civile.

(Lire la suite en dernière page)

LE VALAIS EN LIESSE ACCUEILLE
DANS UN BOUQUET DE COULEURS
LE PRÉSIDENT DE LA CONFÉDÉRATION

TO US LES CŒURS EN ONT TRESSAILLI DE J OIE

20,000 p ersonnes ont acclamé M. Roger Bonvin
De notre correspondant :
C'esf l'homme de la montagne, l'homme

qui, malgré son ascension à Berne, est tou-
jours resté près du peup le que des milliers
de Valaisans accourus sur la capitale ont sa-
lué jeudi après-midi. Roger Bonvin tenant
maladroitement un bouquet d'œillets rouges
et blancs dans ses bras a parcouru les rues
de In cité enrubannée. Les Sédunois avaient

(Lire la suite en avant-dernière page)

déroulé sur l'avenue de la Gare les bannières
de la Fête-Dieu...

Le drapeau vala isan f lot tai t  sur tous les
établissements publics , mariant parfois  ses
étoiles à la croix fédérale.

Dans la cathédrale oii le « Te Deum » de
reconnaissance f u t  chanté , les chanoines du
chapitre avaient fa i t  ouvrir le retable doré
comme aux fêtes  solennelles.

M. et Mme Bonvin an centre et, à gauche, le conseiller fédéral von Moos.
(Avipress - M. France)

AHMEDABAD (ATS-AFP). — Reita Faria, la
dernière « miss Monde », ne doit pas aller au
Viêt-nam du Sud en compagnie du comique Bob
Hope pour distraire les militaires américains, a
déclaré en substance, Mme Indira Gandhi, premier
ministre indien. Le cas de miss Monde agite l'opi-
nion publique indienne depuis le lendemain de son
élection à ce titre suprême et envié. C'est en effet
ce jour-l à que Mlle Faria a signé imprudemment
un contrat pour aller au Viêt-nam du Sud à
l'occasion des fêtes de fin d'année. Notre document
montre (à droite) Mlle Faria s'entretenant aux
Etats-Unis de l'affaire vietnamienne avec l'actrice
Joey Heatherton. (Téléphoto AP)

LE CORPS DU DÉLIT

PERSONNE NE LES AIME
Dans huit jours , Noël ' C'est partout la bousculade des derniers jours avant

la grande fê te .  Il reste tant de choses à faire. Mais tout sera prêt. On n'oubliera
rien , ni personne.

En est-on tellement sûr ? Vn rapide tour d'horizon nous apporte la preuve
du contraire. Autour de nous, dans l'immeuble Que nous habitons, parmi nos
relations, parmi les amis de nos amis (le mot ami est devenu si vague, si f lou,
si élastique) se presse la foule des déshérités, des vaincus de la vie, de ceux qui
n'en attendent plus rien, de ceux dont personne n'attend plus grand-chose.

Ce sont ceux aue l'on appelle avec indifférence , et sans commisération aucune,
e les vieux». Ce sont les vieillards , hommes et femmes, restés seuls au bout d'une
longue existence de labeur et souvent de privation pour autrui. Bien sûr, la plu-
part d' entre eux ont une petite retraite ; on les invite à l'arbre de Noël de la
commune : ils vont au dîner de telle ou telle société de bienfaisance.

Mais cela su f f i t - i l  pour rendre un peu de chaleur, au cœur de la nuit hiver-
nale , à ceux qui parmi tous les êtres sont en définitive les plus vulnérables ?
Plus vulnérables même aue les enfants qui . eux, heureusement , sont en majorité
entourés de l'af fect ion et de l'amour d'une foule de gens , père , mère, oncles,
tantes, frères , sœurs , parrains. Pour les vieillards , il n'existe plus de parents ni
de parrains.

Les sexagénaires , les septuagénaires , les octogénaires, sont perdus dans notre
monde froid , rationnel , fonctionnel , pressé , confortable , pointille%ix. Tout est contre
eux : l'assurance rnaladie qui calcule leurs indemnités avec trop de minutie ;
l'auto oui dans la rue les éclabousse , le facteur même, ce personnage pourtant
si sympathique, qui ne leur apporte jamais ni lettre, ni paquet.

Ils sont plus nombreux a-ue nous ne le croyons , ces grands et pauvres soli-
taires . Car l'espérance de vie est aujourd'hui beaucoup plus grande qu'il y a
seulement vingt-cinq ou trente ans. En 1900 , elle était de quarante ans pour les
nouveau-nés ; en 1934 , elle s'élevait déjà à 56 ans ; aujourd'hui , elle atteint 70 ans
dans notre pays. Cela signifie qu 'autour de vous vivent , enfermés dans leur silence,
souvent par simple dignité , de plus en plus nombreux , ceux qui en leur for  inté-
rieur se disent : « Personne ne m'aime. »

Alors, interrogez-vous ! A votre étage, voire derrière la porte à côté de la
vôtre, n'y a-t-il pas un vieillard , ou un couple de « braves vieux » qui mériteraient
un geste, un sourire , peut-être une invitation ? Parmi les « amis de vos amis »,
ne se trouve-t-il p as quelque septuagénaire auquel une lettre, ou une simple
carte de vœux, avec quelques lignes affectueuses , apporterait , dans huit jours,
un message de lumière et de chaleur humaine ? Quelqu'un qui , grûce à vous, ne
dirait plus , ne fût-ce que p our la durée d'un soir : « Personne ne m'aime... »

R. A.

Et maintenant...
LES IDEES ET LES FAITS

L

A belle élection de M. Nello Celio
au Conseil fédéral, après toutes
les manœuvres lausannoises pour

la torpiller, nous a réjoui parce que,
incontestablement, parmi tous les can-
didats radicaux présentés, il nous pa-
raissait île plus méritant et le plus
digne. C'est un homme qui, parti de
ia pauvreté, s'est fait lui-même. Et
cela nous semble toujours être un
gage de force et de volonté qui, s'étant
traduit sur le plan personnel, est à
même de rendre dès lors de grands
services au pays.

Cette élection nous réjouit aussi
pour nos amis tessinois qui avaient
l'impression, depuis quelque temps,
d'être fâcheusement mis à l'écart des
affaires fédérales. La Suisse italienne
est dans la Confédération un élément
d'équilibre et de latinité dont il faut
tenir compte. Reste que la Suisse ro-
mande aura de nouveau son tour
quand elle présentera un homme de
grande valeur, vaudois ou non.

Mais il va de soi que l'entrée de
M. Celio sur la scène gouvernementale
est un point de départ et non un point
d'arrivée. On nous assure un peu
partout qu'il faut maintenant renou-
veler les méthodes de travail du
Conseil fédéral. Un rajeunissement, à
coup sûr I Mais le nouveau n'a de
sens et d'efficacité que s'il est au
service d'une cause juste.

Le moyen d'y atteindre est l'homo-
généité et il n'est que trop vrai que
nos département fédéraux ont trop
travaillé jusqu'à présent en sens dis-
persés, cette dispersion ayant été
encore accusée par la néfaste pro-
portionnelle de fait. La R. P. subsis-
tant, au moins momentanément, c'est
donc la majorité qu'il faut renforcer
au Conseil fédéral, et une majorité
qui sache s'affirmer. C'est pourquoi
nous fondons des espoirs sur l'élec-
tion de M. Celio.

Telle semble avoir été, au reste,
la volonté qu'a tenu à exprimer l'As-
semblée fédérale en politique étran-
gère. Le faible nombre de voix re-
cueillies par M. Spuhler à l'élection
de la vice-présidence de la Confédé-
ration est à cet égard un indice si-
gnificatif. Gageons que M. Chaudet
eût obtenu des dizaines de voix sup-
plémentaires. Nous ne sommes pas
mûrs — le serons-nous jamais I —
pour nous embarquer dans la galère
onusienne. Que cela serve de leçon
au chef du département politique !

René BRAICHET

(Lire la suite en dernière page)
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Avant que cette voiture ne soit
réduite en amas de ferraille

le conducteur avait été éjecté
(Informations en pages régionales)

Miracle hier à Montmollin

CT©S CAMBRIOLAGE
A GENÈVE

(Lire en avant-dernière page)
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COUVET — Le R.V.T. en fera
les frais
(sp) La semaine dernière, au passage à
niveau de la station R.V.T., une auto
avait été tamponnée par un train qui en-
trait en gare. La, responsabilité de cette
collision a été prise par le R.V.T. qui
étudie la possibilité d'assurer une meil-
leure sécurité près de la station où, cha-
que fois qu 'un train arrive, un homme
de piquet est nécessaire.

TRAVERS
Par ici, la... bonne tranche !
(c) L'émission < La bonne tranche » a
opposé hier soir les communes d'Essert
(Fribourg — 224 habitants) et de Tra-
vers (1540 habitants). Un nombreux
public s'était déplacé à la grande salle
et les enseignants et quelques person-
nes avaient mis à la disposition des
joueurs une nombreuse documentation.
A Travers, Guy Fermaud présenta
l'émission en faisant un bref histori-
que de la localité. L'équipe de Travers
ouvre la marque en répondant juste à
la première question. Essert égalise
puis Travers reprend le dessus. Au se-
cond tiers-temps, seul Essert devait
répondre : 2-2. Dans la troisième pé-
riode, Travers marquera un point ,
grâce à la question culturelle et au
fameux feuilleton « Adieu Berthe » .
Ainsi les 300 francs gagnés seront
versés pour l'édification d'une maison
pour la population âgée du vallon.

Le Conseil général de Peseux s'en occupera ce soir

Le budget pour 1967 est également à l'ordre du jour

Le Conseil général de Peseux est con-
voqué pour ce soir à l'Aula de la Maison
de commune pour sa dernière séance de
l'année. Si l'ordre du îour ne comprend

pas autant de points que ceux de ces der-
nières séances, il n'en est toutefois pas
moins important puisqu 'il s'agira d'un rap-
port du Conseil communal à l'appui d'une
demande de crédit de 120,000 francs pour
la construction d'un réservoir d'eau potable
et d'adopter le budget pour 1967.

L'acquisition d'une parcelle de 100 m2 de
terrain à proximité du chantier actuel de la
rue du Lac, parcelle destinée à l'implan-
tation d'une nouvelle station de transforma-
tion du courant électrique, devenue néces-
saire

^ 
ensuite du développement du village ,

est également à l'ordre du jour et per-
mettra au Conseil communal de poursuivre
l'étude de cette réalisation qui fera l'objet ,
ultérieurement, d'une demande de crédit.

Depuis 1909, la commune de Peseux
dispose de deux réservoirs d'eau potable
d'une capacité totale de 1000 m3 alimen-
tés par l'aqueduc de la ville de Neuchàtel.
Il y avait alors 1400 habitants, tandis
qu'aujourd'hui , il y en a près de 6000 et
la réserve d'eau est toujours la même. Aussi
l'accroissement vertigineux de la population
de ces dernières années a-t-il préoccupé
le Conseil communal qui a entrepris di-
verses études pour trouver une solution
à ce problème important.

Si les réserves d'eau actuelles sont mi-
nimes en regard de la population , leur
augmentation ne s'imposait pas tant qu 'il
était possible de dériver le débit nécessaire
de l'aqueduc d'alimentation. Mais en juin
1965, la ville de Neuchàtel dénonçait le
contrat de fourniture d'eau et la nouvelle
convention imposée modifiait profondément
les conditions de vente du précieux liquide
livré en dehors du droit perpétuel de 370
litres à la minute.

Après des études techniques très pous-
sées, il fut ' envisagé la construction d'un
réservoir en longue galerie circulaire percé
au moyen d'une foreuse électrique très
puissante. Cette solution ne provoquant pas
le moindre ébranlement du sol permet d'évi-
ter les coups de mines toujours dangereux
et cause de désagréments. Le coût de cette
réalisation est certes élevé et l'exécutif se
trouve dans l'obligation de demander au
législatif la ratification d'un arrêté prévo-
yant l'augmentation du prix de vente de
l'eau aux consommateurs. Si cette demande
est agréée, le m? sera vendu à 60 c. dès
le ler janvier 1967.

LE BUDGET
Quant au budget pour 1967, il est sen-

siblement le même que le dernier, les
charges et les revenus augmentant d'en-
viron 400,000 fr. d'une année à l'autre,
l'accroissement des charges étant quelque
peu plus accentué que celui des revenus.
Il peut se résumer comme suit : charges
totales 2,278,105,24, revenus totaux
2,185,209 fr. 35 ; déficit présumé 92,895
francs 89

CHARGES PLUS LOURDES

_ Comme partout , dans le canton , la di f-
férence la plus sensible se trouve au chapi-
tre de l'Instruction publique qui, en vertu
des charges nouvelles imposées aux com-
munes, voit ses charges nettes augmenter
de plus de 150,000 francs. Ensuite i des
nombreux ; ttavaux entrepris et des crédits
importants votés ces dernières années, les
charges de la dette consolidée deviennent
de plus en plus lourdes également. Ce-
pendant, il est heureux de constater que
les rentrées fiscales augmentent également
fortement ce qui permet de compenser
quelque peu l'augmentation importante des
charges.

Concerts de l'Avent au Temple
Ces deux derniers dimanches, le temple

de Peseux accueillait de nombreuses per-
sonnes pour les concerts de l'Avent qui,
depuis quelques années, sont deven us une
tradition. L'Amicale des Arts, tout
d'abord, conviait ses membres et la po-
pulation à l'audition d' un concert donné
par MM. Claude Reuter, organiste et
Michel Huguenin, baryton qui interpré-
tèrent des œuvres de Bach, Carnpra et
César Franck. i

Puis ce fu t  au tour du chœeitr mixte
paroissial d'o f f r i r  un beau concert, sous
la direction de Mlle L. Gilomen, avec
le concours de Mme Rachel Schi f fmann
et M.  Paul Moser, violonistes et Claude
Reutter, organiste. Au programme, il y
avait des œuvres de Bach , J. -M. Leclair,
H. Schutz, M. Praetorius et G.-F. Haen-
dei.

Malgré la concurrence de concerts im-
portants dans la région , ces deux mani-
festations ont obtenu un beau succès.

Pour les sinistrés d'Italie
La fanfare » L'Echo du Vignoble » a

donné dernièrement un concert sur le par-
vis du Temple. Avec la collaboration des
Unions cadettes, la collecte faite à cette
occasion , en faveur des sinistrés d'Italie ,
rapporta la coquette somme de 1077 francs.

Papier et skis
Dernièrement , les écoliers de Peseux ont

récolté 18,500 kg de papier qui a été
vendu pour alimenter le fonds des courses
scolaires et couvrir les frais du camp de
skis. Ce dernie r aura lieu du 30 jan-
vier au 4 février 1967 à la Lenk pour
toutes les classes pré-professionnelles.

Vacances scolaires
Dans sa dernière séance , la commis-

sion scolaire a f ixé  les vacances de Noël
du 26 décembre au 7 janvier avec ren-
trée le 9. Celles de printemps ont éga-
lement été f ixées du 3 au 15 avril.
La nouvelle année scolaire débutera donc
le 17 avril.

Un crédit de plus d'un million de francs
demandé pour un réservoir d'eau potable

Au tribunal die police du Locle

PLAISIR A RAMUZ
Au Théâtre de poche de la Chaux-de-Fonds (Tréteaux d'Arlepin)

Même si on ne le lit guère , même
si on en parle peu , l' on sent bien que
C.-F. Ramuz est au f o n d  de la cons-
cience romande. Durant près d' un
demi-siècle , il s'est acharné à expri-
mer ce pays au p lus près de lui-
même et de soi-même. Il y a réussi
d' une manière encore p lus extraordi-
naire encore qu 'il y parait , même au-
jourd'hui. Dans ce sty le d i f f ic i le , lent
à souhait, d'un ry thme si laborieux,
l'on retrouve Vaud , le bleu Léman ,
la Romandie tout entière et son par-
ler lourd , ses images qui se façonnent
ci coups de rabot , de p ioche, qui ne
fusent  jamais , n'éclatent pas , viennent
p éniblement -à la clarté. Bre f ,  rien
n'est faci le ,  aucune grâce ne surg it
miraculeusement, comme dans des
pays  p lus laures.

C'est donc cela, Ramuz. Et c'est
cela que , sans musique , sans- autre
appui  que le texte , sans autres ima-
ges que le verbe seul et nu, nous
restituent les « Tréteaux d 'Arlequin »
dans leur délicieux petit  théâtre de
l'avenue Léopold-Robert , où ils pré-
tendent précisément interpréter du
théâtre poétique ou du théâtre d'es-
sai. On y est bien , quasiment sur la
scène, à deux mètres du diseur,
mais les tréteaux sont si bien
conçus et fonotionne ls à la fo is ,
avec, un système de rideaux-décors
ajustés de mains de maitre (ou p lu-
tôt de maitresse puisq ue c'est Mme
Edmèe Cornu qui les a conf ectionnés
dans ses ateliers), que l' univers théâ-
tra l s'établit immédiatement et comme
par enchantement. Ce « spectacle Ra-
muz » commence très justement pa r
l' «Anti-poétique » où Ramuz raconte ,
comme presque toujours , un moment,
le « moment quelconque », de son vil-
lage , mais où il conclut fortement que
toute poésie naît de l'anti-poésie, la
musi que de l'anti-musique, la pein-
ture de l'anti-peinture : mots p ro-
f o n d s  et d é f i n i t i f s , qui devraient faire
ré f léchir  tous les artistes , qu 'ils soient
sectateurs ou contemp teurs des arts
contemporains : il y a autant d'aca-
démisme dans la pein ture non-figura-
tive que dans l'autre , dans la musique,
sérielle que dans la traditionnelle.
Partout l'on doit lutter pour « g r e f f e r
sur le sauvage » , selon la haute et sé-
vère exigence de Bamuz dans ce texte
cap ital , que disait avec la simp licité
et l' attention soutenue qu 'il lui fa l la i t
Mme Edmèe Cornu. Puis ce f u t  la
grave et délicieuse chanson du soldat
qui-s 'en-va-t-en-guerre, thème constant
de Ramnz , et de la f idé l i t é  de la
f e m m e  au f o y e r .  Reooici ce vigoureux
et f eu i l lu  « Petit village » que les
Tréteaux avaient mené à Versailles ,
à Londres: précisément ce beau
lyrisme intérieur, charnu, vraie chan-
son de geste à la mesure de la Ro-
mandie, comme « La Grande Guerre
du Sondrebond » jadis jouée ,  dans le
fracas de la gne-querre par les « Faux-
X e z » , ici dite tout uniment par Ro-
land Ams tn l z  et Mnriel le Gugy.  En f in ,
ce tendre « Livret de fami l l e » que
nous avons trouvé un jour  imprimé
à Perp ignan , pour les jeunes mariés ,
précisément. Avec le directeur-met-
teur-en-scène et le meilleur acteur
de la troupe , cela va sans dire, d' un
métier sûr et surtout conscient de ses
moyens exacts , Jacques Cornu , il con-
vient de nommer des comédiens che-
vronnés comme Iluguette et Marcel
Nydegger , Janine Ransoni, P.-A. Du-
commun. Chanta! Dubois , Hugues  Wul-
zer. et e n f i n ,  superbe et muette , Odile
Desponl .

L' important  de cette soirée poèti-
gue,  c'est de nous démontrer la soli-
dité cl les vertus de notre l i t térature,
quand elle est bien servie. Il  y a
d' autres choses à fa i re  dans ce do-
maine : la connaissance et l'expres-
sion rfit  pays , c'est là notre premier
devoir, même s'il est austère et s 'il
n 'appor te  pas aussi vite les satisfac -
tions que l' on éprouve ( ef  que l' on
[ai! é p r o u v e r )  en chantant A ragon.
A noUinaire et Prévert, Il y a donc,
en p lus du talent et du plus désinté-
ressé, un réel courage dans la tenta-
tive si heureusement réussie et suivie
des Tréteaux d'Arlequin et du brillant
mais exigeant meneur de jeu qu 'est
!il. Jacques Cornu, dont la satisfac-

tion évidente d' avoir pu créer son
théâtre bien à lui et à ses camarades
est de celles qui n'ont qu 'une cause , et
la meilleure : le mérite.

J. M. N.

En cherchant le « pou dans la paille »
le gendarme a joué un mauvais tour

au malheureux motocycliste...
', Le tribunal de police du district a
tenu , hier, sa dernière audience de
l'année, sous la présidence de Me Jean-
Louis Duvanel, assisté de Mlle Denise
Bekert, commis au greffe.

Deux causes, différentes, ' débattues
jeudi dernier , concernant des infrac-
tions à la loi sur la circulation rou-
tière, ont valu une condamnation de
30 fr. d'amende et le paiement de 20 fr.
de frais à Mme C. M. et de 10 • fr.
d'amende et de 15 fr. de frais à St. A.

Puis le juge procéda à la conversion
d'une amende récemment infligée à
R. M. de 40 fr. en une peine d'arrêts
de trois jours et le paiement de 10 fr.
de frais et d'une autre amende de
50 fr. infligée à Z. P. en une peine de
cinq jours d'arrêts et au paiement de
10 fr. de frais.

Quand on roule en pédalant...
Deux sympathiques sportifs loclois ont

circulé sur leur vélomoteur sur la route
(interdite à certaines heures aux moto-
risés) du Saut-du-Doubs, aux Brenets.
Contravention a été dressée, mais les
frères P. ont fait opposition, et le tri-
bunal leur donne raison : a) parce qu'ils
pédalaient ; b) parce que l'arrêté voté
par l'autorité executive des" Brenets n 'a
pas fixé l'entrée en vigueur et qu 'il faut
un arrêté du Conseil général. Les frais
sont mis à la charge de l'Etat.

P.-B. E., du Locle, a fait transporter
du fumier des Prêtes au Col-des-Rochès.
Or, comme il pleuvait ce jour-là , la
route en fut  salie et rendue dange-
reuse à la circulation. C'est une in-
fraction à la loi sur la circulation rou-
tière , aussi le responsable de ce trans-
port paiera une amende de 20 fr. et
les frais de la cause se montant à 15 fr.

Le juge Inflige ensuite à M. R., pour
vol d'un pantalon , pris dans l'armoire
d'un ami, une peine d'arrêts de trois
jours et le paiement de 60 fr. de frais.

De malencontreuses bottes de paillé
Alors qu 'il circulait au guidon de son

skie-car , un habitant des Ponts-de-
Martel , R. W., est venu buter contre
des bottes de paille tombées d'un véhi-
cule et qui entravaient la chaussée.

Mais en cherchant les « poux dans | la
paille », le gendarme remarqua que R.
était en état d'ivresse. La prise de sang
révéla un taux d'alcoolémie de 2,04 %e.
C'était la « poisse ». Tenant compte de

certaines, circonstances valables, le Juge
condamne R. à. trois Jouis d'arrêts et
au paiement des frais se montant à
110 francs.

S. Chs, du Locle, est inculpé d'Ivresse
au volant (1,53 %c è. la prise de sang)
et d'infraction aux règles de la ' circu-
lation. Le tribunal lui inflige quatre
jours d'emprisonnement, une amende
de 30 fr. et le paiement de 150 fr.
de frais.

Le juge condamne ensuite, pour vol
d'usage, B. R., du Locle, à une peine
d'arrêts de deux jours et aux frais se
montant à cent sous. Ici également, les
circonstances atténuantes étaient nom-
breuses, et le juge en a paternellement
tenu largement compte. • ,

Enfin S. H. a commis une infraction
à la loi sur la circulation routière en
touchant une automobile au moment
où il quittait un lieu de stationne-
ment à la rue du Marais. Cette petite
affaire, toute simple, provoque une
longue discussion entre l'inculpé et les
témoins des polices cantonale et com-
munale. Le président renvoie son juge-
ment à une prochaine audience .

Etot civil de Neuchàtel
NAISSANCES. —- 11 décembre. Gisler ,

Daniel-Josef , fils de Josef , peintre en bâti-
ments à Neuchàtel , et de Mathilde :Anna ,
née Jud. 12. Haussener , Laure , fille de Luc,
agriculteur à Saint-Biaise, et de Raymonde-
Marguerite , née Mauerhofer ; Schlichtig,
Alain , fils de Paul-Henri , peintre à Peseux ,
et de Monique-Marguerite , née Dubois. 14.
Circhirillo, Franco , fils de Liberto , ajusteur
à Neuchàtel , et d 'Antonia , née Gallone.

PUBLICATIONS DE MARIAGES. —
14 décembre. Krahenhùhl , Daniel , ferblan-
tier , et Hostettler , Marie-Antoinettc-Sylyia ,
les deux à Neuchàtel ; Richard , Gilbert-
Willy, employé de banque à Neuchàtel , et
Schor, Eliane , à Marin.

DÉCÈS. — 12 décembre . Joder , Frie-
drich , né en 1881 , comptable à Neuchàtel ,
époux de Marie-Clara , née Wenger. B.Zeuch ,
Sonia , née en 1966, fille d'Ernest-Wolfgang
et de Rose-Lucie, née Fournier , à Cernier .

Observations météorologiques
Observatoire tle Neuchàtel. — 15 dé-

cembre 1966 : Température : Moyenne 2,7,
min. : 0,4, max. : 6,0. Baromètre : Moyenne
721,9 Eau tombée 4,6mm. Vent dominant
Direction : ouest , force : modéré. Etat du
ciel : légèremen t nuageux dès 10 heures.

Dec. I 10 11 j 12 j 13 j 14 I 15
! mm
735 sr- i
730 EL !
725 =_

720 '=_

715 E_ |
710 |_

705 EL.

700 =_ i l ïI I l  l l l
Température de l'eau ( 14 dee. 1966) 7°
Niveau du lac 15 déc. 66 à 6 h 30 429,30

N'oubliez pas
les MARMITES DE NOËL !
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TOUS LES VENDREDIS SOIR :

TRIPES
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LES MAGASINS
D'HORLOGERIE-BIJOUTERIE

DE NEUCHATEL
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20 H 30 LES
VENDREDIS SOIR
PRÉCÉDANT NOËL

Hôtel de la Croix-Fédérale
Serrières

< Du 16 au 26 :

MARCEL KLAUS
virtuose de l'accordéon
Se recommande : famille Gorgerat

Manège de Colombier
Demain dès 15 heures

FÊTE DE NOËI

Demain
à notre rayon photos

grande
démonstration
des appareils

POLAROIDS

9 vitrines + 2 étages
CADEAUX-SUGGESTIONS

(c) Autorités communales , représentants des
associations horticoles , collaborateurs et
amis, ont répondu vendredi soir à l'invita-
tion de l'établissement horticole Loup, de
Chézard , qui fêtait le 50me anniversaire de
sa fondation. Quelques discours , une visite
de serres qui viennent encore de s'agran-
dir cette année et une collation , ont agré-
menté de manière bien sympathi que la soi-
rée, présidée par M. Georges Loup, l' actuel
propriétaire de l'établissement. Il y a lieu
de relever que parmi les autres membres
de la famille se trouvait M. Charles Loup,
le père , qui créa la maison, il y a donc
de cela cinquante ans.

L'établissement horticole
de Chézard a 50 ans

- i.  EEJEï [3 rTy"^MTi" ĵ r̂ cjrA  ̂ES =I Wî: ssiii
Les secours neuchàtelois étaient justifiés

à Florence où il y a encore beaucoup à faire

Comme nous l'avons déjà annoncé , nn fourgon de
l' entreprise Facchinetti est parti samedi matin pour
Florence, emportant avec lui soixante-cinq sacs con-
tenant des habits , des couvertures et des jouets pou r
les sinistrés. Ces e f f e t s  avaient été collectés par un
groupe de personnes de la paroisse catholique de
Neuchàtel. Mme Estreicher, qui accompagnait le f our -
gon, est rentrée à Neuchàtel dans la nuit de mer-

credi à jeudi. La fa t i gue qui l'accablait ne nous a
pas ' encore permis de l 'interroger.

La photographie que noua reproduisons ci-dessus
et qui a été prise ces derniers jours , montre bien
que la ville de Florence est loin d' avoir retrouvé son
aspect normal , et que les secours neuchàtelois étaient
ju s t i f i é s .

(c) Les travaux de recensement font
constater une heureuse stabilisation de
la population qui s'élève actuellement
à 1076 personnes au total, soit sept de
plus que l'an dernier. S'agissant de
l'état civil , l'on compte 459 mariés, 02
veufs et divorcés, et 525 célibataires,
Les personnes du sexe masculin sont
au nombre de 553, pour 523 du sexe
féminin. Les confessions se répartis-
sent comme suit : protestants 795 ; ca-
tholiques 280 ; divers 1.

Du point de vue de l'origine, on note
444 Neuchàtelois, 569 Confédérés -et
63 étrangers. Quant aux professions,
l'on dénombre 23 horlogers, 26 méca-
niciens, 73 agriculteurs et 317 exerçant
d'autres activités. Il y a par ailleurs
339 chefs de ménages et 129 personnes
assurées contre le chômage. En 1967
enfin , 20 jeunes atteindront leur ma-
jorité.

LES VERRIERES
La population augmente

PRÉVISIONS DU TEMPS. — Nord
des Alpes , Valais , nord ct centre des Gri-
sons : Sur le Plateau , les bancs de stratus ou
de brouillard seront nombreux la nuit. Ils
se dissiperont en fin de matinée. Ailleurs ,
et surtout en montagne , le temps sera en-
soleillé. La température sera généralement
voisine de zéro degré la nuit, elle s'élèvera
jusque vers 6 à 10 degrés l' après-midi
clans l'ouest , mais ne dépassera pas 2 à
5 degrés dans le centre et l'est du pays.
Han se de la température en montagne,
zéro degré vers 1800 mètres. Vents du
secteur sud-ouest.

EVOLUTION POUR SAMEDI ET DI-
MANCHE.— Quelques précipitations , par-
ticulièrement au nord des Alpes. Doux.
Etat des routes. — Les routes de plaine
sont encore en partie mouillée ou recou-
ve r tes de neige. La nuit  prochaine , la tem-
pérature sera voisine de zéro degré et il
existera donc un danger assez local de
glissades.

i i PAR T&'IS LES TEMPS... A L'APÉRO
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de la location, lundi 26 décembre,
à, 14 heures, agence Striibin.

Ce soir, 20 heures

match au cochon
(4 jambons)

Hôtel du Château, Valangin

Musique des Armourins - Fête de Noël
Lundi 19 décembre, à 20 heures

Aula du nouveau Gymnase
Invitation cordiale aux anciens

et aux amis des Armourins.

CE SOIR à 20 h 15
SALLE DES CONFÉRENCES

Sur scène -C INQ SUR DIX>
Une belle soirée de Noël

Fraternité Chrétienne

EXPOSITION
de tapisserie d'art mural
Editions Robert Pour

Magasin: Miorini
tapissier - décorateur
Artisan du bols, Moulins 45
Tél. 5 38 44

NOUS CHERCHONS
vendeuse et
aide vendeuse
Paire offres à

ÉPICERIE ZIMMERMANN S. A.
Epancheurs 3, tél. 5 26 52

Bi— tMSo¦ ° KR®JWI
JameS ISELY agent gén éral

Seyon 10 NEUCHATEL

Monsieur Robert Liitolf ;
Monsieur et Madame Max Anderes'-

Robert, à Berne ; •
Monsieur Armand Liitolf , à Mulhouse ;
Monsieur et Madame Jean Liitolf , à

Mulhouse ;
Monsieur et Madame Lucien Liitolf ,

à Mulhouse ;
Monsieur et Madame Henri Liitolf et

leurs enfants , à Mulhouse ;
Monsieur et Madame Xavier Liitolf

et leurs enfants , à Mulhouse ;
Mademoiselle Hélène Liitolf, à Mul-

I house ;
les familles * Tenthorey, Martin , Am-

stein , Humbert, parentes et alliées, .
ont le chagrin de faire part du décès

de

Madame Robert LOTOLF
née Marthe ROBERT-NICOUD

leur très chère épouse, soeur, belle-
sœur, tante, cousine, parente et amie ,
cjue Dieu a rappelée à Lui, dans sa
58me année, après une longue et péni-
ble maladie supportée avec courage et
foi.

Serrières, le 15 décembre 1966.
(Coquemène 21)

Aimez-vous les uns les autres
comme je vous ai aimés.

Jean 13 : 34.
L'enterrement, sans suite, aura lieu

samedi 17 décembre.
Culte à la chapelle du crématoire

à 10 heures.
Domicile mortuaire : hôpital de la

Providence.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Ses neveux , à la Ghaux-de-Fonds et
à Peseux ;

la direction , le personnel et ses amis
de l'hospice de Cressier ;

ses amis de Malvilliers , Boudevilliers
ct Cernier,

ainsi que Monsieur Charles Bru t t i n ,
à Neuchàtel ,

ont le chagrin de faire part du décès
de

Madame Jeanne GUYOT
enlevée subitement à leur chère affec-
tion.

Culte au crématoire de Beauregard ,
le 17 décembre , a 0 heures.

I ..m iiiiiiiiiiii.iiieinieiwiMii

t
Monsieur et Madame André Villemin

et leurs enfants Josette, Jean et Patri-
cia ;

Monsieur et Madame Romain Stoll ,
à la Chaux-de-Fonds ;

| les familles parentes et alliées,
ont la douleur de faire part du décès

de

Madame Henri VILLEMIN
née Brigitte BOUVEROT

leur chère maman, grand-maman,
sœur, belle-sœur, tante, parente et
amie, enlevée à leur affection dans sa
6l)me année, munie des sacrements de
l'Eglise.

Neuchàtel , le 15 décembre 1966.
(Charmettes 28)

L'enterrement , sans suite , aura lien
samedi 17 décembre, à 11 heures, au
cimetière de Beauregard.

Une messe sera célébrée à la cha-
pelle Saint-Nicolas de Vauseyon, à
9 h 30.

Domicile mortuaire : hôpital des
Cadolles.

R. I. P.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part



De cette boule de ferraille
le conducteur est sorti indemne !

Miracle hier matin à Montmollin

'UNE boule de ferraille , de ces

D 
tôles tordues et broyées, un
homme est sorti indemne, hier

matin , au passage à niveau de Mont-
mollin. La ferraille, c'est ce qui res-
tait de sa voiture. Une grosse voiture
que l'on dit pourtant être solide.
Venant des Grattes et roulant vers
Coffrane, elle franchissait, vers 7 h 20,
le passage à niveau , lorsque les bar-
rières s'abaissèrent en même temps

qu 'un train survenait. Le choc — mais
faut-il chaque fois le dire ? — le choc
fut extrêmement violent. La voiture
fut  projetée par la locomotive contre
un muret longeant la demeure du
garde-barrière.

Une chance : le convoi, un omnibus
descendant de la Chaux-de-Fonds, ne
roulait pas vite. Il freinait même, de-
vant s'arrêter peu après à la station
de Montmollin. La locomotive écrasa
la voiture, la roulant de son chasse-
pierre contre le muret comme on le
fait d'une grosse mie de pain avec
la paume de la main-

Long de quatre mètres, le véhicule
n'était plus qu 'une masse anonyme et
informe de deux mètres sur 1 m 80.

Heureusement, le conducteur avait
été éjecté lors du choc. H n'a rien,
sinon un mauvais souvenir et une
insignifiante coupure à la lèvre su-
périeure. : La gendarmerie des Gene-
veys - sur - Coffrane a ouvert une ' en-

LE CONDUCTEUR — Sain et
sauf.
(Avipress - J.-P. Balllod)

quête et, en collaboration avec les
CFF, établira les causes exactes de
l'accident.

On pourrait en dire plus et couper
le cheveu en huit , mais ce serait in-
convenant. Mieux vaut s'arrêter là et
laisser à M. Marcel Bellenot, peintre
à Peseux, ce qui aura été son miracle
de Noël.

Car c'en fut un.
Cl.-P. Ch.

Deux morts
et 68 blessés

en novembre sur
les routes neuchàteloises

La police cantonale communique
qu 'au cours du mois de novembre
dernier , 118 accidents de la circu-
lation se sont produits dans le can-
ton de Neuchàtel. Ils ont causé la
mort de deux personnes, fait 68
blessés ; 89 d'entre eux ont causé
des dégâts matériels de plus de 200
francs. DixVsept permis de conduire
ont été retirés et 138 personnes
ont été dénonocées.

Quelles fautes sont-elles à l'ori-
gine de ces accidents ? En tête
l'excès de vitesse (31 cas) puis,
dans l'ordre, les violations de prio-
rité (17), l'inobservation de distance
suffisante entre les véhicules (15),
les dépassements téméraires (13),
l'ivresse au volant (10), les entra-
ves à la circulation (9), l'inatten-
tion (8), la circulation a gauche
(7), les imprudences de piétons (6),
l'inobservation des signaux (6),
l'inobservation des passages pour
piétons (5), l'imprudence des en-
fants (4), les mauvais stationne-
ments (3), la fatalité (3), les cava-
liers ou animaux (2), l'état physi-
que déficient (1), les pneus lisses
(1), la circulation sans permis de
conduire (1) et sans éclairage (1).

De plus, quatre conducteurs qui
se trouvaient en état d'ivresse sans
pourtant avoir causé d'accident ont
eu leur permis séquestré. Cin-
quante et un autres cas ont été
traités par procès-verbal , ce qui
porte le nombre total , des accidents
à 169. Dans un certain nombre de
cas, la qualification pénale des fau-
tes commises peut être modifiée ou
abandonnée lors du jugement.

A Neuchàte l, remise
de certificats à de jeunes horlogers
américains et canadiens

PHOTO. — Les lauréats et quelques responsables de l'industrie horlogère avec , à droite, M. Pierre
DuBois et M. André Farine.

Jeudi a eu heu dans la salle du Con-
seil général de Neuchàtel la cérémonie de
remise des certificats de l'école d'horloge-
rie WOSTEP (Watchmakers of Switzer-

land Training ano Educational Program)
à dix stagiaires américains et canadiens ,
qui viennent de passer un an en Suisse
pour se perfectionner dans le service après-
vente des montres suisses. Lors de la cé-
rémonie, présidée par M. Pierre DuBois ,
directeur techniqu e d'Ebauches S.A., on re-
levait notamment la présence de MM. Pier-
re Blank , directeur de la Fédération hor-
logère suisse, Morton Sarett , président du
Conseil de l'industrie de l'horlogerie et de
la bijouterie américaine , ainsi que des re-
présentants du Département politique fédé-
ral et de la ville de Neuchàtel.

L'école WOSTEP a été créée et est fi-
nancée par Ebauches S.A. et par la F.H.
Elle dispose de locaux spacieux dans l'im-
meuble GALENICA, rue des Tunnels , ii
Neuchàtel. Les cours sont dirigés par M.

André Farine ct portent sur la réparation
des montres suisses, selon les techniques
les plus modernes . D'autre part , les sta-
giaires américains et canadiens ont eu l'oc-
casion de se familiariser avec l'industrie
horlogère suisse , par des visites d'entrepri-
ses et des cours spéciaux.

A l'issue de la cérémonie , un vin d'hon-
neur fut servi dans la salle de la Charte.
M. Philippe Mayor , président de la Ville,
félicita les jeunes horloge rs qui vont re-
parti r dans leur pays. Il dit son plaisir de
mettre à disposition la salle de la Charte
qui illustre l'esprit horloger et l'œuvre des
artisans méticuleux du XVI lie siècle.
Neuchàtel , ville d'étude, a donc un nou-
veau fleuron : elle accueillera désormais
chaque année de jeunes stagiaires étrangers
qui se consacrent à l'étude de l'horlogerie.

AU TRIBUNAL
DE POLICE
DE NEUCHATEL

Le tribunal de police de Neuchàtel a
siégé hie r sous la présidence de MM. G.
Beuret et B. Galland , assisté de Mme J ,
Eap et de M. M. Vauthier qui assumaient
les fonctions de gre ffier.

Le 17 juillet 1966, vers 12 heures, A. S.
circulait au volant d'un camion avenue du
Premier-Mars en direction de Saint-Balise .
Arrivé à la hauteur du collège de la Pro-
menade , il. se vit couper la route pat
une automobile à plaques étrangères con-
duite par M. F. qui empruntait l'avenue
dans la même direction. Au carrefour de
la rue de l'Orangerie , F. freina brusque-
ment. Le camion conduit par A. S. ne
put freiner à temps et emboutit l' arrière
du véhicule étranger. La palice arriva aussi-
tôt sur les lieux pour faire le constat de

l'accident et élever le tachygraphe du poids
lourd. Deux infractions sont reprochées au
camionneur : soit la perte de maîtrise de
son véhicule et une infraction quant à la
mauvaise manipulation du disque tachygra-
phe qui indiquait l'heure à douze heures
de différence. Par la même occasion , l'em-
ployeur du prévenu avait également été cité
en justice pour répondre lui-même de cet te
négligence de contrôle des heures de tra-
vail concernant les conducteurs profession-
nels.

Reprenons les préventions. Tout d' abord ,
celle concernant le tachygraphe : il a été
mal introduit dans la machine si bien
qu 'il s'était mis à fonctionner ; on ne pou-
vait s'apercevoir de l'erreur qu 'en le retirant
car la lampe-témoin n 'indique pas le mau-
vais fonctionnement mais simplement l'exis-
tence du disque . Que faut-il penser de la
perte de maîtrise ? Le juge l'estime réalisée
et prononce contre A. S. 60 fr. d'amende
et 15 fr. de frais. A. V., l'employeur , est
libéré des fins dj la poursuite pénale. Sa
faute n'est en effe t pas intentionnelle mais
résulte d'une simple négligence.

FAUTIF : LE COURT-CIRCUIT

R. B. avait prêté à M. P. une voiture
pour une période d'une semaine allant du
15 au 21 juillet 1966. Malheureusement
R. B. fit procéder au changement de pla-
ques sans signaler cet échange au service
des automobiles de la ville, croyant que
son assurance collect ive couvrait les éven-
tuels risques. M. P. conteste formellement
avoir ordonné à R. B. ce transfert de pla-
ques et dégage sa responsabilité pénale de
cette manière. Sur quoi, et comme pour
mettre les parties d'accord, l'avocat de B.
ironise en disant :

— Monsieur le président , ne savez-vous
pas que pour certains conducteurs la voi-
ture est plus importante que leur femme
même ct que mon client n'a voulu que
rendre service à M. P. en changeant aussi
rapidement que possible les plaques de la
voiture !

Finalement devan t certains problèmes po-
sés par cette délicate affaire , le président
renvoie le prononcé de son ju gement à une
date ultérieure.

Le 13 juillet 1966, G. K. quittait son
domicile à Lenzbourg au volant de son
camion pour , se rendre à Genève via Neu-
chàtel. Au départ, il fit contrôler son engin
qui ne révéla aucune anomalie. A Neuchà-
tel , il fut arrêté par la force publique pour
défaillance des feux « STOP > de son véhi-
cule. Le prévenu prétend et affi rme qu 'à
son départ tout était en ordre et il ne
peut expliquer cette défaillance que par un
malencontreux court-circuit. Finalement le
juge l' acquitte des fins de la poursuite
pénale et laisse les frais à la charge de
l'Etat.

G. B. est traduit en justice pour avoir
tamponné un véhicule et s'être enfui sans
signaler son identité. Le juge est sceptique
quant aux explications du prévenu mais reste
sensible à une interprétation des faits tout
de même vraisemblable. G. B. n'écope, au
vu des circonstances, que d'une amende
de 30 fr. et 30 fr. de frais.

Pour avoir provoqué une collision rue
des Beaux-Arts, D. R. est condamné à
20 fr. d'amende et 30 fr. de frais. S. G.
et A. A. sont entrés en collision à Saint-
Biaise , ce qui leur vaut respectivement
50 fr. et 30 fr. d'amende ; les frais sont
laissés à leur charge. 11 y eut nombre d' au-
tres causes sans importance .

SI le tachygraphe est trop sensible
et les feux de « stop» court-circuités
pei&t-OEt le reprocher aux conducteurs ?

BLANCHE-NEIGE
AU SECOURS

DU PÈRE NOËL

Les trois officiers du corps
¦iiiiniiiiiiiiliiniiii min ii i:ii m iiii iiii i miiiiiiimi

de la police locale à ( honneur
IIIIIINNII I IIIIII IIIIIIIIIIIINIIIIIIIIIIIIIIII IIIIIIIIIIIIIIIIIII I IH

A LA TtTE. — Les premiers-lieufenants Habersaat et Perrin
entourant le major Bleuler.

(Avipress - J.-P. Baillod)

Le Conseil communal a promu
au grade de mafor le commandant
du corps de poli ce de la ville,
le capitaine Willy Bleuler, et au
grade de premier-li eutenant de
police les lieutenants René Ha-
bersaat et Henri-Louis Perrin.

La distinction d'appointé a été
décernée à Vagent Pierre Wenker.

Le major Bleuler a été nommé
lieutenant de police en 1940 puis
commandant du corps en 1943.
Chacun sait que M. Bleuler pren-
dra sa retraite dans quelque 20
mois, aussi le Conseil communal
a-t-il, voulu, par cette nomination,
couronner une carrière déjà .bril-
lante. . ... .. L. .. , r , , „..,f  :

Cest la première fois que le
grade de major de poli ce est dé-
cerné à Neuchàtel. Par ce geste,

TOUR

VILLE

Exemp le

• S YMPATHIQUE , ce jeune
orchestre des « Mérinos » formé
d'adolescents de Neuchàtel , Pe-
seux et Corcelles . Samedi après-
midi, ils ont donné deux con-
certs, l'un au home de dames de
la Côte, l'autre à la Maison des
Charmettes. Et le plus beau,
c'est encore que sur leurs mai-
gres économies, ils aient préle-
vé ce qu'il fal lai t  pour o f f r i r  un
petit cadeau à chacun des vieil-
lards pour lesquels ils venaient
de jouer.

l'autorité a également voulu hono-
rer en M. Bleuler l'un des mem-
bres fondateurs de l'Institut suis-
se de police dont le siège est à
Neuchàtel, ce qui fait de la ville
un centre d'étude et de formation
policière national.

Les premire.t-lie tttenants Haber-
saat et Perrin avaient été nommés
lieutenants il y a quatre ans et
leur promotion s'inscrit dans la
suite normale de leur carrière, 11
est . de coutume, lorsqu'un of f ic ier
de police monte en grade dans
l'armée, de procéder à une adap-
tation similaire dans la police '. Or
le premier-lieutenant de police
Perrin vient de payer ses galons
de capitaine d'armée, ce qui a
favorablement influencé la déci-
sion du Conseil communal (B)

Le Père Noël
arrive demain

9 APRÈS avoir rendu visite
aux enfants malades soignés aux
hôp itaux Pourtalès, de la Provi-
dence , et des Cadolles, ainsi
qu'aux enfants du Foyer catho-
li que, le Père Noël accompagné
de son âne et de ses Pères fouet-
tards arrivera samedi vers 17 h
à la Croix-du-Marché.

Conduit par la fanfare de la
Croix-Bleue , le cortège passera
par les rues suivantes :

Rue du Seyon, place Pury> rue
des Epancheurs, Saint-Honoré,
pour arriver ensuite sur la pla-
ce de l'Hôtel-de-Ville sous le sa-
pin illuminé par les soins des
Services industriels de la ville.
Après son allocution tradition-
nelle, le Père Noël rendra en-
suite visite aux enfants de La
Ruche et de la Maison de Bel-
mont. Le transport du Père
Noël et de sa suite se fera en
car , mis à sa disposition par la
Compagnie des tramways de
Neuchàtel . L'organisation de cet-
te manifestation est assurée par
le comité de l'Association des
sociétés de la ville.

ûeroasssiroenl
téméraire s

trois blessés
• HIER, vers 7 heures, M.

B. M. circulait, au volant , de sa
voiture , rue des Fahys, en di-
rection du centre. Arrivé à la
hauteur des ateliers Krauer , il
dépassa une voiture conduite par
M. J. G., domicilié à Neuchàtel.
Ce faisant , il ne put éviter la
collision avec une auto surve-
nant en sens inverse, et con-
duite par M. S. F., alors que
celle de M. G. était projetée sur
la droite contre un véhicule, en
stationnement.

Souffrant d'une déchirure du
genou gauche, M. Favalll a été
transporté à l'hôpital de la Pro-
vidence, ainsi que ses passagers,
M. Picasso et Mlle Schwettrer,
lesquels se plaignaient de dou-
leurs à la tête, mais pouvaient
cependant regagner leurs domi-
ciles. Dégâts matériels assez
importants.

. RV'-'l'l ;

O M. B. J. domicilié à Haute-
rive, circulait hier, rue des Parcs
en direction de Vauseyon. A la
hauteur du No 139 il a renversé
la petite Michelle Staehli, néo en
1959, domiciliée rué des' Tares 133j
qui s'était élancée sur la chaus-
sée. La fillette a été transportée
pour contrôle dans un hôpital de
la ville.

y y . 
¦ y .  .

Une fillette renversée
par une voiture

Un Neuchàtelois
mortellement
blessé hier
k Vuarrens (Vd)

Là victime est l'un des fils
de l'ancien conseiller d'Etat
Ernest Béguin

(sp) Un tragique accident s'est pro-
duit hier , à 17 h 10, sur la route
Lansanne-Y verdon , près de la station
d'essence Michaud , à Vuarrens. Un
automobiliste, M. Charles Béguin,
55 ans, demeurant à IVeuchâtel , roulait
en direction de cette ville, lorsqu 'à la
sortie d'un virage à gauche, sa voiture
dérapa sur le verglas et entra en col-
lision avec une voiture survenant en
sens inverse, conduite par M. Eugène
Freymond , 59 ans, de Lausanne.

M. Béguin , sa femme ct leur pas-
sager, M. Paul Prince, 82 ans, égale-
ment domicilié à Neuchàte l , furent
tous trois transportés à l'hôpital
d'Yverdon. M. Béguin devait y décé-
der dans la soirée, des suites de ses
blessures. Quant à M. Freymond , griè-
vement blessé, il devait être transféré
à l 'hôpital cantonal de Lausanne.

Les deux voitures sont hors d'usage.
M. Charles-Othmar Béguin , techni-

cien, était l'un des fils de l'ancien
conseiller d'Etat Ernest Béguin, décé-
dé le 18 avril dernier , et le frère lie
M . Georges Béguin , avocat et directeur
de l ' Inst i tut  suisse de police.

La rédaction rétribue les lecteurs qui
lui transmettent sans tarder les informa-
tions régionales utiles. Discrétion assurée.

Tél. jour et nuit : (038) 5 65 01
(sauf da samedi à 2 h, au dimanche
soir à 18 heures.

Téléphonez-nous !
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Réception centrale :

Rue Saint-Maurice 4
Neuchàtel

Téléphone (038) B 65 01
Compte de chèques postaux 20-178

Nos guichets sont ouverts au public
de 8 heures a midi et de 14 heures
à 18 h 10, sauf le samedi.
Tous nos bureaux peuvent être at-
teints par téléphone de 7 h 30 à
12 heures et de 13 h 45 à 18 heures.
En dehors de ces heures, une per-
manence est ouverte, du dimanche
au vendredi soir de 20 h 30 à
0 h 30. La rédaction répond ensuite
aux appels jusqu'à 2 heures.

Délais de réception
de la publicité :

Annonces
Les annonces reçues l'avant-veille à
17 heures peuvent paraître le sur-
lendemain. Pour le numéro du lundi,
les grandes annonces doivent parve-
nir à notre bureau le vendredi avant
9 heures et tes petites annonces,
le vendredi également avant 11 heu-
res. Pour le mardi, le lundi jusqu'à
8 h 15.

Avis de naissance
et avis mortuaires

Les avis de naissance et les avis
mortuaires sont reçus à notre bu-
reau jusqu'à 18 heures ; dès ce mo-
ment et jusqu'à 23 heures, ils peu-
vent être glissés dans la boite aux
lettres du journal située à la rue
Saint-Maurice A.

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir
jusqu'à 15 heures. Passé ce délai et
jusqu'à 23 heures, nous n'acceptons
plus que des avis tardifs dont la
hauteur est fixée au maximum à
50 millimètres et de 50 millimètres
pour les réclames.

Délais pour les
changements d'adresse
(minimum 1 semaine)

la veille avant 8 h 30
Pour le lundi : le vendredi

avant 8 h 30
Les changements d'adresse en Suisse
sont gratuits. A l'étranger : frais de

port en plus.
Tarif des abonnement *

SUISSE :
1 an 6 mois 3 mois 1 mois
48.— 34.50 12.50 S.—

STPRANGiEIl :
1 an 6 mois S mois 1 moto
16.— 38.— 20.— 7.—
Espagne, Turquie, Grande-Bretagne,
Irlande, Yougoslavie et les paya

d'outre-mer :
1 an 6 mois S mois 1 mois
90.— 50.— 26— 9.—

Tarif de la publicité
ANNONCES : 34 c. le mm, min. 25
mm. — Annonces locales 26 c. mdm.
25 mm. — Avis tardifs et réclames
urgentes 1.50 — Réclames 1.15 —
Mortuaires/ naissances 50 c. — Petites
annonces non-commerciales à tarif
réduit 20 c. le mot, min. 10 mots.
Pour les annonces de provenance

extra-cantonale :
Annonces Suisses S. A., « ASSA »

agence de publicité,, Aarau, B&le,
Bellinzone, Berne, Bienne, Fribourg,
Genève, Lausanne, Locarno, Lucerne,

Lugano, Neuchàtel, Saint-Gall,
Schaffhouse, Sierre, Sion,

Winterthour, Zurich

Hl Ecole supérieure de jeunes filles
 ̂ Neuchàtel

Section gymsiasiaïe lillévmxe
préparant :
a) par le Baccalauréat types A ou B à l'Université et

aux Ecoles polytechniques,
b) par le Dip lôme de langues modernes à l'entrée à la

Faculté des lettres de l'Université de Neuchàtel pour
l'obtention
1) du Brevet pour l'enseignement secondaire infé-

rieur (B.E.S.I.)
2) de Certificats d'études supérieures

SECTION DE PRÉPARATION
AUX CARRIÈRES FÉMININES

(diplôme donnant accès à diverses écoles spécialisées.)

Inscription
des n®nw@ll©s élèves
Les élèves sortant ail printemps 1967 de 2me moderne,
de 4me classique, de 4me moderne ou de 4me scienti-
fique qui ont l'intention d'entrer à l'Ecole supérieure
de jeunes filles peuvent se procurer des formules d'ins-
cription au secrétariat du collège latin . Les formules
doiven t être envoyées au plus tard le mercredi 25 jan-
vier 1967, au secrétariat du collège latin.
L'inscription ne deviendra définitive que sur présenta-
tion du dernier bulletin annuel, à la rentrée des classes.

Les parents sont invités à une séance
d'information le lundi 16 janvier , à 20 h 15,

au Grand auditoire des Terreaux

Le directeur
de l'Ecole supérieure de je unes filles :

A. MAYOR '

i pi Département
IJJIfr des Travaux publ ics

Mise à S'enquête
Route cantonale 412 -

Traversée de Voëns
Vu les articles 12 et suivants de la loi
sur les constructions, du 12 février 1957,
le département cantonal des Travaux pu-
blics met à l'enquête publique :
1. Le plan de correction de la route 412

comprenant la traversée de Voëns sur
territoire de la commune de Salnt-
Blalse.

2. Le plan fixant les alignements déter-
minés par cette correction.

Les plans sont déposés au bureau com-
munal de Saint-Biaise, où ils peuvent
être consultés par tous les Intéressés.
Les oppositions éventuelles à ces plans
doivent être adressées, séparément et avec
motifs détaillés à l'appui, au Conseil
d'Etat, pendant la durée de l'enquête qui
a lieu du lundi 19 décembre 1966 au
mardi 17 janvier 1967, à 18 heures.

ffl VILLE DE NEUCHATEL

Circulation
En raison de l'affluence des pié-

tons dans le centre de la ville, nous
nous voyons contraint d'interdire la
circulation des véhicules à moteur

les samedis 17,
24 et 31 décembre 1966

de 7 h 30 à 18 h 30

dans les rues du Seyon - de l'Hô-
pital - du Temple-Neuf - Saint-Mau-
rice - de la Treille - des Epancheurs
r du Bassin - Saint-Honoré - Dublé

- du Concert.

EXCEPTIONS :
transports en commun, voitures de
médecins, taxis, transports officiels.

Le chargement et le déchargement
des marchandises sont autorisés uni-
quement pour les commerçants qui
peuvent obtenir des laissez-passer
au poste de police.

DIRECTION DE POLICE

VILLA
de 2 appartements

dans quartier tranquille, vue excep-';
tionhelle,";7pièces- spacieuses," grand7
living, cheminée. Tout confort ,
chauffage central. 2 garages.
Pour traiter 100,000 fr. suffisent.
Libre tout de suite.
Etude E. LEYVRAZ,
rue de la Madeleine 35, 1800 Vevey,
tél. (021) 51 23 58/59.
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* %w***/ -rr îsi-".-"- .. NIH jn n /y

1 JaOlbOn fumé de 800 à 1S00 g le kg 3 i J^uÈf

¦9J5S (fï I ¦ BS " \t //„

'*Jêë \5)hmi «ï ¦" L /̂ i.
V% , ' ^ÊWf 

wOSflBlflB grandes variétés la pièce à partir de U I /^V S^

 ̂ Q #?
l& P0UletS frais du pays 500 g Ûl" < y^É̂

JÉÉL  ̂ ^n réclame H Art m ^'̂ x
7
K̂j 

Jambon 
de 

campagne cuit 100 g | / K
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! A vendre à Boudry

¦ ' .' V ¦!

magnifique
immeuble neuf

' ¦ '"': 7

comprenant 20 appartements de 2, 3, 4, 4 Vi et 5 pièces. Loyers
raisonnables. Bonne rentabilité. \
Prix : 1,150,000 francs.

Pour tous renseignements, s'adresser à l' agence immobil ière  ¦.
Francis Blanc , 102, avenue Léopold-Robert, à la Chaux-de-Fonds, ' ¦' " '
tél. (039) 2 94 (1(5. ",-

pour la construction
d'une villa.

Adresser offres écri-
tes à FG 9538, au

bureau du journal.

A vendre ou à louer,
à Saint-Martin,

villa
da 5 pièces, meublée

ou non ; garage ;
libre tout de suite,

ainsi qu'un petit
chalet à Serrières.

Tél. 5 59 62.

(—mm ï
m&

Agence 13 *13 Neuchàtel
Epancheurs 4 Tél. 51313

offre à vendre
Maison ancienne rénovée
2 appartements de 3 pièces,
confort, et locaux-entrepôts, belle
vue, à Hauterive. Les locaux du
rez pourraient être aménagés
on garages

Villa de 3 pièces
garage, tout confort, jardin et f
vigne, au total 1600 m2, belle
situation tranquille avec vue
imprenable, à 5 minutes du
lac. à Bevaix

V. _J

l' -I A vendre (au centre de là j

I IMMEUBLE
V ANCIEN RÉNOVÉ
I comprenant 10 appartements I
|| et un commerce. Nécessaire j
: I pour traiter : 00,000 francs. r
l' I Adresser offres écrites à 6 D S
I 09535 au bureau du journal , i

H ^©ndlre WHXH
de 3 appartements de 4 chambres,
dont 2 avec salle de bains , chauf- ,
fage par appartement , bonnes wt'
grandes dépendances, jardin , dans
quart ier  Petit - Pontarlier / Cité-de-
FOuest. Cette maison , modernisée;,
ajouterait  l'avantage du confort au
charme et à l'intimité des vieilles
demeures. L
Pour traiter et visiter, s'adrtesser à- !
l'étude Roger Dubois, notaire, 4, rue
du Temple - Neuf , Neuchàtel, tél.
514 41. , i

A vendre

3 parcelles
de terrain à bâtir , de 1000 à 1200
mètres carrés, zone villas, région
Colombier. Vue sur le lac et les Al-
pes. Tous services sur place. Prix
intéressant.
Adresser offres sous chiffres P 5080 N
à Publicitas S. A., 2001 Neuchàtel.

A louer 6 pièces dont 3 grandes, dès fin jan-
vier 1967, à l'usage de

bureaux
cabinet médical ou pour toute autre activité
professionnelle.
Situation tranquille et ensoleillée, à quelques
minutes du centre et de la gare.
Adresser offres écrites à H I 09540 au bureau
du journal .

A vendre, près du Locle,

petit bar à café
avec vente de chocolat et cigarettes. Apparte-
ment de 3 chambres, tout confort .
Affaire intéressante.

Pour tous renseignements, s'adresser à l'agence
immobilière Francis Blanc, 102, avenue Léopold-
Robert , à la Chaux-de-Fonds, tél. (039) 2 94 66.

, , , , Particulier
A vendre, a o kilomètres de Neu- désire acheter un
châtel,

terrain à bâtir

Veuve avec 2 enfants en âge de scolarité,
cherche
appartement de 2 à 3 pièces
meublé ou non meublé, dans les environs
de Fontainemelon , pour date à convenir
ou dès le ler avril 1967. Loyer garanti.
Faire offres à l'Entraide de l'Eglise évan-
géllque, Stampfenbachstrasse 123, 8006
Zurich. Tél. (051) 26 66 00.

Pour notre département des ventes,
nous cherchons, pour entrée immédiate
ou à convenir,

1 STÉNODACTYLO
de langue maternelle française ayant de
bonnes connaissances d'allemand, ca-
pable de faire des traductions.

La préférence sera donnée aux candi-
dates en possession d'un certificat de
fin d'apprentissage ou d'un titre équi-
valent.

Travail varié, ambiance agréable. Salaire
correspondant aux aptitudes. Cantine à
disposition.

Adresser les offres au bureau du per-
. . . . sonnel d'ID.EAL-STANDARD S. A., case

postale, 4600 Olfen 1. Tél. (062) 5 10 21.

H
L'annonce
reflet vivant du marché

Belle

CHAMBRE
à louer à demoiselle,
part à la cuisine et
à la salle de bains.

Tél. 5 77 50.

Je cherche
pour début janvier

chambre
à Auvernier .

Tél . 5 97 88 (pendant
les heures de bureau).

A louer à monsieur
sérieux , chambre

confortable , part à
la salle de bains.

Tél. 5 63 39.

ÉTUDE CLERC, NOTAIRES ,
2, rue Pourtalès , tel. 5 14 68
A LOUER tout  de suite ou
pour date à convenir,

à CHAMPRÉVEYRES

APPARTEMENTS de 31/2 pièces
avec tout confort. Ascenseur.
Dévaloir. Vue sur le lac.

A louer

sâssslîi© m&n sis©saMé
avec cuisinette, douche et

. W.-C. Libre dès le 15 jan vier
1967. Location : 220 fr. par
mois, charges comprises.
S'adresser à la fiduciaire Louis
Crelier, rue de l'Hôpital 19,
Neuchàtel, tél . 5 44 14.

A louer à Colombier

appartement
2 pièces, tout

confort , avec loggia ,
pour le 24 février.

Tél. 6 20 29.

Au Sépey
A louer chalet
meublé , 6 lits,
8 fr . par jour.
Libre à partir
du 8 janvier.

Tél. (038) 8 26 97.

Pour le début
de l'année,

appartement
4 V-2 pièces

tout confort , 415 fr. ,
charges comprises.

Tél. 5 92 30.

A louer, aux environs de Neuchàtel
(tram 5, ou à 6 minutes d'auto),

appartement de 6 pièces
tout confort, dans villa (éventuelle-
ment meublée), vue splendide, jar-
din , parc à auto.
Ecrire, en donnant son numéro de
téléphone, sous chiffres E D 09516
au bureau du jourpal.

A louer, tout de suite ou pour date
à convenir, appartement de 4 piè-
ces, avec tou t confort .
Loyer sans charges 345 francs.
S'adresser à l'étude Jacques Ribaux,
tél. 5 40 32.

A louer au Landeron, tout de suite ou
pour date à convenir, appartements de

4 1/2 pièces
tout confort, vue imprenable. Balcons.
Cuisinière électrique, frigidaire, machine
à laver automatique.
Location 395 fr . par mois + charges.
Garage individuel 50 fr .
Téléphoner au (038) 3 21 64.BAS-DErSACHET

A louer tout de suite ou pour date
à convenir ;V|

APPARTEMENT
de 3ï/2 : pièces

tout confort , quartier tranquille.
Loyer mensuel 29Q fr. plus presta-
tions de chauffage et d'eau chaude.
ÉTUDE PIERRE JUNG, Rassin 14,
Neuchàtel, tél. 5 82 22.

L 'Imprimerie Centrale et de la
« Feuille d'avis de Neuchàtel» S .A .
cherche à louer, pour un de ses
employ és :

appartement
3 p ièces, a v e c  ou s a n s  confort ,
région Neuchàtel (ouest jusqu 'à
Colombier, est jusqu 'à Saint-Biaise).
Adresser o f f r e s  écrites à la direc-
tion techni que.

A louer à Neuchà-
tel - Serrières, rue

des Amandiers,
dans villa locative,

appartement ;
de 4 pièces, cuisine;

salle de bains ;èt '¦¦
W.-C. séparés, cave,

galetas, jardin* }
grand garage^ ,

Paire offres sous
chiffres PE 9522\:.au
bureau du journal.M ;

A louer
dans le haut
"de la ville

LOCAL
installé pour lavoir

pourrait servir' à
un autre usage.

Tél. 5 14 90.

LES PLÉIADES
A vendre chalet,

belle situation, près
d'une route et de

la station du train.
Ecrire sous chiffres
PE 19,000 , à Publi-
citas, 1002 Lausanne.

A toute demande
de renseignements,
prière de joindre
un timbre pour la
réponse.

Feuille d'avis
de Neuchàtel.

ÉTUDE CLER C,' NOTAIRES,
2, rue Pourtalès, tél. 514 68
A louer pour le 24 décembre,
à Pierre-à-Mazel,

APPARTEMENT de 3 chambres
avec tout confort.
Ascenseur. Loyer mensuel 330
francs + charges.

Etude Clerc, notaires,
2, rue Pourtalès

Tél. 5 14 68.
A LOUER

pour le 24 décembre,
au fbg de l'Hôpital ,
appartement

meublé
2 chambres, cuisine,
cabinet de douches.
Chauffage général.

Loyer mensuel
300 francs.

CHAMBRES
et PENSION

tout confort,
quartier université,

à louer à

étudiants (es)
sérieux (ses) .

Tél . 5 75 62, le matin
de 9 h à 11 h 30
ou après 19 h 30.

A LOUER

GARAGE
chauffé et éclairé, ;au
chemin de la Mar-
nière 51, Hauterive.

Conviendrait .aussi .
comme entrepôt.

Tél. 5 66'0i;
Caisse de retraite

de Favag S.A.,:
Neuchàtel;
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D'une grande élégance, cette ROBE habillée, entièrement den-
telle, doublée, manches longues, se fait en marine, noir, bor-
deaux, perle
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Pli a fyi'B ITmllt \ffli Bœ«s HoOBjgpP̂ Ë BB

S B̂BJMMLB MBB ^S^^  ̂ 5̂2SBB
"̂ ' BBI K»î^2fê ' BSB6%9I ^¦W» .'• . "-< aNw^ÉI ĵSg^^S 8tl11iWigBIB@mM BflaQM k*
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Rhumat isme
selati que
goutte

?
Q
Heureu-
sement
Il y a

Dépositaires spécialisés :
PHARMACIES

J.-GL Bornant! Dr K. Kreis
Suce, de M. Droz Croix-du-Marché
Angle St-Maurice- Seyon et Trésor

Concert
0 5 34.44 45 5 1160

NEUCHATEL 

La boucherie - charcuterie i

C.SUDAN j
La Coudre - Neuchàtel |
Avenue du Vignoble 27 V

mieux équipée
pour toujours mieux

vous servir... vous of f r e
Véritable jambon à l'os,
noix de jambon, palette,

côtelettes famées
Langues de bœuf fraîches, M

salées, fumées M
Pour vos vol-au-vent : m

cervelle, langue de veau, '"
ris de veau, quenelles
Lapins frais du pays |jj
Poulets frais du pays t

Dindes - Poulardes | i
Bœnf - Porc - Veau
Agneau - ler choix -

Service à domicile |j
Tél. 519 42 p
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B

n Schreyer S.A. VAUSEYON-NEUCHÂTEL ^5 5 36 61 
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Ouvert du lundi au vendredi de 7 h 30 à 12 h I

S
*" et de 13 h 30 à 18 h 30 |'

s , Samedi, sans interruption de 7 h à 17 heures |'

vvwwvwvnjywwvvnrt^^

WlfoJl
*̂ WILLY aSCHEN I

Moulins 11 - Tél. 5 32 52 fcg
NEUCHATEL ^|

Le spécialiste en vt\

VINS I
LIQUEURS I

de toutes marques jlpw

Grand choix en w h is k y  f7J

! AST IS  - MOUSSE UX h.
C H A M P A G N E S  <M

Beau choix d'articles de fête ||
Service à domicile jra!
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sa dernière séance de l'année qui a été... calme !
Hier s'est tenue la dernière séance du

Conseil de ville de Bienne. Durant l'année
écoulée, le législatif biennois a dû se réu-
nir 15 fois (au lieu de 12 fois normale-
ment) afin de liquider les affaires courantes.
A relever que presque toutes les séances
furent fixées à 18 h 15 et qu 'elles durent
se prolonger , bien souvent après 22 heures.

L'augmentation du nombre des sessions
'et leur durée est due uniquement aux invé-
térés bavards qui se croient obligés d'ani-
mer les débats , bien souvent par un « bla-
bla-bla » dont on se passerait volontiers. Il
y a quelques années, les séances du Conseil
de ville étaient un vrai plaisir pour les
correspondants et journalistes. Aujourd'hui ,
avec le chaos qui règne dans ces séances,
c'est une véritable corvée. En effet , il
n'existe plus aucune stabilité ; les partis
étant déchirés par des luttes intestines, il
en résulte des décisions irréfléchies des-
quelles émargent la rogne , la hargne , la
jalousie. L'esprit qui règne au sein du lé-
gislatif n'est certes pas très sain . Il semble
que l'on veuille défendre plus volontiers
les intérêts personnels et ceux du parti
que ceux de la communauté. Il en résulte
une perte de temps, et d'argent , des retards
considérables , une humeur et une atmosphè-
re qui ne font pas de la réclame à la ville.

Les événements poiliîÈqjues
de 1966

Ceci dit et avant de passer aux délibé-
rations , jetons un bref coup d'œil sur les
événements politiques à Bienne en 1966.
Le 21 janvie r a lieu la première séance du
Conseil de ville. L'arrivée de M. Ernest
Geiger , P.A.B. en tan t que conseiller mu-
nicipal non permanent porte le nombre des
instituteurs-conseillers à sept sur neuf que
compte l'exécutif. Un crédit de 1 million
de francs est accordé pour permettre l' aug-
mentation des salaires du personnel mu-
nicipal.

Les 11, 12 et 13 février le budget défi-
citaire de près de 2 millions de francs
est refusé une première fois.

Les 6, 7 et 8 mai , le même bud get
ramené à un déficit de 112,691 francs avec
une quotité d'impôt portée de 2,0 à 2,3
est accepté de justesse.

Cette même fin de semaine voit les élec-
tions au Grand conseil bernois , élections
qui apportent aux Romands de Bienne cinq j
sièges : ceux de MM. Raoul Kohler , Ja-
cot-Descombes, P.N.R., Jean-Roland - Graf
et Arthur Villars, socialistes , et Richard
Walter , indépendant. Le 26 mai le Conseil
de ville décide le rattachement de la com-
mune à la communauté des eaux du See-
land.

Le. 25 août il vote un crédit de 27 mil- ..
lions de francs pour la construction de
4 écoles.

Le 11 octobre , à la suite des circonstances
que l'on connaît , le vote des millions né- ,
cessaires à la construction des écoles est
renvoyé. Ce fait est unique dans les anna-
les politiques de la ville. Le 17 octobre ,
le peuple refuse l'achat du terrain sur le-
quel devrait se construire le nouveau gym-
nase.

Le 4 novembre le Conseil accepte le
bud get 1967.

Ce sont là les points les plus importants
traités par le législatif , points auxquels il y
a ..lieu d'ajouter le refus pour la première
fois d'un/rapport de gestion , celuiidit tj fe,
recteur des travaux publics. A sa seconde
lecture,, ce rapport est , critiqué ; pas moins
de treize conseillers interpellent M. Kern
et pour terminer il est accepté ! Ce seul
fait prouve bien l'esprit qui anime cer-
tains de nos conseillers. Nous ne parlerons
pas des dissidences qui divisent le parti
socialiste et des procès qui opposent muni-
cipaux et conseillers cie ville .

RéaSistiiiosis municipales
Du côté des belles réalisations il y a

lieu de souligner : l'hôpital , qui malgré une
situation financière difficile continue ses
rénovations selon le programme établi ,
l'inauguration de l'école primaire de la rue
de la Poste, l'ouverture de l'école de for
mation professionnelle féminine, du gymna-
se commercial, l'extension du réseau des
transports et son automatisation , la trans-
formation de la place de la Gare, 'de l'en-
trée de la route de Neuchàtel et bien .sûr
le Palais des congrès et piscine couverte.

Il est resté, bien sûr, une masse de pro-
jets en panne, mais lorsque . les finances
font défaut , il est impossible de tout réali-
ser. • ¦- .. *Nous voudrions terminer cette brève ré-

trospective en formulant un vœu pour la
prochaine législation : qu 'on rétablisse les
séances à 20 h. Ce serait peut-être l'occa-
sion de freiner un peu les trop inutiles mo-
tions , interpellations et interventions et de
revenir à l'ancien système pour le proto-
cole. Trop de conseillers croient devoir être
immortalisés en voyan t leur nom et inter-
vention donnés en pâture dans le journal
officiel distribué à chaque membre du Con-
seil.

NOMINATIONS
Après acceptation du procès-verbal de

la dernière session , le Conseil nomme les
membres suivants à la commission de ges-
tion : M. Muller , libéral-radical , alémani-
que ; M. Serquet, socialiste , Romand ; M.
Villars , socialiste , Alémanique .

Sont nommés également : à . l'école pri
maire allemande de Boujean : M. Peter
Schwander ; à l'école allemande de Ma-
dretsch : MM. Camille Exer , Hans-Ruedi
Egli ; à l'école primaire allemande de Mâ-
che : Mme Ruth Bûtschi , MM. Alfred
Fatton , Pete r Kutter , Heinz Gerste r ; à
l'école française primaire de. Bienne-Villc :
Mme Yvette Jobin ; à l'école française de
Boujean : Josiane Monbaron ; à l'école
française de Madretsch : Marianne Oberli ;
classe d'adaptation pour élèves italiens
Bienne-Ville : Mme Louise Minder-Gosteli.

Le Conseil ratifie ensuite le renouvelle-
ment pour 10 ans de deux prêts de la
Caisse nationale suisse d'assurance en cas

d'accidents auprès de la Suva. 11 apporte
ensuite des modifications à la clef de ré-
partition suivante des partenaires de la
Communauté des eaux du Seeland :

Bienne : 2600 actions, capital 2,600,000
francs ; Lyss : 1200 actions, capital 1,200,000
francs ; S.W.G. : 1500 actions , capital
1,500,000 francs.

Un crédit de 115,700 fr. est voté pour le
remplacement des conduites d'eau et du
gaz du chemin de la Forge. La convention
projetée tendant à affilier à la Caisse d'as-
surance du personnel de la commune de
Bienne le personnel de l'hôpital Wilder-
meth est approuvée et mise en vigueur avec
effe t rétroactif au ler octobre 1966.

La création d'un poste d'orthophoniste
pour enfants d'expression allemande est
accepté. Les comptes des travaux publics
relati fs à la construction d'un trottoir à
Vigneules sont acceptés et l'acquisition d'un
camion-pompe pour le prix de 119,704 fr .
60 est autorisée. La fin de la séance est
utilisée à des réponses à des interpellations
ct motions.

Un record
Jamais séance du Conseil de ville n'a

été aussi rapidement expédiée. Dix points
à l'ordre du jour et trois réponses à des
motions en une heure et demie exacte-
ment. Presque un record. Evidemment , it
y avait un souper qui attendait les con-
seillers !

Avant de lever la séance, M. W. Rebcr
président, qui cédera sa place en 1967 à
M. P. Amgwerd , félicita MM. Jordan ,
Tschumi et Walther , tous trois démission-
naires de la commission de gestion, de
leur excellent travail et remercie également
tout le Conseil de la confiance qui lui fut
témoignée pendant la période durant laquelle
il eut l'honneur de présider le Conseil de
ville. M. Reber fut abondamment fleuri ct
remercia à son tour pour les services ren-
dus M. André Ory, deuxième vice-président
du Conseil de ville.

Puis conseillers et invités se retrouvèrent
au restaurant du Lac pour le traditionnel
souper de fin de législature.

ENCORE DEUX DÉMISSIONS
AU CONSEIL DE VILLE

Avec la dernière séance du Conseil de
ville , nous apprenons que M. Charles Bauer ,
directeur du Technicum cantonal de Bien-
ne , vient de donner sa démission de con-
seiller de ville, membre du parti national
romand , il siégeait au législatif depuis de
nombreuses années. On lui doit plusieurs
motions et interpellations. Son remplaçant
sera M. Aloïs Beck, maître-ramoneur. M
Jordan quitte également le Conseil de
ville. On sait que M. Jordan fut pendant
10 ans membre du législatif et pendant
6 ans le premier président de la commission
de gestion. On peut relever, là aussi, ses
interventions qui turent toujours très per-
tinentes. Il est remplacé par M. Hans
Wernly. Ad. GUGGISBERG

L'armée de libération
jurassienne annonce
deux émissions clandestines
pour aujourd'hui

|H Nous avons reçu hier soir, à no-
H| tre rédaction, une lettre provenant
53 de et signée par l'Armée de libéra-
JH tion jurassienne. Cette lettre priait
= de nous mettre à l'écoute, aujour-

U d'hui 16" décembre, à 10 . h 30 et

H 11 h 30,,; sur la bande des 42,50 mè-
= ires 7 mégacycles ondes courtes. Ge-
ls ci parce que l'Armée de libération
H| jurassienne toujours procédera de
= l'étranger à deux émissions clan-
|H destines. La premières, soit celle de
ll O  h 30, aura lieu à l'est de la Suis-
== se, alors que la seconde, soit celle

 ̂
de 11 h 30, proviendra de l'ouest

Hl de notre pays. Toujours à l'étran-
= ger bien sûr, l'Armée de libération
H§ jurassienne, dans son communiqué
|H encore, signale que ces émissions
= seront confirmées par téléphone
== quelques minutes avant l'heure in-
|H di quée .
§| (Réel . — Il  convient de rappeler
Hj que , p ar deux fo i s  déjà sauf erreur,
H l'ALJ avait publi é des communi-
= qués annonçant des émissions ra-
|H diap honi ques qui n'eurent pas lieu.
=} Nous publions donc ce texte sons
= toute réserves.)

Assemblée ries délégués
ds k Chumbre de l'horlogerie

lyffiffliiii^

M. Biaise Clerc remplace M. Primault à la présidence

BERNE (ATS). — L'assemblée des délé-
gués de la Chambre suisse de l'horlogerie ,
qui groupe les représentants de tous les
secteurs de l'industrie horlogère suisse ,
s'est réunie , sous la présidence de M. Ed-
gar Primault , président , jeudi à Berne. Après
avoir approuvé le budget de la Chambre
pour l'exercice 1967, l' assemblée des délé-
gués a ratifié l'admission , en qualité de
section affiliée à la Chambre , de l'Associa-
tion des termineurs de boîtes de montres.

L'assemblée des délégués de la Chambre
a ensuite exprimé ses sentiments de vive
reconnaissance à M. Edgar Primault , pour
les éminents services qu 'il a rendus à l'in-
dustrie horlogère suisse, au cours des 21
ans durant lesquels il a assumé , avec beau-
coup de dévouement et d'efficacité , la pré-
sidence de la Chambre suisse de l'horlo-
gerie .

M. Primault a , en effe t, renoncé au re-
nouvellement de son mandat et sera rem-

placé, dès le ler janvier 1967, par M.
Biaise Clerc, conseiller aux Etats , à la tête
de l'organisation faîtière de l'industrie hor-
logère suisse . Enfin , les délégués de la
Chambre suisse de l'horlogerie , ont eu le
privilège d'entendre une brillante conférence
de M. Etienne Junod , président de l'Asso-
ciation suisse des industries chimiques, qui ,
sous le titre « Recherche et croissance »,
a montré , avec beaucoup de clarté et de
compétence l'étroite liaison qui existe entre
lo développement de la recherche et .la
croissance économique.

Le corps du petit Philippe a été
retrouvé hier près du pont d'AMe

Des hommes-grenouilles français
ont participé aux recherches

les recherches ont repris, hier matin,
à Porrentruy afin de retrouver le corps
du petit Philippe Hoppler. Elles ont
abouti vers 16 h. 30, alors que chacun
avait perdu l'espoir d'arriver à un ré-
sultat positif , tant l'AUaine, dans la
plaine du Pont d'Able, fait de méan-
dres, tant ses rives sont rongées et
encombrées d'obstacles de toutes sor-
tes auxquels le petit corps aurait pu
rester accroché.

Les hommes-grenouilles de Belfort ve-
nus bénévolement et prenant ces jour-
nées de recherches sur leurs jours de
:ongé - ont plongé dans les endroits les
plus inaccessibles. Parallèlement, une
dizaine d'hommes de l'équipe des pre-
miers secours descendaient la rivière
sur un canot pneumatique mis à dis-
position par l'armée et venu de Lyss.

RECHERCHES. — Des hommes-g renouilies sont venus de France.
,7 .... (Avipress - Bévi)

Enfin , vers 1G h 30, un des hom-
mes de l'embarcation découvrit le pe-
tit corps retenu à la rive droite de
l'AUaine, une centaine de mètres en
amont du Font d'Able. Le cadavre se
trouvait sous des touffes d'herbe. Le
bambin avait encore les habits qu'il
portait au moment de l'accident, à
l'excep tion de ses petites bottes rou-
ies. Deux médecins et un gendarme
ont rempli les formalités d'usage,
après quoi le corps du bambin a été
emporté à la morgue de l'hôpital
avant d'être remis à sa famille.

Il est juste de relever le grand dé-
vouement dont ont fait preuve les
hommes-grenouilles, les polices can-
tonale en municipale ainsi que les
hommes des premiers secours qui , les
premier jours surtout, ont véritable-
ment payé de leur personne.

La musique répand la joie et enrichit l'esprit ,
mais la pratique vaut mieux

que l'écoute seule !

Orgues et accordéons électroniques '
Conditions de paiement avantageuses

au comptant et à crédit.
Envois à choix sans aucune obligation.
Soulignez s. v. p. l'instrument qui vous

intéresse.
Découpez l'annonce et renvoyez-la.

Vous recevrez gratuitement
notre catalogue.

N'oubliez pas votre adresse !

Wdffîj È- I & Co
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Voir d'autres informa-
tions Fribourg-Vaud

en page 9.
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La recherche d'un cadeau demande parfois réflexion !
Un personnel qualifié est à votre disposition pour vous conseiller

OUVERT LES DIMANCHES 11 ET 18 DÉCEMBRE

(c)  Saint-Nicolas a fa i t  son entrée à
Saint-lmier, hier à 18 heures. Il  a
parcouru les d i f f é ren tes  artères du
grand village , monté sur son char,
avant de se rendre à la salle de spec-
tacles où une fou le  l'attendait. Il y
distribua des friandises , alors que de
nombreux enfants se produisirent en
chantant ou en récitant. Durant l'après-
midi, Saint-Nicolas continua ses visi-
tes à l'hôpital et à l'asile des vieil-
lards.

SASNT-IMIER
Saint-Nicolas a passé

(c) Après les trois vols à Mou-
tier que nous avons signalés,
voici que trois porte-monnaie et
trainings disparaissent ' d'une
halle de gymnastique, alors
qu'une station-service d'essence,
elle aussi, a reçu la visite de
cambrioleurs... qui n'ont rien
trouvé. i

A Moutier
Les vols et tentatives
de vols continuent

A la suite de l'affaire des porte-
clefs jurassiens, la commission de
presse du Groupement interpartis pour
l'unité cantonale (district de Porren-
truy) a fait paraître un communiqué
dans lequel il faisait par t de sa sa-
tisfaction à la suite de la prise de
position des doyens du Jura. Il s'est
élevé aussi contre le communiqué du
groupe Bélier dans lequel les mem-
bres faisaient part de leur intention
de diircir leur action.

Prise de position dans
l'affaire des porte-clefs
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Feuilleton de la « Feuille d'avis de Neuchàtel »

par 1
VAUEIVÏTIVE

Adapté de l'anglais par René d'Agny

« S'il est vraiment mon ami, il m'aidera dans le besoin. »
RICHARD BARNFIELD

— Qu'est-ce qui ne va pas mon vieux ?
— C'est précisément ce que je me demande, et que je

n'arrive pas à deviner !
— Cette lettre te préoccupe, évidemment.
— Oui... C'est de Jim Nayland. J'avoue qu'elle m'inquiète.

Je n'aime pas du tout ce qu'elle dit , et je redoute, plus encore,
ce qu'elle cache. Tiens, par exemple, ce paragraphe... C'est peu
rassurant...

Par-dessus la table qu'encombrent encore les reliefs d'un
copieux petit déjeuner , Terence Carstone tend à sa sœur un
papier, plié sur lequel son doigt signale le passage alarmant
et, pendant qu'elle lit, il tire de sa poche sa vieille pipe de
bruyère. Méticuleusement, il la bourre puis, avant de l'allumer,
il se renverse dans son fauteuil.

Il se prend à songer, les yeux .perdus sur les lointains du
parc ensoleillé, tandis que Mary Bradley fronce peu à peu
son front, habituellement si lisse. Cela indique clairement à
Terence qu'elle non plus ne trouve pas immédiatement la
solution au problème que pose cette missive.

Copyright Miralinonde
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Depuis toujours, le frère et la sœur ont partagé les joies
et les soucis d'une, existence qui, dans l'ensemble, leur a ap-
porté infiniment plus de satisfactions que de déboires. La vie
les a éloignés l'un de l'autre sans jamais parvenir à disten-
dre les liens qui les unissent ; et ni l'un ni l'autre n'hésite
à franchir les quelque vingt milles où vit Mary, de la demeure
ancestrale où règne Terence, pour le seul plaisir de se retrou-
ver, ou pour examiner en commun les problèmes de leurs
vies parallèles.

Terence, ayant ainsi remis entre les mains de sa sœur les
données du problème, s'efforce donc de la laisser tranquille-
ment les examiner... Il sait qu'elle lui donnera un avis dont,
l'expérience le lui a appris, il sera sage de tenir compte.
Le silence dure quelques minutes, troublé seulement par le
chant joyeux des oiseaux. Puis Mary se décide à parler :

— Mon opinion ne te plaira pas, je le crains, Terry ; et
je me demande si tu suivras mon conseil.

¦—¦ Je ne te promets rien , naturellement, répond-il en sou-
riant, mais je serai heureux de l'entendre... Si c'est simplement
un conseil, l'écouter ne m'engage pas beaucoup !

— J'espère que tu t'y conformeras, parce que je crois que
c'est la seule chose que tu doives raisonnablement faire : je
te suggère de prendre ta voiture et d'aller immédiatement voir
Jim Nayland.

— Mais Mary, c'est le dernier jour de ton séjour ici, et
nous devions faire ensemble une partie de golf...

— Parfaitement... Par conséquent, tu ne peux prétendre
que tes affaires t'empêchent de t'absenter... Tu m'avais con-
sacré cette journée. Elle suffira amplement à ce petit voyage.
Tu vas sauter dans ta voiture. Tu seras chez Jim pour déjeu-
ner, et tu rentreras pour dîner, sans trop te presser.

Pour se donner le temps d'accepter, Terence tire quelques
longues bouffées de sa pipe. Puis il grommelle :

— Tout de même, cela devrait pouvoir attendre à demain...
Tu ne peux rester davantage, n'est-ce pas ? Je reconnais que
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cette lettre me cause quelque inquiétude, mais je n'ai pas
l'impression que ce soit réellement un appel au secours !

Mary répond, d'une voix posée :
— En effet... Ce n'est pas un cri de détresse... Si Jim

avait besoin de toi aujourd'hui même, il t'aurait télégraphié
ou téléphoné. Pourtant, la lettre montre clairement que ta
présence lui serait utile. Il dit :

« Je me trouve subitement placé devant un problème auquel
» je ne puis sans aide apporter la solution nécessaire. 11 m'est
» impossible de t'en parler par lettre. »

— Cela veut dire qu'il souhaite t'exposer ses difficultés et,
puisque cela ne peut être fait par écrit, vous devez vous ren-
contrer. Tu n'as pas le droit de te dérober à cette demande
implicitement formulée parce que Jim craint de te déranger
en . réclamant ta présence. Depuis le collège, vous êtes tous
deux comme Oreste et Pylade, et tu cites assez volontiers
O. Henry pour que je puisse me permettre de te rappeler
qu'il dit, quelque part, à peu près ceci : « Si ton ami crie

/''au' secours, vas-y sans rien examiner... Le danger passé, il
sera bien temps de rechercher si ton intervention était vrai-
ment indispensable. »

v Pendant que sa sœur parle, Terence sent fort bien qu'elle
exprime exactement ce qu'il ressent lui-même. Il se lève donc,
la regarde avec un chaud sourire :

— Tu es la voix de ma conscience... Je n'aurais naturelle-
ment pa» hésité une minute, pour cinquante ou soixante milles
à parcourir, si je n'avais eu scrupule à te laisser seule toute
la journée.

En riant, Mary répond :
— Eh bien , que ce soit ma part du sacrifice et la rançon de

mon conseil !...
; ¦*-• II faut absolument que tu partes demain ? Tu ne peux

vraiment pas prolonger un peu ton séjour ?
— Y penses-tu 7 Jill rentre demain du collège et, si je

n'étais pas à la maison pour l'accueillir, que penserait-elle de

sa mère ? Ah ! quand tu auras une fille, tu comprendras mieux
quels devoirs comporte cette situation...

Il éclate de rire à son tour, et rectifie :
— Au conditionnel, si tu veux bien, pas au futur !

« Si j'avais une fille... » et non pas « Quand j'aurai... > Parce
que rien n'est moins assuré, surtout du train dont vont les
choses.

— Hélas ! ne retourne pas le poignard dans la plaie... tu
sais ce qu'on attend de toi...

— Je le sais fort bien, mais je sais aussi ce que, moi,
j'attends : rencontrer la femme idéale... et cet événement, je le
crains , n'est pas pour demain !

X X X
Tandis qu'il se dirige vers le garage, en traversant en diago-

nale la pelouse soigneusement tondue, Mary suit des yeux sa
longue silhouette et son regard déborde d'affection.

Pour elle, aucun homme n'est comparable à ce frère chéri,
et le seul reproche qu 'elle puisse lui adresser , elle vient de
l'exprimer , à demi-mot... Maintenant , elle répète, à mi-voix :

« Quel dommage qu 'il ne se marie pas !... Il devrait y avoir
une femme à Manor House, et quelques enfants... La famille
ne peut s'éteindre ainsi I... »

Ce souhait qu'elle exprime souvent, ce fut celui du père
mort dix ans auparavant. Depuis des générations qu'on ne
compte plus, un Carstone habita Manor House et Geoffroy su-
ça, avec le lait maternel, la certitude que — tout comme il
y aura toujours une Angleterre pour dominer les mers —
il y aura toujours un Carstone pour lui prêter l'appui de son
bras. Il était si fier de l'antiquité de son nom que, plus d'une
fois, sa fille se demanda sérieusement si, lorsqu'il était ques-
tion d'événements antérieurs à l'instauration du christianisme ,
il n'interprétait pas tout naturellement les lettres « A. C. »
qui accompagnent le millésime par « Avant Carstone ».

(A suivre.)
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A Une idée qui fait feu -
une idée - éclair : Ronson!

(.. .le briquet qui allume toujours !)

Avec Ronson , chaque cigarette prend feu du premier coup -
et naturellement aussi votre cigare ou votre pipée

(peut-être même votre vis-à-vis, qui sait!).
Car l'élégance, la forme convaincante,, le fini soigné 
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Schreyer S. A.
Rue du Vauseyon 80

2000 Neuchàtel
Tél. (038) 5 36 61

Un saucisson...
Goûtez ceux de la

BOUCHERIE
CHARCUTERIE

F. GUTMANN
Avenue du ler-Mars

pi]
LUTZ-
BEH6£R A
Fabrique da timbres

t. des Beaux-Arts 17
9 (038) 6 te 45
2001 NencMtel |

Noël scintillant
Céramiques Trésor 2



Près d'Ârnex
Perte de maîtrise :

un conducteur blessé
et sa voiture démolie
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(c) Hier peu avant 10 heures, un acci-dent s'est produit à l'entrée du villaged'Arnex snr le pont du chemin de fer,
Une auto voulut dépasser un train rou-
tier quelques mètres avant le pont dansun virage. L'automobiliste perdit alors lamaîtrise de sa machine qui vint embou-
tir la barrière du pont.

Le conducteur, M. Hans Kuester dePrilly, souffre de diverses fractures au
bassin et aux côtes et de plaies à la tè-te. Il a été conduit, par les soins de l'am-bulance d'Orbe, à l'hôpital de Saint-Loup. L'auto est hors d'usage.

II se retrouve le lendemain
dans la région du Brassus

Perdu dans la tempête, à la Givrine

(sp) Un habitant de Genève, M. Hans
Nciikomm, était parti , dimanche après-mi-
di de Genève pour une randonnée solitaire
dans la région de la Givrine. N'étant pas
rentré à son domicile lundi, sa femme aler-
ta les services de secours de Saint-Cergue.

Une colonne de secours partit à sa re-
cherche, formée du fils de M. Neukomm,
du gendarme Pernet et de trois autres per-
sonnes. Ils retrouvèrent l'automobile aban-
donnée à la Givrine. Les sauveteurs scin-
dés en deux groupes, dans le brouillard
et sous une pluie battante , explorèrent la
région des Coppettes ct des Garrots, région
où M. Neukomm avait été vu la. veille
pour la dernière fois.

Celui-ci avait été surpris par la nuit ,
et s'était réfugié dans une cabane où il
attendit l'aube. Il , se retrouva le matin
trempé ct frigorifié , sur les hauteurs do-

minant le lac de Joux, près du Brassus,
alors qu'il se croyait à quelques lieues de
Saint-Cergue. La colonne de secours était à
sa recherche depuis plus de quatre heures.
On avisa la gendarmerie locale de son re-
tour.

Le Conseil communal
de Payerne a accepté
le budget pour 1967
(c) Le Conseil communal de Payerne
a tenu, hier soir, une séance agitée qui
s'est terminée sur le coup de minuit.
Après une discussion des plus labo-
rieuses, il a vote le budget pour 1967
prévoyant un excédent de dépenses de.
286,000 fr. sur un total de dépenses
de 4,500,000 francs. Au cours de la
séance, le bureau du Conseil a été re-
nouvelé pour 1967. On été élus : JIM.
Henri Stern, chrétien-social, président
par 49 voix, Jean-Paul Schulé, socia-
liste, 1er vice-président par 44 voix ,
Henri Hochstrasser, radical, 2me vice-
président par 52 voix.

Sur proposition d'un conseiller , le
jeton de présence a été abandonné en
faveur des sinistrés d'Italie.

Président — M. Henri Stern
(Avipress - Pache)

EETTEH3 â
LE LOCLE
En faveur des sinistrés
(c) Mercredi soir, un public composé
en grande partie d'Italiens, s'est dé-
placé au Casino pour, d'une part, ma-
nifester sa sympathie à la colonie ita-
lienne, et d'autre part pour assister à
un spectacle qui , bien que monté un
peu hâtivement, a été parfaitement
réussi. Au programme : le groupe vo-
cal « Les vrais copains » , le trio Gil-
bert Schwab, les acrobates les D'Gymns
et les Chemises bleues de l'Union chré-
tienne, La Chorale italienne a prêté
également son concours à cette soirée
variée dont le résultat financier , qui
atteint la somme de 1200 fr. , s'ajoute
aux nombreux dons déjà consentis en
faveur des victimes des inondations.

LA CHAUX-DE-FONDS
Un départ au Musée d'horlogerie
(c) Le comité du Musée d'horlogerie
de la Chaux-de-Fonds, que préside
désormais M. Pierre Imhof , va pren-
dre congé de son ancien président et
conservateur , M. Fridolin Wiget , qui
avait succédé au regretté Maurice
Favre, après l'avoir secondé durant
près de quarante ans. Ce sont eux
qui ont fait de ce musée l'un des plus
beaux ct savants du genre ; les délé-
gations qui s'y succèdent de plus en
plus nombreuses l'attestent éloquem-
ment. L'on espère toujours construire
un vrai musée moderne pour abriter
ces merveilleuses collections, témoins
authentiques du profond génie de ce
pays ; en attendant , divers agrandis-
sements sont heureusement prévus.

Â la protection civile
chaux-de-fonnière
(o) Depuis quinze ans, M. Gabriel
Jaccard assumait avec une remarquable
compétence le poste de chef local de
la protection civile, cette organisation
qui fut si difficile à mettre sur pied ,
manqua si longtemps de toute base lé-
gale, tant fédérale que cantonale et
communale. Il fallut donc Innover,
chercher, se renseigner partout afin de
constituer un organisme qui pût , dès
que le moment serait venu, participer
aux cours de cadres et de formation.
Ce qui eut lieu dès 1959 et de nouveau
en 1963.

Aussi est-ce un service de protection
civile pourvu d'une 'organisation effi-
cace que M. Jaccard, entrant en re-
traite, remet à son successeur, M. J.-P.
Passnacht, secrétaire du dicastère de
police. M. Jaccard fut remercié comme
il convient par , le conseiller communal
Petithuguenin et ses pairs neuchàte-
lois.

Une jeune fille
grièvement blessée

ORBE

(c) Hiers, vers 16 h 30, une jeune
cycliste d'Orbe qui roulait à l'avenue
de Thienne, en direction du centre de
la ville, a obliqué brusquement sur la
gauche de la route sans prendre
garde à une auto qui roulait derrière
elle. Le conducteur de ce dernier
véhicule ne put éviter la jeune fille.
Il s'agit de la jeune Sylvie Mayor,
11 ans, qui souffre d'une fracture
du crâne. Constat par la gendarmerie
d'Orbe.

Près de Croy

i, Harcel Jaceoiei
nouveau président

du Conseil communal

YVERDON

(c) Hier soir a eu lieu la séance du Con-
seil communal d'Yverdon, avec à l'ordre
du jour, la nomination du bureau 1967.
M. Marcel Jaccoud (soc.) a été élu pré-
sident par 60 voix sur 95, tandis que M.
Jean-Louis Miéville, pop., a été élu par
42 voix 1er vice-président et M. Gusta-
ve Delisle, rad., 2me vice-président, par
50 voix. Nous reviendrons sur cette as-
semblée dans un prochain numéro.

(Avipress - Leuba )

Quatre blessés
dans un accident

(c) Un accident de la circulation s'est
produit , hier vers 19 heures, entre la
Sarraz et Croy. Une voiture française
qui rentrait sur Pontarlier est entrée
en collision avec un autre véhicule qui
patinait sur la route. Les quatre occu-
pants de la voiture française ont été
transportés à l'hôpital de Saint-Loup,
où leur état n'inspire pas d'inquiétude.
Il s'agit de M. et Mme Lagier, de leur
fille et de la sœur de Mme Lagier.

ECUBLENS
Après une macabre découverte
(sp) Mardi dernier, le corps d'un nou-
veau-né avait été découvert à Ecu-
blens. Ensuite des demandes de ren-
seignements diffusés par la presse, di-
vers éléments ont pu être réunis, ce
qui a permis à la police cantonale
d'identifier la mère de ce nouveau-né.
La police cantonale remercie la popu-
lation et la presse de leur collabora-
tion. L'enquête est instruite par le
juge informateur de la Côte.

RGUGEMONT-VIDEMANETTE
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SKI. — Un aperçu da la splendide descente de la Videmanette.

Un paradis du ski en plein essor

Une station de sports d'hiver en p lein essor fonctionne cette année avec de
nouvelles facilités et des équipements ultra-modernes, à Rougemont, près de Châ-
teau-d'Oex. De l'avis des spécialistes du ski de toutes disciplines , elle deviendra
rapidement une des « perle s > des Préalpes. Son téléphérique de la Videmanette
donne accès à plus de 50 km de pistes éblouissantes, praticables durant cinq mois,
de manière ininterrompue, en hiver et au printemps. Une p iste de caractère olympi-
que voisine avec la descente pour débutants. Trois nouveaux téléskis et télécabines
desservent ce nouvea u paradis hivernal, où une belle infrastructure est en outre
offerte 'aux patineurs, aux amateurs de curling, de luge et de ski-jôring. Une école
de ski pour toutes les classes d'âge et de sportifs fonctionne sans interruption jus-
qu'au printemps. Dénivellation pour les meilleures p istes de skieurs : de 1000 à
2200 mètres. On parvient à Rougemont, par le train, via Montreux, par le
M.O.R., et par la route, par Fribourg et Bulle.

La foire de Noël
(c) La foire de décembre, qui a" eu
lieu jeudi, a été favorisée par un
temps ensoleillé. Cette dernière foire
de l'année a été de peu d'importance
et les marchands forains étaient moins
nombreux qu'à l'accoutumée. Il yj avait
pourtant hien du monde en ville, à
cause de la proximité des fêtes de lin
dfannée. . L'animation était également
assez grande sur la place du Général-
Guisan, où se tient le parc aux ma-
chines agricoles. Le march é aux fruits
et légumes, lapins et volaille, ' était
abondant et fut bien fréquenté. Les
œufs du pays se vendaient de 3 fr. 80
à 4 fr. la douzaine, ces prix étant un
peu supérieurs à ceux du mois précé-
dent.

Il n'y avai t aucune tète de gros bé-
tail sur le champ de foire. En revan-
che, sur la place de la Concorde , le
marché au peti t hétail était bruyan t et
abondant. Cependant, on n'a dénombré
que 503 porcs, ce qui est relativement
peu. Les prix n'ont guère changé de-
puis la foire de novemibre. Les jeunes
sujets de six à huit semaines se
payaient de 150 à 170 fr. la paire ;
ceux de neuf à dix semaines valaient
de 170 à 200 fr. la paire. Les jeunes
porcs de trois mois coûtaient de 95
à 115 fr. la pièce et ceux de quatre
mois, de 120 à 150 fr. la pièce. Le
porcs gras était coté de 3 fr. 40 à
3 fr. 60 le kilo, poids vif , suivant la
qualité.

Concours du collège
(c)  La cérémonie de distribution des
prix de concours du Collè ge de Payer-
ne s'est déroulée à la Maison de p a-
roisse, en présence de nombreux pa-
rents , sous la présidence du directeur
des écoles , M. Reymond . Cette année,
57 travaux de concours ont été récom-
pensés par des prix représentant une
somme de 724 francs.

« Notre petite ville »
(c)  Jeudi soir à la Maison de paroisse
de Payerne les acteurs du Centre dra-
matique romand ont donné , devant un
nombreux public , une représentation
de « Notre petite ville s, la pièce j de
Thornton Wilder.

Enquête
contre les auditeurs

et téléspectateurs
clandestins

Pour lutter contre l'emploi sans conces-sion de radiorécepteurs et de télévisions1 entreprise des PTT procède régulièrementa des contrôles systématiques. Le moispasse, la direction des téléphones de Neu-chàtel a fait une telle enquête dans unelocalité do moyenne importance de sonarrondissement. Tous les ménages ou toutesles personnes vivant seules et qui no sontpas au bénéfice d'une concession réceptri-ce ont été visités.
Le résultat en est fort intéressant, pu is-que sur environ 200 contrôles effecUiés 80personnes utilisaient leurs appareils sansconcession , ce qui constitue, selon la loifédérale réglant la correspondance télégra-phique et téléphonique, une infraction pu-nissable. Dans 20 des cas, aucune sanctionn a  été prise parce qu'une demande deconcession était en cours ou que le récep-teur a été fourni par une maison conces-sionnaire mais pas encore annoncé. En re-vanche, procès-verbal a dû être dressé con-tre 60 personnes qui , en plus des taxes élu-dées à acquitter , se sont vues infliger uneamende don t le montant est fixé selon ladurée de l'infraction, la culpabilité du con-trevenant et de sa situ ation personnelle.Ces campagnes systématiques ont pourbut de faire respecter la régale des télé-communications, c'est-à-dire d'obliger tousles auditeurs et téléspectateurs à payer lataxe de concession. Tous ceux qui s'acquit-tent régulièrement de leurs obligations nepeuvent qu'approuver ces enquêtes.
Il est intéressant de constater que les« transistors » (appareils portatifs à tran-sistors) représentent le 66 % des installa-tions utilisées sans concession.
On admet facilement que les auditeurs

clandestins se trouvent principalement par-
mi les ouvriers étrangers, moins au courant
de notre législation à ce sujet. Toutefois,presque la moitié des procès-verbaux ont
été dressés contre des citoyens suisses.
Comparativement au nombre de contrôles
effectués, le résultat est nettement en fa-
veur des étrange rs.

Un religieux octogénaire de Romont
mortellement blessé par un fourgon

Près de Fuyens ( Glane)

De notre correspondant :
Hier après-midi, vers 17 h 40, un

automobiliste domicilié à Fuyens
(Glane) circulait au volant d'un
fourgon de Fuyens en direction de
Villaz-Saint-Pierre. Au moment où il
croisait une voiture arrivant en sens
inverse, il heurta de son avant droit
un piéton qui cheminait en bordure
de la route.

Il s'agit du révérend père Gabriel-
Marie Charrière, octogénaire, capu-
cin du couvent de Romont , actuelle-
ment aumônier du pensionnat Sainte-
Marie à Orsonnens. Le religieux fut

relevé souffrant de graves blessures.
Il décéda durant son transport à
l'hôpital de Billens.

Le budget de la ville
de Morat prévoit un

important déficit
Le Conseil général de Morat a voté

sans opposition le budget de 1967. Le
compte général prévoit une perte de
177,970 francs. Le budget ' de l'usine
électrique boucle au compte d'exploi-
tation par un excédent de recettes de
28,596 fr., mais prévoit des dépenses
extraordinaires d'un montant de 107,000
francs. L'abattoir prévoit nn déficit
de 11,400 francs.

Le Conseil a finalement renoncé à
l'achat d'un terrain situé au nord-ouest
du cimetière en vue de remanier le
plan de construction , et cela pour des
raisons purement financières. Le Con-
seil communal a été autorisé à utili-
ser des . crédits de construction d'un
montant total de . 3,5 millions de fr.
auprès de diverses banques, pour le
financement de la première étape de
la nouvelle école secondaire.

Un conducteur blessé
(c) Hier vers 8 h 10, M. Hubert Fasch-
nacht âgé de 50 ans, domicilié à Morat,
circulait à la Lenggasse, en auto, dans
cette ville, en direction de la route de
détournement. Débouchant sur cette der-
nière, il ne Vit pas arriver une voiture
circulant en direction de Lausanne. Le
choc fut très violent. M. Faschnacht dut
être transporté à l'hôpital de Meyriez,
souffrant d'une commotion cérébrale et
de blessures diverses. Les dégâts sont im-
portants.

Président
du conseil d'administration

Marc WOLFRATH
Rédacteur en chef :
Jean HOSTETTLER

Notre nouveau feuilleton
Si le ciel me la donnait

Aimez-vous les histoires sentimen-
tales ? « Si le ciel me la donnait », un
ouvrage de Valentine , traduit de l'an-
glais par René d'Aguy, raconte la vie
d'un jeune homme et d'une jeune fille ,
séparés, semble-t-il, inexorablement. Il
faudra de multip les renversements de
situation pour qu 'enfin ces deux êtres
qui s'aiment sans se l'avouer soient
réunis.

PAYERNE
Brûlé par de la chaux vive
(c) TJn jeune agriculteur du hameau
d'Etrabloz (commune de Payerne), M.
Claude Ney, âgé de 21 ans, était en
train de blanchir I'étable de la fer-
me paternelle à l'aide d'une pompe,
lorsqu'il reçut au visage un jet de
chaux vive. Grièvement brûlé aux
yeux, le jeune homme dut être conduit
à l'Asile des aveugles ele Lausanne.
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MlffloSclaffliffi  ̂ ^ * r ¦ a fal*u tr°is ans ̂ e séjour dans les même temps que vous disposez j  I ff HIIPK Î B̂ I ii
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Deux accidents :
gros dégâts

A Romont

(c) Hier, vers 16 heures , un camion conduit
par un chauffeur de Vuadens circulait
d'Eschiens (Glane) en direction d'Ecublens.
Le conducteur vit arriver en sens inverse
un autre camion piloté par un chauffeur
d'Ecublens, qui circulait en marche arrière .
Ce - dernier n'aperçut pas son collègue.
La collision fut assez violente. Les dégâts
sont estimés à quelque 10,000 francs.

Hier après-midi également , une collision
s'est produite entre les voitu res d'un habi-
tant de Broc et d'un deuxième de Lieffrens
(Glane) . S'étant trouvé soudain en présence
l'un de l'autre , entre Sommenticr et Lief-
frens, à un endroit où la route est en
légère pente, recouverte de neige, ils ne
purent s'arrêter à temps. Dégâts : 3000
francs.

bene de
• . '• • ' 7 '

cambriolages

A LAUSANNE

(c) Une série de cambriolages a ete
commise jeudi après-midi à Lausanne,
surtout dans les quartiers sous-gare et
principalement dans des appartements,
en l'absence ds locataires. D'impor-
tants dégâts ont été commis lors de
ces effractions. On ne connaît pas
encore le montant de ces vols. L'en-
quête est en cours.

SUISSE ALEMANIQUE

Le comité de la communauté pour
le cheval, présidé par le conseiller
aux Etats Dewet Buri, a siégé à Berne,
pour entendre un exposé du chef d'ar-
mes des troupes mécanisées et légères,
le colonel divisionnaire Thiébaud, sur
l'évolution de la question de la place
d'armes pour troupes hippomobiles et
prendre position à l'égard des problè-
mes qu'elle soulève. Le conférencier
à relevé notamment la répartition du
travail mentionnée dans l'administra-
tion entre le D.M.F. et le D.E.P. et
l'entraînement des chevaux exigés par
l'armée et a mentionné brièvement les
projets relatifs à l'édification d'un
centre d'acclimatation pour la remonte,
du l'ait que les écoles de cavalerie peu-
vent rester à Aarau et que les écoles
de train recevraient une place d'armes
à Luzienstein.

A Berne, on a discuté de
la place d'armes pour
troupes hippomobiles

(c) Une manifestation toute de sim-
plicité a marqué hier matin à 11 h,
au Cercle d'Yverdon, le départ du doc-
teur G.-F. Pérusset, au titre de méde-
cin-délégué du district d'Yverdon. Le
préfet, M. P.-A. Magnenat, après avoir
remis une channe au jubilaire, a salué
les nombreuses personnalités. Puis il
a relaté, en quelques mots, l'activité
combien précieuse et toujours em-
preinte de cordialité de M. G.-F. Pé-
russet, qui a répondu aveo à-propos
et humour au représentant de l'Etat.
Le préfet a présenté également le suc-
cesseur du Dr Pérusset, en l'occurrence
le Dr G. Dolivo. Une collation a ter-
miné cette manifestation.

Départ du docteur Pérusset
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Il Blaupunkt vous l'offre!
9 £ Les modèles multinormes Megève et nelle - sûreté de fonctionnement.
WÊÈ J Courchevel sont tout particulièrement Renseignez-vous auprès de votre four-

I' 'y Wm 'lll 11 adaptés pour la réception en Suisse nisseur habituel.'ou utilisez le présent
1 romande (1ère et 2e chaîne française). coupon.

,.' Blaupunkt assure une télévision par- Représentation générale

^» , . !| faite : sélection automatique des pro- pour la Suisse:
; grammes - commandes frontales -

M! ; î contrôles automatiques - image à ROBERT BOSCH S.A.
||| V|j haute fidélité - sensibilité exception- 1211 Genève 2 • 8021 Zurich

1 / \ Veuillez me faire parvenir votre documentation
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FRESHY DE STEINFELS/PERMINOVA S.A. ZURICH

Le potier de Saint-Martin
(Val-de-Ruz) , vous invite à voir son

exposition de Noël
en son atelier, ouvert également les dimanches 11 et 18

décembre 1966, de 14 à 20 heures

*̂^ LAUSANNE
Rus Haldimand 14

Sans caution
Fr. 500.-
à 3000.-
modes de

remboursement
variai

Tél. (021)
23 92 57 - 58

(3 ligne»)



Nous cherchons pour notre usine de fabrication !
de machines-outils un !

ingénieur-technicien
constructeur

susceptible, après une période de formation, de
travailler d'une manière indépendante.

; L'activité du bureau auquel il sera rattaché est
centrée sur l'étude, la construction et le déve-
loppement de machines-outils automatiques.
Les personnes intéressées et pouvant justifier
d'une certaine expérience dans ce domaine sont

j invitées à faire parvenir leurs offres complètes,
I accompagnées d'un curriculum vitae détaillé ,

de copies de certificats ot d'une photographie à :
Edouard DUBIED & Cie S. A.
Usine de Marin
2074 MARIN (NE)
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Nous cherchons à engager un

boîtier
bien au courant de la fabrication de la boîte de montre dans
toutes ses parties, de langue maternelle française ou allemande
et possédant de bonnes notions de la seconde de ces langues.
Ce futur collaborateur devra faire état de plusieurs années
d'expérience, âge 25 - 30 .ans, et posséder maturité et initiative
nécessaires pour assumer, après mise au courant , le poste de

sous-chef
de notre atelier de contrôle des fournitures de l'habillage de la
montre( boîtes, cadrans, aiguilles) . A ce titre, il sera appelé à
collaborer avec le chef et à le décharger dans le domaine de
la préparation et de la distribution du travail , dans la mise au
point d'instructions et de fiches de contrôle, ainsi qu'à décider,
en première instance de l'acceptation oii du rejet des fourni-
tures soumises aux contrôles techniques et de terminaison.

Les candidats sont invités à soumettre leurs offres , à téléphoner
ou à se présenter à

iipilllin
'I V  /  W' OMÉGA , service du personnel, j

î \ M 2500 Bienne , tél. (032) 4 3511.
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engage ;

ouvrières
ayant fait du remontage de rouage ou des tra-
vaux fins d'horlogerie. :

¦ Nous offrons un travail intéressant dans des
locaux modernes.

Téléphoner ou s'adresser à DERBY S.A., 4, place i
de la Gare, 2000 Neuchàtel , tél. (038) 5 92 13.

Tout nouvel abonné pour 1967

recevra le journal GRATUITEMENT 1
dès maintenant 1

et jusqu'au 31 décembre 1966 g

* LA FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL I
Je m'abonne à m

• L'EXPRESS 1
pour une période de tl

* 3 mois à Fr. 12.50 (du ler janvier au 31 mars 1967) ;.,,

* 6 mois à Fr. 24.50 (du ler janvier au 30 juin 1967) ! j

* 12 mois à Fr. 48.— (du ler janvier au 31 décembre 1967) M

; NOM et prénom : : N

No et rue : . '¦¦¦'

LOCALITÉ : , , No postal : 

Ce bulletin est à retourner à

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHÂTEL
2001 NEUCHÂTEL

qui vous fera parvenir une carte de versement pour le montant

de votre abonnement

* Souligner ce qui convient. M

ùIUIVOJIO
cherche à engager pour son service des Achats

UNE EMPLOYÉE
avec formation commerciale complète et expérience pratique.

L'activité variée requiert de l'initiative et le sens de la responsa-

bilité d'un travail personnel intéressant.

Adresser les offres , avec curriculum vitae et photographie, à

Chocolat Suchard S. A., 2003 Neuchàtel.

maison spécialiste ihondiale des cheveux, avec un intéressant
programme de vente, cherche pour les cantons de Fribourg,
Neuchàtel et le Jura bernois

connaissant l'allemand et ayant une bonne présentation et une
grande expérience dans la représentation . Il s'occupera de la
vente de nos produits bien introduits , comme Enden,; Endoten
Complex, Miss Spray Net, Go Gayj etc* r s • ;.i
Nous offrons salairesintéressant , frais- payés et Tbonne atmo-
sphère de travail.
Prière d'adresser offres détaillées , avec photo ct " tous docu-
ments, à

mAb\J>&- AG
8404 Winterthour.

Pour un premier contact , appeler le (052) 27 13 21, interne 16.

T H E R M A
Dans le cadre de l'extension de notre organisation de vente en
Suisse romande, nous cherchons un

représentant
dynamiqu e pour la vente des appareils électriques de ménage ,
spécialement des ensembles de cuisine et cuisines complètes
Therma. Activité intéressante dans une branche en constant
développement offrant de grandes satisfactions à collaborateur
aspirant au succès, sachant s'introduire par son énergie , ses
efforts et sa persévérance.
Nous offrons : salaire fixe et commission

prestations sociales appréciables
situation d'avenir

( soutien assuré par direction de yente
Nous demandons : expérience professionnelle

habileté commerciale
culture générale
penchant pour les problèmes techniques

Adresser offres , avec prétentions de salaire, photo et annexes
, usuelles, à la Direction de

T H E R M A  S.A.
Beau-Séjour 1, Lausanne

Il 
Importante fabrique de cadrans du Jura cherche, pour ses départements de

1 ': galvanoplastie et de terminaison, un

I chef de fabrication
: j Formation demandée : ingénieur-chimiste .

Les offres provenant de candidats à forte personnalité n'ayant cependant pas la

'>'. .] formation de base requise, mais pouvant j ustifier d'une activité comparable à celle

désirée, pourront êfre prises en considération.

Ëj Les intéressés voudront bien faire leurs offres détaillées à Publicitas, 2000 Neu-
' 

j châtel, sous chiffres 10046-12.

J

ïendeurs I
vendeuses S

"•"'wX&JI 1 pou r ses magasins Ws
i- , d'alimentation
BBHBjjjj jjM . à Neuchàtel et environs. |

rr un salaire intéressant, %1 r

Olllc les prestations sociales : \
d'une grande entreprise, iïy
des possibilités d'avancement.

Formuler offres écrites à l'office du
personnel, Portes-Rouges 55, Neuchàtel. 8g

Importante maison d'importation de Neuchàtel
cherche

STÉNODACTYLO
bilingue français - allemand, consciencieuse,
capable de faire la correspondance française
et allemande de son département Achats - j

! Transports. Si possible notions d'italien et
d'anglais.

j Entrée probable : début ou fin février 1967.

Faire offres détaillées, avec curriculum vitae,
copies de certificats, références, photo et pré-
tentions de salaire, sous chiffres LH 9495 I
au bureau du journal.

Nous cherchons

1 sommelière (ier)
Prière de s'adresser au res-
taurant des Halles.

Epicerie-primeurs cherche

VENDEUSE
pour entrée immédiate ou pour
date à convenir.
Faire offres, avec curriculum

' Vitae et prétentions de salaire,
sous chiffres H S 9431 au bu-
reau du journal.

lPffîï lfilfffl(PiriFIRIf* (iP SËlÉà
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cherche ;

ËMFàw iËli
diplômée d'une école de commerce pour secon-
der le chef des achats.

Nous offrons une place stable avec un travail
intéressant et varié.

Nous demandons une personne qualifiée et
ayant de l'initiative.

Entrée immédiate ou date à convenir .

Faire offres , avec photographie et prétentions
de salaire, à Caractères S. A., rue du Plan 30,
Neuchàtel.

EggggnM
cherche pour son SERVICE DE VENTE
un jeune

correspondancier
capable , de langue maternelle française , pour
les travaux de correspondance française. Con-
naissances d'allemand également désirées, éven-
tuellement notions d'anglais. |

Il s'agit d'un travail varié qui demande une
aptitude à assimiler rapidement et de la facilité

; pour rédiger .

Faire offres détaillées , avec les documents habi-
tuels , au service du personnel de la

Fabrique de machines SCHWEITER A. G.,
8810 Horgen .

Importante fabrique de cadrans de la place de

Bienne cherche, pour entrée immédiate ou pour

date à convenir,

émailleur
ou personne ayant de bonnes connaissances dè

ce genre de travail .

Poste avec possibilité d'avancement.

Faire offres sous chiffres M 40761 U à Publi-

citas S. A., 48, rue Neuve , 2501 Bienne,

Buffet de la Gare CFF,
Neuchàtel, cherche :

une sommelière
un garçon d'office
une femme de chambre

Tél. (038) 5 48 53.

Nous cherchons, pour nettoya-
ges réguliers de bureaux,

personne de confiance
Se présenter aux bureaux Ed.
Dubied & Cie S. A., 1, rue du
Musée, Neuchàtel.

. HOME WATCH CO LTD
Fabrique d'horlogerie
Pierre-à-Mazel 11
Neuchàtel
cherche :. , I

horloger complet
rîîâoiiieii s'
achèveur
poseur-emboftèur

Travail en atelier.
Faire offres écrites ou télé-
phoner au (038) 5 82 88.

Nous engageons

ouvrières et ouvriers
; • de nationalité suisse, pour

travaux fins et propres. Quel-
ques postes disponibles à la
demi-journée et pour étrangè-
res.
Faire offres à GRISEL & Cie,
15, rue de Porcena , Corcelles,
tél. 8 21 21.

On demande poul-
ie printemps 1967

JEUNE HOMME
libéré des écoles
pour aider dans

exploitation agricole
moyenne. Pourrait

apprendre à
conduire le trac-
teur . Vie de fa-

mille. Faire offres
à Fritz Brand,
3114 Wlchtraeh

près Berne,
tél. (0S1) 68 25 91.

L'Organe de contrôle de la loi neuchàteloise
sur l'assurance-maladie cherche

employé qualifié
pour une fonction indépendante.
Connaissance de l'assurance-maladie non indis-
pensable.
Faire offres manuscrites, avec curriculum vitae,
à l'Organe de contrôle de la loi neuchàteloise
sur l'assurance-maladie, 3, rue du Môle,
2001 NeuchâteL

I 

engage

H 
dames et demoiselles
pour être formées sur des parties du
réglage.
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Vos rêves se réaliseront

en pl us grand nombre, vous f erez dé plus beaux cadeaux, vous choisirez les meilleurs...
.. .parce que vous payez beaucoup moins cher à Migros !
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Le souhait que maman caresse
depuis longtemps: une machine à

repasser électrique, avec commande
à pédale et 2 thermostats

réglables pour toutes les variétés
de tissus - une «Mio-Star» !
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L Office neuchàtelois du tourisme (O.N.T.) vient de publier
coup sur coup quatre imprimés : Un nouveau prospectus, la
liste des hôtels et restaurants du canton, une brochure sur le
camping et une autre intitulée « Aperçu de l'économie neu-
chàteloise ».

Si la liste d'hôtels est simplement l'édition 1967 d'une pu-
blication régulière et particulièrement utile de l'O.N.T., les trois
autres documents sont, soit entièrement originaux, soit nette-
ment modifiés par rapport à leurs prédécesseurs. Il vaut la peine
pensons-nous d'en donner les caractéristiques qui n'intéresseront
peut-être pas uniquement les touristes venus de loin mais aussi ,
bien souvent, les Neuchàtelois eux-mêmes.

LE PAYS DE NEUCHATEL,
dépliant cantonal tiré à 200,000 exemplaires.

Ce prospectus, du format touristique classique, est conçu de
manière fort heureuse et qui tranche nettement sur l'édition
précédente. Le texte, rédigé en quatre langues, est très bref ,

l'image ayant le rôle majeur. Une série de quadrichromies
d'excellente qualité évoquent de façon très complète les divers
visages de notre canton. Si les pages de couverture (monument
des comtes et château de Vaumarcus), nous plongent dans
l'histoire, les photos intérieures (Rivages et sportifs, Creux-du-Van
et pique-niqueVir, village, vallée, vignes, ferme jurassienne,
Doubs et port de Neuchàtel) témoignent éloquemment en faveur
du charme naturel de notre région, et de sa merveilleuse di-
versité, s'ajoute à tout cela une carte donnant avec clarté et
précision l'essentiel des renseignements touristiques désirables.
Fort bien imprimé et harmonieusement mis en pages ce pros-
pectus est un ambassadeur de classe.

CAMPING AU PAYS DE NEUCHATEL,
brochure de 16 pages, format carte postale,
tirée à 6000 exemplaires.

De présentation modeste mais nette, cette petite plaquette
donne les plans de situation des différents camps de notre ré-
gion et toutes les précisions souhaitables quant à leur équipe-
ment, signale les piscines et apporte quelques précisions utiles
à l'étranger sur les permis de pêche. Nettement plus complet
que le dépliant qu'il remplace, il a pu être édité grâce à l'ins-
tauration d'une taxe de séjour, à vrai dire, minime (30 c. par
tente ou caravane et par nuit).

APERÇU DE L'ÉCONOMIE NEUCHATELOISE,
brochure de 12 pages, format carte postale,
tirée à 5000 exemplaires.

De même présentation que « Camping au pays de Neuchàtel »,
cette publication reprend les données générales de celle qui fut
éditée il a a quelques années. Illustrée de quelques photogra-
phies de fabriques et de produits de notre industrie, elle com-
porte une innovation qui nous paraît particulièrement intéres-
sante : le chapitre intitulé « Visite d'usines dans le canton de
Neuchàtel ».

Nous apprenons avec plaisir que malgré les inconvénients
que représentent souvent pour l'activité d'une entreprise la

présence de visiteurs , plusieurs maisons de notre canton ac-
ceptent de montrer leurs installations et leurs fabrications à
ceux, et ils sont nombreux , qu'intéresse le travail neuchàtelois.
Si nombre de touristes demandent à voir les automates Jaquet-
Droz ou le Musée du château des Monts, il en est beaucoup
parmi eux qui seraient heureux d'avoir une vision actuelle de
l'horlogerie aussi. Dès maintenant, moyennant certains délais
d'avertissement et certaines limitations d'effectifs, la chose sera
faisable. D'autres branches pratiquaient déjà cette politique
depuis plusieurs années mais le tableau établi ici et qui ira
vraisemblablement en s'élargissant avec les années donne des
possibilités plus importantes que par le passé ; c'est, à n'en pas
douter, un progrès réel.

On oublie facilement que le touriste n'est pas uniquement
promeneur, sportif ou ami de l'histoire ; il est aussi fréquem-
ment curieux d'activités industrielles et notamment dans une

. région comme la nôtre , dont le nom éveille chez beaucoup
l'idée de la montre. Il y a un peu plus d'une année, un agent
de voyage égyptien de passage chez nous s'étonnait que ne fi-
gurent pas dans les halles d'entrée de toutes ' nos entreprises des
horaires de visites , tels qu'on les trouve dans les musées. 11 esti-
mait la chose tout aussi nécessaire et nous affirmait , que nos
usines compteraient plus de visiteurs que nos musées.

S'il est très compréhensible qu 'il ne soit pas possible de
donner libre accès à chacun dans des ateliers sans nuire au
travail qui s'y fait , il est en revanche , certain , que si l'on
ouvre, même partiellement , les portes de nos entreprises à des
visiteurs, on accomplit un heureux travail de propagande, on
permet à l'étranger de nous connaître de façon plus complète,
de mieux saisir ce qui nous caractérise, ce qui fait notre raison
d'être.

C'est grâce à l'Office neuchàtelois du tourisme et à la Cham-
bre, neuchàteloise du commerce et de l'industrie que ce premier
répertoire d'entreprises ouvertes a pu être établi. Puisse-t-il
s'élargir encore pour le plus grand bien de nos relations avec
ceux qui nous font le plaisir de vouloir découvrir notre pays.

B.

COUVERTURE. — Les nouveaux prospectus savent
soigner leur « extérieur ».

De nouveaux prospectus... et une nouvelle idée

Faut-il avertir le touriste qu'il ne trouvera plus
en Angleterre, le bon vieux «fog»?

LES ILES BRITANNIQUES CES «EMBRUMÉES»...

Qui dit brouillard dit Angleterre ...
...Les brumes de la Tamise et des bas-fonds

de Londres où la pègre et Scotland Yard jo uent
un perpétuel roman policier dans les rues opa-
ques...

Certes il y a eu ce fameux brouillard de
novembre-décembre 1952, ce brouillard qui for-

COUPABLE. — Dickens supporte une grande responsabilité dans la réputation
d'« embrumée » qu'a l'Angleterre.

(Archives)

çait le passant à tâtonner du bout du pied
sans même pouvoir découvrir le trottoir ! Ce-
pendant, malgré cet exemple, la réputation
d'« embrumée », attachée aux îles Britanniques ,
n'est pas justifiée. Alors pourquoi persiste-t-on
à embuer l'Angleterre à longueur d'années ?
Comment expliquer l'ironie du premier ministre
indien Shastri lorsque la capitale anglaise l'ac-
cueillit avec un soleil radieux et qu'il dit avoir
emmené son soleil avec lui ? v

Accusé Dickens...
Dickens participe pour une grande part à

cette « responsabilité » . L'auteur de •< David
Copperfield » est un des auteurs les plus lus
dans le monde et cette description de < Bleak
house » (bleak peut se traduire par morne, tris-
te, froid , balayé par le vent), entre autres textes
du même auteur , a fait des ravages :

Brouillard partout. Brouillard sur le
fleuve en amont parmi les îles et les
prairies ; brouillard en aval parmi les
rangées de navires et les ordures de la
grande cité . Brouillard sur les marécages
de l'Essex, brouillard sur les collines du
Kent , brouillard qui s'infiltre dans la pas-
serelle du bateau de charbon , brouillard
sur les quais, suspendu parmi les gréc-
ments ; brouillard suintant sur la main-
courante des chalands. Brouillard dans
les yeux et la gorge des retraités de
Greenwich, descendu par la cheminée de
leur salle commune, brouillard fumant
de la pipe de la vigie, donnant l'onglée au
mousse qui frissonne sur le pont, brouil-
lard enveloppant les passants sur le pa-
rapet comme s'ils avaient été enlevés par
un ballon nu milieu d'un nuage.

Témoin Shakespeare...
Et Dickens n'a pas été le pre mier à décrire

aussi complaisamment le brouillard. Trois siècles
avant notre ère, le marin grec Pythéas (naviga-
teur marseillais qui détermina la latitude de
Marseille et explora les mers du nord de l'Euro-
pe) rapportait , après un périple autour des îles
Britanniques :

Ce n'est ni air ni eau, c'est un mélan-
ge des deux où se trouvent suspendues
des particules de poussière.

Shakespeare lui-même a eu recours au brouil-
lard. Pour épaissir le mystère de ses drames

comme dans les incantations de sorcière dans
« Macbeth » :

Flotte dans le brouillard et l'air pu-
tride.

L'exemple de Dickens et Shakespeare a fait
école. Tout auteur de roman policier qui se
respecte doit noyer une scène ou deux dans le
brouillard. Margery Allingham dans, précisé-
ment, « Meurtre dans le brouillard », écrit par
exemple :

L'annonce du meurtre, à l'heure du pe-
tit déjeuner, avait pétrifié les Londoniens.
Comme la journée s'avançait sans l'an-
nonce d'une arrestation, l'opinion s'impa-
tientait. Si le brouillard s'était dissipé, les
gens se seraient montrés plus raisonnables.
Mais, après deux jours, la purée de pois
était complètement opaque. Dans les rues,
on allait à tâtons. On se verrouillait chez
soi et on allait se rassurer dans la com-
pagnie du débit de boisson voisin.

Le brouillard cependant n'est pas l'exclusif
apanage de l'Angleterre . Combien de fois
entend-on annoncer de par le monde que tel
ou tel aérodrome est inutilisable à cause du
brouillard ? 11 n'y a pas trois ans, en sep-
tembre — et donc même pas en hiver — le
Wurtemberg (ancien Etat de l'Allemagne du
sud-ouest, aujourd'hui uni au pays de Bade.
II s'étend sur la Forêt-Noire, sur le bassin de
Souabe et de Franconie, sur le revers du Jura
Souabe et sur la haute vallée du Danube) fut
recouvert d'une ouate tellement épaisse qu 'on se
cognait contre les réverbères avan t d'apercevoir
leur faible lueur diffuse au-dessus de la tête.

Outre-Atlantique,
on fait mieux

Hors d'Angleterre, les artistes , ont , eux aussi ,
fait appel généreusement au brouillard. Qu'on
se rappelle le fameux film de Marcel Carné
QUAI DES BRUMES et André Bely a écrit :

Les Russes ne se vantent pas exacte-
ment d'avoir inventé le brouillard , mais
Us en fournissent les formes les plus
variées.

Et si nous en croyons le chansonnier amé-
ricain Tom Lehrer, on fait mieux outre-Atlan-

tique qu 'ailleurs en matière de brouillard , tout
comme dans tant d'autres domaines.

Comment se fait-il donc que le brouillard
soit comme une étiquette qu'on attache imman-
quablement à la seule Angleterre ? En fait le
brouillard est un phénomène commun à toutes
les régions tempérées, tout comme la tempête de
sable est le fait des pays subtropicaux. Scienti-
fiquement on le décrit comme... :

Un nuage à fleur de terre produit par
l'air refroidi à son point de saturation
et par l'évaporation de l'eau plus chau-
de de la mer.

Et les choses empirèrent
Le brouillard se compose donc essentielle-

ment de gouttelettes d'eau, de sel vaporisé et
même de particules de glace. Mais, dans les
régions industrielles, cette couverture retient
en outre les fumées empoisonnées, qui sèment
véritablement la mort, demeurent plaquées au
sol par la froidure du climat jus qu'à ce qu'un
vent viennent les balayer. Il est certain que le
brouillard décrit par Dickens était déjà beau-
coup plus nocif que la vapeur salée rencontrée
par Pythéas de Marseille.

Et les choses devaient encore empirer au
XXe siècle, le terrible brouillard de novembre-
décembre 1952 à Londres a fait 4000 victimes.
On lui donna le nom de « smog » , une con-
centration du mot « smoke » (fumée) et de
« fog » (brouillard proprement dit). Mais le
phénomène n'était qu 'une aggravation due au
climat " d'une pollution permanente de l'atmos-
phère commune à toutes les grandes villes et
qui a causé en Grande-Bretagne un nombre
grandissant de bronchites chroniques. Si bien
qu 'en 1956 — il y a donc dix ans — une loi
fut votée contre la pollution de l'air, dont
l'application se révèle très efficace.

Peu à peu , des « zones sans fumée » ont
été créées, au terme de cette loi, à Londres et
dans les centres industriels, les résultats ont
été frappants. Un récent bulletin de météorolo-
gie publiait les chiffres suivants :

Dans la période 1956-1962, le nom-
bre d'heures d'épais brouillard dans le
centre de Londres a diminué de 52 %
par comparaison à la période précédente
de même durée. Et ce qu'on appelle
désormais brouillard épais permet une
lisibilité jusqu'à 50 mètres.

Coût élevé
Les progrès ont été plus lents en provinces

qu'à Londres en raison du cofU de l'opération.
Non seulement le combustible sans fumée coû-
te cher mais il faut remplacer les anciens

^ 
four-

neaux , foyers et salamandres. L'amélioration la
plus notable s'est manifestée dans l'industrie
elle-même comme en témoigne un grand quo-
tidien national :

Depuis 1956, la fumée des cheminées
d'usines a diminué tic 50 % et on cons-
tate une réduction d'un tiers de la suie
qu'elles déversaient dans l'atmosphère.
Cette amélioration est allée de pair avec
nn effort général de suppression de tou-
les autres sources de pollution industrielle.

Faut-il désormais prévenir ceux qui vien-
draient en Angleterre pour y trouver un bon
brouillard qu 'ils risquent d'être déçus. Si vous
pouvez être assuré de trouver le Taj Mahal
ou les chutes du Niagara là où les situe la car-
te ,, le brouillard londonien est devenu de plus en
plus évasif. Depuis la promulgation de la loi
de 1956, on a enregistré moins de trois jours
de brouillard et seulement treize heures de
brouillard épais en moyenne par an. Soit moins
de 1 % du temps.

C'est dire que le climat naturel de l'Angleter-
re ne mérite pas sa piètre réputation ou ne la
mérite plus. Un jour peut-être il faudra rel ire
un poète avec la nostalgie qu'on réserve aux
curiosités du passé , pour retrouver la brume des
paysages anglais et ce brouillard :
Le brouillard jaune qui se frotte la croupe

[contre les vitres
La fumée jaune qui se frotte le museau contre

[les vitres
Lèche de sa longue langue les recoins du soir,
Flotte sur les marcs que forment les ruisseaux,
Saupoudrée de la suie que crachent les

[cheminées,
El puis, découvrant que c'est une soirée

[d'octobre,
Enlace frileusement la maison et s'endort.

(T.-S. ELIOT)

Les enfants victimes
de la circulation routière(C.P.S.). De 1955 à 1965, le

nombre des véhicules à moteur
est passé dans notre pays de
544,331 à 1,506,925, c'est-à-dire
qu'il a presque triplé. En 1965,
le nombre des enfants n'ayant
pas atteint l'âge de 14 ans ré-
volus, victimes d'accidents de la
route, fut de 3640 (653 cyclistes,
642 passagers, 2345 piétons). De
1963 à 1965, la circulation rou-
tière a fait 11,194 victimes de
moins de 14 ans révolus. De
1950 à 1963, le nombre des
jeunes victimes d'accidents a
augmenté de la façon suivante :
27 % de 0 à 4 ans, 49 % de
5 à 9 ans, 45 % de 10 à 14 ans.

Ces statistiques appellent deux
remarques. Premièrement, la den-
sité du trafic est sans doute
moins responsable que la soudai-
neté avec laquelle ce dernier
s'est développé, phénomène en
raison duquel la luttre contre les
accidents s'est trouvée sans doute
quelque peu dépassée. La se-
conde remarque, encourageante,
c'est que l'éducation routière
commence tout de même à por-
ter ses fruits, car, s'il a été dé-
nombré, comme mentionné ci-
dessus, 3640 victimes de moins
de 14 ans révolus en 1965, ce
total est toutefois moins élevé
que celui de 1964 (3740), infé-
rieur lui-même à celui de 1963
(3814).

L'éducation routière de la jeu-
nesse dans notre pays est confiée
surtout à des spécialistes de la
police et, dans une moindre me-

PRATIQUE. — Après les leçons de théorie, les enfants entrent en action

ATTENTIFS. — Les enfants sont intéressés par les leçons de circulation
routière.

sure pour le moment tout au
moins, à des instituteurs qui sont
chargés de l'éducation routière des
enfants. Comme la police manque
de personnel, comme les institu-
teurs sont trop souvent peu pré-
parés à cet enseignement et qu'ils
ne disposent pas d'assez de temps,
les enfants ne bénéficient que de
quelques heures de leçons par
année. Or, très tôt, les enfants
deviennent des usagers de la
route. Il faut donc leur enseigner

dès que possible la façon de se
comporter dans la circulation et
il s'agit non seulement de les
éduquer en tant que piétons et
cyclistes, mais aussi d'en faire de
futurs automobilistes conscients
de leur responsabilité. Le TCS
fournit dans ce but une littérature
simple, des affiches, des diaposi-
tives, des films et aussi des ma-
nuels pour les maîtres. Il vient
en outre de présenter à la presse
l'un des deux jardins de circula-
tion qu'il met désormais gratui-
tement à la disposition des écoles
de notre pays qui en feront la
demande.

Le jardin de circulation est un
aménagement routier de dimen-
sion réduite permettant de re-
produire des situations de circu-
lation routière urbaine et rurale.
Des véhicules, cycles et voitures
à pédales pour enfants, doivent
pouvoir y circuler sous la sur-
veillance de policiers ou d'insti-
tuteurs. C'est le complément in-
dispensable des cours théoriques,
mais l'enseignement dans le jar-
din ne peut se passer de la
théorie. Grâce au jardin de cir-
culation, l'élève retrouvera les
conditions réelles de la circula-
tion et, en toute sécurité et sous
surveillance, il pourra se fami-
liariser avec les règles de la
circulation qui peuvent toutes y
être reproduites.

LES AUTOROUT ES EN ITALIE
(CJ> .S.) La première autoroute de notre continent a été
construite par l'Italie en 1924 (Milan - Varèse) . A l'heure
actuelle, l'Italie vient au deuxième rang en ce qui
concerne les autoroutes, après l'Allemagne. Son réseau
est actuellement de 2184 km. L'année prochaine, il s'al-
longera de 262 km. Au nombre des routes terminées
en 1967, il faut mentionner celle du col de la Cisa,
qui évitera la grimpée et ses nombreux virages, et l'auto-
route Gènes - Nervi. En 1968, on en construira 552 km ,
en 1969, 1059 km, et , en 1970, au moins 575 km.
A ce moment-là, le réseau des autoroutes atteindra
environ 4700 km.

En ce qui concerne les péages, l'Italie a dû établir
des catégories suivant la longueur du véhicule ou le

nombre de CV à l'impôt, vu le grand nombre de véhi-
cules de types divers qui circulent en Italie, tandis
qu'aux Etats-Unis, les véhicules sont assez semblables.
Quant aux taxes, elles ne sont pas partout les mêmes ;
il a fallu tenir compte des frais de construction parti-
culièrement élevés dans la région des Apennins. Dans
la plaine du Pô, les péages sont de 4 à 5 lires par
kilomètre pour une voiture moyenne, 6,65 lires sur
le tronçon Gênes - Savone où tunnels et viaducs se
succèdent, 5,5 à 6 lires sur l'autoroute du Soleil. Et le
système de perception est différent. Mais les construc-
teurs, tant privés qu'officiels, et les sociétés qui exploi-
tent 'les tunnels routiers se sont groupés en une asso-
ciation des autoroutes, et l'on espère( parvenir un jour
à unifier le système de perception dea péages.
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différentes avec des lettres blanches en relief. Quatre écritures et différentes largeurs de rubans | «¦ yâ». |Éy j
vous donneront de multiples possibilités d'applications. $ '" i ' M ï
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Vous n'avez: pas de garage — pas d'importance
La route est mauvaise — pas d'importance
Vous devez rouler dans la neige — pas d'importance

... La nouvelle NSU est typiquement faite pour moyenne, vous trouverez les NSU 110 et 1000
vous. Faite pour nos hivers et construite pour TT (vitesse de pointe 145 km/h.), il vous faut les
durer. Quand le prochain printemps viendra, voir et les essayer. Ce sont vraiment des voi-
vous aurez roulé confortablement tout l'hiver! tures extraordinaires! La preuve? En Suisse,
La nouvelle 4 cyl. NSU est typiquement la voi- les ventes ont doublé et en Italie (où l'on a la
ture spacieuse, 5 places, grand coffre qu'il passion de l'automobile), la NSU est déjà à la
vous faut. quatrième place (!) des voitures étrangères les
Dans les nouveaux modèles puissance plus vendues !
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lys 77] Fiche signalétlque: Toute la gamme avec refroidissement air et 4 vitesses toutes syn-
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' 4 cylindres.., et pas Nouveau modèle NSU 110 Fr. 7380.-
«k W- V d'eau i La taxe fiscale supplément pour freins à disques ' . Fr . 200.-
«w 7 1 BXJ d' une 6 chevaux et Nouveau modèle NSU 1000 TT freins à disques Fr. 7780. -
^|| M seulement Modèle 1000 S, familiale Fr. 6780. -

n>U| 7] 75 à 9 litres supplément pour freins à disques Fr . 200. -
SS m m  l aux cent' La fameuse petite NSU 4 Fr. 5580.-
«KV WtJSÈ NSU 4' sPortive. coupé Fr. 6980. -
¦̂̂ ŜgBSf , Nouveau modèle NSU-Wankel â piston rotatif Fr. 8980.-

JURA NEUCHÂTEL
Diesse: W. Bourquin,garage de l'Etoile - 032/8512 44 Neuchàtel: 
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Soyhières : A. Morel - 066/3 01 56 Emi|s Bflh|er de Be||avaux
Les Bois: D. Cattln-039/814 7C 11, Bellevaux - 038/5 1519
Delémont: A. Iff.Tourlng-Garage. La Chaux-de-Fonds: Pandolfo & Campoll, Charrière 1aroute de Berne 29 - 066/216 42 "* v"'° Q3s/2 g5 93
Bonfol : H. Enderlin, rue de la Gare - 066/7 45 75
Vicques : A. Frauchiger, garage - 066/21066 
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¦"" ŝ̂ B̂ a*****-- Normale 90-92 oct. -.52 j

I René NYDEGGER Super 98-100 OCt. -.57

Troubles digestifs ? 

Les pilules Bil-Activ
pour le foie stimulent l'activité gastrique, hé-
patique et intestinale, sans provoquerde diar-
rhée.et contiennent des substances d'origine
végétale. Action douce et régulière. Bil-Activ,
un produit de Paul Eggimann SA.Thalwll.Dans'
les pharmacies et drogueries.40pilulesfr.2.30
120 pilules fr.5.40

Dll-ACtIV contre les désordres du foie, la
constipation chronique, la mauvaise haleine.

Avez-vous besoin
d'argent?
Des difficultés financières vous empêchent do
vous concentrer sur votre travail. Vous avez la
tête lourde de soucis. Il vaut mieux aller cher-
cher de l'argent auprès de sa banque de con-
fiance, en attendant que la situation soit amé-
liorée. Nous vous consentons des

prêts
discrets de 500 à 10 000 frs sans en aviser votre
employeur, votre parenté ou vos connaissances.
Notre crédit n'est donc pas seulement discret
mais aussi avantageux. Envoyez-nous le talon ci-
dessous ou téléphonez-nous. Notre prompte ré-
ponse vous parviendra sous enveloppe neutre.
Vous serez satisfait de nos services.

Banque Rohner+Cie S-A.
8021 Zurich Lôwenatrasse 29 Tél. 051/23 OS 30

Envoyez-moi les documents concernant un prêt

Nom

Pronom

Rue

No postal et localité Iv 401
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ZURICH
(COURS DE CLOTURE)

OBLIGATIONS 14 déc. 15. déc.
3'/!°/. Fédéral 1945, déc. 99.15 99.20
3°/» Fédéral 1949 . . . 92.40 92.30
2'UV. Féd. 1954, mars 91.80 91.80
3°'» Fédéral 1955, juin 88.10 d 88.10 d
4'/i "/o Fédéral 1965 . . 97.— d 97.— d
4'/. •/• Fédéral 1966 . . 97.75 d 97.75 d

ACTIONS
Swissair 689.— 690 —

Union Bques Suisses . 2470.— 2485 r̂-
Société Bque Suisse . 1870.— 1890.—
Crédit Suisse . . . . .  1985.— 2000.—
Bque Poo. Suisse . . . 1310.— 1320.—
Bally 1080.— 1090.—
Electro Watt 1135.— 1150.—
Indelec , . . 820.— 830.— a
Motor Colombus . . . 1025.— 1035.—
Ualo-Suisse 206.— 198.- ex
Réassurances Zurich . 1435.— 1460.—
Winterthour Accld. . . 602.— 610.—
Zurich Assurances . . 3725.— d 3825.— d
Aluminium Suisse . . 4950.— 5020 —
Brow Boverl 1525.— 1525 —
Saurer 1010.— 1005.—
Fischer 1110.— 1110.— d
Lonza 845.— 850.—
Nestlé porteur 1990.— 1995.—
Nestlé nom 1355.— 1370.—
Suizer 3100.— 3125.—
Ourslna 3440.— 3450 —
Aluminium Alcan . 121.50 120.50
American Tel & Tel . 236.50 237.50
Canadlan Pacltlc . . . 225.— 226.50
ChesapeaKe & Ohlo . 268.— 267.50 d
Uu Pont de Nemours 658.— 655.—
Eastman Kodak . . . .  551.— 555.—
Ford Motor 179.— 178.J0
Gênerai Electric . . . 418.— 418.—
General Motors . . . 305.— 304.— j
IBM 1646.— 1642.—
International Nlcfcel . 375.— 378.-̂
Kennecott 161.50 162 —
Montgomery Ward . . 90.50 90.50
Std OU New-Jersey . 280.— 277.—
Union Carbide . . . .  215.50 219.—
U. States Steel . . . .  165.50 166.—
Machines Bull . . . .  105.— 99.50
ltalo-Argentlna . . . .  25.75 25.50
Philips 97.50 95.25
Royai Dutch Cy . . . 153.— 151.50
Sodec 158.— 159.—
A. E. G 330.— 332.— '
Farbenfabr. Bayer AG 145.50 146.—
Farbw. Hoechst AG . 222.— 222.—
Mannesniann . . . .  111.50 111.—

Siemens 185.50 183.— d
BALE ACTIONS
Ciba . porteur . . . .  6725.— 6800 —
Ciba, nom 4625.— 4700 —
Sandoz 4630.— 4700.—
Geigy nom 2510.— 2590.—
Holl.-La Roche (bj ) . 64600. — 64200.—
LAUSANNE ACTIONS

B. C. Vaudolse . . . .  905.— d 910.—
Crédit Fonc. Vaudois 745.— 740.—
Rom. d'Electricité . . 405.— 420.—
Ateliers constr. Vevey 305.— 600.— d
La Suisse-Vie 2500.— 2600.—

Cours communiqués sans engagement
par la Banque Cantonale Neuchàteloise

Bourse de Neuchàtel
Actions 14 déc. 15. déc.

Banque Nationale . . 550.— d 550.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 600.— d 600.— d
La Neuchàteloise as.g. 900.— d 900.— c
Appareillage Gardy . . 190.— d 190.— d
Câbl." élect. Cortaillod 7800.— d 8000.—
Càbl. et tréf. Cossonay 2750.— d 2825.— c
Chaux et .cim. Suis. r. 440.— d 440.— d
Ed. Dubied & Cië S.A. 1450.— d 1450.— d
Ciment Portland . . . 3100.— 3000.— d
Suchard Hol. S.A. «A» 1200.— o 1125.— d
Suchard Hol. S.A. «Bî 6750.— d 6750.— d
Tramways Neuchàtel . 400.— d 450.— o
Sté navigation lacs
Ntel-Morat, priv. . . . 65.— d 65.— d

Obligations
Etat Neuchât. 2V. 1932 93.50 d 93.50 d
Etat Neuchât. 43/< 1965 97.— d 97.— d
Etat: Neuchât. 3'/i 1949 97,50 d 97.50 d
Com. Neuch. 3V. 1947 95.— 95.— d
Com. Neuch. 3°/« 1951 90.— d 90.— d
Chx-de-Fds 3 !/= "/° 1946 97.— d 97.— d
Le Locle 31/. 1947 96.— d 96.— d
Châtelot > 3'/4 1951 95.50 d 95.50 d
Elec. Neuch. 3''" 1951 90.— d 90 —
Tram Neuch . 3'/» 1946 93.— d 93.— d
Paillard S,A. 3''! 1960 86.— d 86.— d
Suchard Hold 3'/. 1953 97.50 d 97.50 d
Tabacs N.-Ser. i't. 1962 86.— d 86.— d
Taux d'escompte Banque nationale 3 lh *'•

Cours des billets tle bmitiue
du 15 décembre 1966

France 86.— 89.—
Italie ! —.68 —.70 <h
Allemagne . . . . . . .  107.75 109.75
Espagne 7.05 7.35
U. S. A 4.30 4.35
Angleterre 11.95 12.20
Belgique 8.35 8.65
Hollande 118.50 121.—
Autriche 16.60 16.90

Marché libre de l'or
Pièces suisses 44.— 46.50
Pièces françaises . . 41.— 44.—
Pièces anglaises . . . 41.50 44.50
Pièces américaines . 186.— 194.—
Lingots 4885.— 4935.—

Communiqués à titre indicatif
par la Banque Cantonale Neuchàteloise

Cours îles devises
;' i, du 15 décembre 1966

Achat Vente
Etats-Unis 4.32 4.32 "U
Canada 3.97 V. 4.01 1»
Angleterre 12.05 12.09
Allemagne 108.70 109.—
France 87.25 87.55
Belgique 8.62 '/t 8.66
Hollande 119.30 119.65
Italie —.6910 —.6935
Autriche 16.70 16.75
Suède 83.45 83.70
Danemark 62.55 62.75
Norvège 60.40 60.60
Portugal 15.01 15.07
Espagne 7.19 7.25

Communiqué à titre indicatif
par la Banque Cantonale Neuchàteloise

Des rumeurs courent toujours sur
des pourparlers entre Se Vatican et l'Est

EN MARGE DU PROBLEME DES « PRÊTRES PATRIOTES »

«Le Saint - Siège—. répète -1. - on ,: a
Rome — voudrait beaucoup normaliser ,
autant que possible, la vie religieuse des
catholiques au-delà du rideau de fer. »

La question est revenue sur le tapis en
rapport avec le problème des « prêtres
patriotes » , c'est-à-dire , des ecclésiastiques
collaborant avec les régimes communistes.

Il y en a environ 300 en Pologne,
comme en Hongrie et en Tchécoslova-
quie. Le cardinal Wyszynski n'en parle
pas, afin de ne pas envenimer la
situation. D'ailleurs le peuple polonais
a pour les « prêtres de la paix » une
telle anti pathie que leur influence est mi-
nime, et , partant , ils ne présentent que
peu de danger.

L'état de choses est différent en Tché-
coslovaquie. Récemment le très dynami-
que « monseigneur » Joseph Plohiar a
fait , à nouveau , entendre sa voix. 11 y a
plusieurs années, Plohiar se rapprocha
des communistes et fut même excommu-
nié. Depuis, il devint ministre de la san-
té dans le gouvernement de Prague. Il
porte soit des vêtements de « clergyman »
soit des complets civils. Cela ne l'empê-
che point de demeurer chef du « mou-
vement des prêtres de la paix » qui comp-
te à peu près , 200 membres.

Or , dernièrement , a eu lieu à Prague
leur Congrès. Plohiar y prononça un
long discours où il déclara , entre autres,
que la Tchécoslovaquie, désirerait entre-
prendre des pourparlers avec le Vatican,
afin de nouer des rapports di plomatiques
normaux avec le Saint-Siège. Il faudrait
néanmoins — disait P lohiar — que le
Vatican commence par abandonner son
intransigeance vis-à-vis du communisme
et aussi qu 'il place parmi les candidats
aux sièges cpiscopati x aujourd 'hui va-
cants , quelques « prêtres de la paix » .

A la réunion avaient participé des ecclé-
siastiques catholiques venus de l'Ouest.
à titre strictement privé. Quant au Vati-
can, il gardait le silence. A Prague com-
mencèrent alors à se propager des ru -
meurs , selon lesquelles le Sain *. - Siège se-

rait disposé à modifier son attitude faÊés*
aux « prêtres patriotes ».

Mise au point
Ces espoirs — ou ces inquiétudes —

ont été promptement dissipés. L'«Osserva-
tore Romano » a, une fois encore, sou-
ligné les « réserves » et les « doutes » de
l'Eglise concernant ces prêtres, ainsi que
l'ètonnement du Vatican provoqué par le
discours de Plohiar. Il est fort significa-
tif que dans la note officieuse de l'« Os-
servatore », il était dit : « Des épisodes,
comme celui-ci (le discours de Plohiar),
ne peuvent contribuer à créer et conser-
ver un climat de respect réciproque, in-
dispensable à l'éventuelle recherche de
solutions satisfaisantes. »

Dans les milieux ecclésiastiques de
Rome, ces paroles ont éveillé beaucoup
d'intérêt. Les suppositions que des pour-
parlers préliminaires entre le Vatican et
Prague seraient sur le point de recom-
mencer — s'ils ne l'étaient pas déjà —
se renforcèrent.

De pareilles suppositions sont intensi-
fiées par le fait que monseigneur Costa,
évêque titulaire d'Emmaiis et l'un des
proches conseillers du pape, avait fait une
brève visite à Varsovie. Il n'y avait ren-
contré que le seul cardinal Wyszinski.

Or, le Vatican avait assuré le primat
de Pologne qu 'aucun contact ni officiel
ni officieux avec les autorités de ce pays
ne serait pris sans l' accord du cardinal.

Evidemment , un tel accord du primat
ne saurait être possible sans un climat
de détente , dans les rapports entre l'Eglise
et l'Etat. Et d'aucuns pensent que le
voyage de monseigneur Costa aurait eu
pour but de vérifier sur place , si une tel-
le possibilité existe , voire encourager sa
réalisation. Et l'on cite comme preuve
le fait qu 'un des derniers discours du
primat de Pologne avait un caractère très
conciliant. Etait-ce à la suite des sugges-
tions vaticmes ? M, f.

Exemple à suivre
LA CRUCHE CASSÉE (France, mercredi)

Nous avons pu suivre, merdredi après-midi, dans le cadre des téléscolaires fran-
çaises, cette p ièce célèbre d'Heinrich von Kleist , dans une mise en scène d'A rthur
Adamov et une réalisation de Jean Kerchbron. Ce f u t  assez remarquable grâce à un
décor digne du « Procès » de Welles, à une caméra utilisée par un cinéaste et non
un homme de théâtre et à des acteurs dé valeur. Nul doute que ce genre de télé-
scolaire profit e pleinement aux élèves et les intéresse. Ils sont mis « dans le bain » par
une présentation de l'œuvre et une interview de l' adaptateur. (Bien entendu , elle
s 'adressait aux élèves du degré supérieur , mais quel objet de discussion, d' exploi-
tation !)

Dans nos « contacts » consacrés à ce problè me, nous avions demandé à la com-
mission romande d'inclure dans ses réalisations des théâtrales, car, dans les cam-
pagnes , il n 'est pas possible de faire ce que les villes ont la possibilité d'organiser,
et d'autre part , le théâtre — comme la lecture et la musique — développe la sensi-
bilité des jeunes. L'information est à leur portée par la presse écrite, parlée, télévisée ;
la culture non.

LE CINQ A SIX (Suisse, mercredi)
Emission inégale qui , certains mercredis, sort de sa moyenne coutumière.

« Francis au pays des grands fauves » , recherche patiente de la vie sauvage, captive
les jeunes téléspectateurs. Le jeu « des plumes et des poils » est intéressant, présen té
de manière intelligente , mais les questions sont un peu simples. Le feuilleton n'est pas
trop 'mauvais. Cependant, comme « Flipper le Dauphin », il fait d'enfants d'irréels
détectives , qui déjouent toutes les embûches dressées par une bande d' escrocs in-
intelligents (au contraire de ta réalité). Peut-être est-ce voulu ainsi par les auteurs
de la réalité. Peut-être est-ce voulu ainsi par les auteurs, par besoin de satire.

Mais les enfants  le voient-ils ainsi

La déclaration universelle des droits de l'homme
. // est bon, de temps à autre , de revenir sur des problèmes essentiels à la

vie du monde. Après un historique , une illustration sonore et visuelle — dessin
animé — de ladite déclaration , les réalisateurs démontrent , dénoncent les atteintes
actuelles à ce manifeste : réfugiés , discriminations diverses, guerres diverses, liberté
d' opinion bafouée , condition civique de la femme.

Il y a encore bien à faire.
J . -C. LEUBA

Hort des sœurs siamoises
de Pilaielpie

PHILADELPHIE 6AP). — La seconde
des sœurs siamoises nées, il y a 21 jours
à Philadelphie , Karell Cuntrell , est morte

Sa sœur, Susan, avait succombé lundi ,
peu après une délicate intervention chirur-
gicale tentée pour les séparer. L'opération
avait duré sept heures.

Les enfants étaient reliées par l'abdomen.
Elles ont succombé à des complications
circulatoires.

. Isiï ftsse pipe !
LONDRES (AFP). — La cigarette a

subi hier une défaite , la Chambre des
commîmes ayant adopté, sans vote , une
motion invitant le gouvernement à
entreprendre l'action nécessaire pour
faire face « au cancer du poumon pro-
voqué par la cigarette ».

L'auteur de la motion , le Dr John
Donnwoody, député travail l is te ,  invite

( les , autorités à prendre tout es les
mesures possibles en vue de réduire la
consommation de cigarettes et préco-
nise en pai 'tiulier la l imitat ion de la
publicité , une campagne nationale
d'éducation et des mesures d'encoura-
gement aux travaux de recherche sur
le cancer du poumon.

Le député a proposé en outre une
forte augmentat ion de la taxe sur les
cigarettes accompagnée d'uue réduction
de la redevance sur le tabac pour
pipes et les cigares, une telle mesure
devant, selon lui , diminuer les cas de
cancer du poumon.
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Sérieras et télédiffusion
6.10, bonjour à tous. 6.15, information s

7.15, miroir-première. 8 h et 9 h, miroir-
flash. 9.05, Pavane, de W. Byrd. 9.15, émis-
sion radioscolaire . 9.45, sonate , Purcell
10 h, miroir-flash. 10.05, suite élisabethaine
pour violes. 10.15, émission radioscolaire.
10.45, six madri gaux. 11 h , miroir-flàsh
11.05, sur toutes les ondes. 11.25 , musique
légère et chansons. 12 h, miroir-flash. 12.05
au carillon de midi. 12.15, le mémente
sportif. 12.35, 10, 20, 50, 100. 12.45, in-
formations. 12.55, Le Petit Lord. 13.05 , les
nouveautés du disque. 13.30 , musique sans
paroles ou presque. 14 h , miroir-flash. 14.05
pour les enfants sages. 14.15 , émission ra-
dioscolaire. 14.45, pour les enfants sages
15 h, miroir-flash. 15.05, concert chez soi. ¦

16 h , miroir-flash. 16.05 , le rendez-vous
de seize heures , Budapest aller et retour.
17 h , miroir-flash. 17.05 , perspectives. 17.30
jeunesse-club. 18 h , informations. 18.10, le
micro dans la vie. 19 h , le miroir du mon-
de. 19.30, la situation internati onale. 19.35
à la clef, j eu-concours. 19.55, bonsoir le;
enfants. 20 h , magazine 66. 20.40, que sont-
ils devenus. 21 h , le concert du vendredi :
l'Orchestre de chambre de Lausanne , direc-
tion Arpad Gerecz, solistes : H. Hunger
trompette et F. Marcellin , contrebasse
22.30, informations. 22.35 , les beaux-arts
23 h , au club du rythme. 23.25, miroir-der-
nière. 23.30, hymne national .

Second programme
12 h , midi-musique. 18 h, jeunesse-club.

19 h, per i lavoratori italiani in Svizzèra.
19.25 , musique légère. 20 h , vingt-quatre
heures de la vie du monde. 20.20, Le Petit
Lord. 20.30, optique de la chanson. 21 h,
carte blanche à la poésie. 22 h , refrains
pour la nuit. 22.30, idoles du jazz. 23 h,
hymne national.

Beromunster et télédiffusion
6.15, 7 h, 9 h, 10 h, U h, 15 h, 16 h et

23.15, informations. 6.20, musique populai-
re . 6.50, concerto, Vaughan-Williams. 7.30,
pour les automobilistes. 8.30, Orchestre sym-
phonique de la N.B.O. 9.05, le pays et les
gens. 10.05, pages de Reger. 11.05, émission
d'ensemble. 12 h , avec Antonio Apruzzesse.
12.15, mémento touristique. 12.30, informa-
tions. 12.40, commentaires, nos compliments,
musique récréative. 13 h, musique de trois
pays. 14 h, magazine féminin. 14.30, radio-
scolaire. 15.05, conseils" du médecin. 15.15,
disques pour les malades.

16.05, Le Nouveau Manteau , d'après So-
gol. 17.05, apéro au grammo-bar. 17.30.
poUr les enfants. 18 h, météo, informations,
actualités . 18.20, magazine récréatif. 19 h ,
sports , communiqués. ]9.15, informations ,
échos du temps, chronique mondiale. 20 h.
sextette Fred Hansen. 20.15, La Joyeuse
Histoire de Vico Torriani . 21.45, ensemble
A. Zagni. 22.15, informations., commentai-
res, revue d.e presse. 22.30, musique de dan-
se londonienne.

©

Suisse romande
8.30, télévision scolaire : le

20me anniversaire de l'UNESCO.
9.15 et 10.15, télévision scolaire .

19 h, bulletin de nouvelles. 19.05, le
magazine. 19.20, publicité. 19.25, Flipper le
dauphin. 19.55,. publicité. 20 h , téléjournal.
20.15, publicité. 20.20, carrefour. 20.35, Le
Pi geon, film de Mario Monicelli , avec Vit-
torio Gassmann , Renato Salvatori , .etc. 22.10.
avan t-première sportive . 22.35, téléjournal ,
22.45, émission , en langue étrangère : Pro-

fesser Bernhardi , Komôdie von Arthur
Schmitzler.

Suisse allemande
17 h, La Giostra. 18.30, violons d'Ingres.

19 h , téléjournal. 19.05, l'antenne , publici-
té. 19.25, Noël à New-York, publicité.
20 h , téléjournal , publicité. 20.20, Secret
d'Etat. . 21.50, le point. 22.15, téléjournal.
22.25 , orchestre Tommy Dorsey.

France
12.30, Paris-club. 13 h , actualités télévi-

sées. 14.14 et 17.55, télévision scolaire,
18.25, la gastronomie , régionale. 18.55 , télé-
philatélie. 19.20, La Maison de Toutou;
19.25, Le Chevalier d'Harmental. 19.40, ac-
«ualités régionales. 20 h , actualités télévisées.
20.30, panorama. 21.30 . où va votre argent.
22 h. Les Cinq dernières minutes. 23.40
actualités télévisées.

Notre sélection quotidienne S
Le Pigeon (Suisse. 20 h 35) : Un bon
réalisateur, des acteurs de renom. Une
bonne soirée.
Avant-première (Suisse . 22 h 10) : Une
habitude jamais décevante.
Théâtre (Suisse , 22 h 43) : Professer
Bernhardi.. Cela mène loin. »

J.-C. L.

HORIZONTALEMENT
1. Qui a le culte de certains objets ma-

tériels. 2. Patrie de Tourgueniev . — Troisiè-
me partie de l'intestin grêle. 3. Il mouille
son petit lit. ¦— On y serre quelque objet pré-
cieux . 4. Ville des Pays-Bas. — Particule
provençale. — Accord de trouvères. 5,
Sœur latine. 6. On y taille une bavette . —
S'inscrivît en faux. 7. Pronom. — Conjonc-
tion. — Toucher. 8. Fromage d'Italie. 9.
Bouche à feu. — Dans une défense. 10.
Amène à la raison. ¦— D'un peuple du Cau-
case.

VERTICALEMENT
1. Creuse. — Vieille épée étroite et lon-

gue. 2. Elle en sait des choses. — Symbole.
3. Pronom. — Lettre grecque. — Qui n'est
pas coupé. 4. On vous y mène en bateau.
— Accidents imprévus. 5. Passage en mon-
tagne. — Composition musicale. 6. Qui con-
cerne le bouc. — Possessif. 7. Rivière tri-
butaire du lac Balkhach. — On les plume.
8. Tribu gauloise fixée dans la région de
l'Yonne. 9. Passé sous silence. — Délégué
pour l'élection du recteur de l'Université
de Paris. 10. Rival. — Prince troyen.

Vendredi 16 décembre 1966

NEUCHATEL
Musée d'histoire naturelle : exposition de

géologie.
Hôtel de ville : exposition Construrama.
Galerie Karine^ exposition Karine.
Salle des conférences : 20 h 15, soirée de

Noël.
Aula de l'université : 20 h , audition de

Noël du Conservatoire de musique.
CINÉMAS. — Apollo : 15 h et 20 h 30.

Arabesque.
Palace : 20 h 30, Coplan FX-18 casse tout.
Arcades : 20 h 30, Haute infidélité.
Rex : 20 h 30, Baraka pour X-13.
Studio : 20 h 30, Dis-moi qui tuer.
Bio : 18 h 40, Arsenic et vieilles dentelles ;

20 h 45, Tomes Jones.
Pharmacie d'office (jusqu 'à 23 h) : Dt

Kreis, Seyon - Trésor. De 23 h à 8 h.
en cas d'urgence, le poste de police in-
dique le pharmacien à disposition.

VAL-DE-TRAVERS
CINÉMAS. — Casino (Fleurier), 20 h 30 :

O. S. intrigue à Lisbonne.
Colisée (Couvet), 20 h 30 : Le Convoi des

braves.
Pharmacie de service. — Schelling (Fleu-

rier).
Permanence médicale et dentaire. — Voire

médecin habituel.

PESEUX
CINÉMA. — Cinéma de la Côte, 20 h 15:

Les Bonnes Causes.

COLOMBIER
CINÉMA. — Lux, 20 h 15 : Le Salaire de

la peur.
SAINT-BLAISE

CINÉMA. — Royal, 20 h 30 : Zoulou.

SUPERMAN 

Cancer et alimentation
Il semble que les individus gros mangeurs et ayant une

tendance à un certain embonpoint parfois même à l'obésité ,
sont p lus prédisposés au cancer que les mai gres.

C'est ainsi qu 'une grande compagnie d'assurance améri-
caine a étab li la comparaison enire la mortali té par cancer
et le poids des malades :
— pour un poids supérieur de 25 % au poids normal
moyen , la mortal ité par cancer esl de 143 ;
— pour un poids supérieur de 15 % la mortalité par cancer
est de 138 ; — pour un poids supérieur de 5 % la morta-
lité est de 121 ; — pour un poids normal en raison de

l'âge et de la taille de l'individu en cause , la mortali té par
cancer est de 111 ;
— pour un poids inférieur de 15 % à 50 % au poids nor-
mal , la mortalité par cancer est de 95.

L'obésité représente vraisemblablement l' un de ces fac-
teurs qui favorisent l'action du virus cancéreux et dimi-
nuent les défenses de l'organisme vis-à-vis du cancer.

Allergie au sapin
Une petite fille américaine , Kit ty Wa '.cott . deux ans, a

élé reconnue allergique aux... arbres de Noël ; dès qu'elle
s'approche d'un sapin , elle est prise de démangeaisons
accompagnées d'érup tions ct de rougeurs. Tout cela est pro-
voqué par la résine des arbres. Les parents de Kitty vont
être obligés de mettre l'arbre de Noël décoré devant la
fenêtre , mais dans le jardin ...

INCROYABLE MAIS VRAI !
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A dater du 1 er janvier 1967 vos
économies placées à la

Société de Banque Suisse
rapporteront un intérêt plus élevé:

3% sur livrets de dépôts
33/4% sur livrets de placements

Société de
Banque Suisse

Schweizerischer Bankverein

¦**» BVN-31

eiMEFBANK
13, fbg de l'Hôpital, Neuchàtel

P (038) 4 08 36
i Dès le 1er janvier 1967
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VENDREDI 16 DÉCEMBRE 1966
La journée commence sous des influences qui poussent aux fantaisies. Ces influences se
manifesteront tout au long de la journ ée.
Naissances : Les enfants de ce jour seront d'une nature agitée, capricieuse et extrêmement
passionnée , ce qui leur attirera des aventures variées.
BÉLIER (21/3-19/4)
SAnté : Evitez les boissons alcoolisées.
Amour : Ecartez les conflits de caractère.
Affaires : Tenez-vous dans l'expectative.
TAUREAU (20/4-20/5)
Santé : Soins aux dents. Amour : Meilleure
vue des choses. Affaires : Ne lâchez point
la proie pour l'ombre.
GÉMEAUX (21 /5-21/6)
Santé : L'hydrothérapie vous fera du bien.
Amour : Vous avez tendance à fuir vos res-
ponsabilités. Affaires : 11 faut savoir vous
décider.
CANCER (22/6-22/7)
Santé : Estomac délicat. Amour : Montrez
votre reconnaissance. Affaires : Repoussez
toute proposition douteuse.
LION (23/7-23/8)
Santé : Massages salutaires. Amour : Ne dé-
cevez pas l'être aimé. Affaires : Sachez
éveiller la sympathie.
VIERGE (24/8-23/9)
Santé : Faites de la relaxation. Amour :
Evitez l'irritation inutile. Affaires : Ne sur-
chargez pas votre programme.

BALANCE (24/9-23/10)
Santé : Danger d'accidents. Amour : Montrez-
vous plus compréhensif. Affaires : Faites le
bilan de vos possibilités.

SCORPION (24/10-22/11)
Santé : Evitez de vous droguer . Amour :
Tâchez d'user de diplomatie. Affaires :
Agissez et réalisez.

SAGITTAIRE (23/11-21/12) x
Santé : Foie à ménager. Amour : Pratiquez
une politique de franchise. Affaires : Ne
vous fiez pas aux apparences.

CAPRICORNE (22/12-19/1)
Santé : Buvez des jus de fruits. Amour :
Soyez plus expansif. Affaires : Ne laissez pas
vos efforts se perdre.

VERSEAU (20/1-18/2)
Santé : Evitez le froid. Amour : Adoucissez
vos rapports. Affaires : Tenez vos promesses.

POISSONS (19/2-20/3)
Santé : Attention au chaud et froid. Amour :
Bonne et affectueuse entente. Affaires :
L'horizon s'éclaircit.
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I PLACE AUX JEUNES
H Par suite de grands arrivages de modèles 1967

|l nous vendons les anciens modèles à des

I PRIX IMBATTABLES !
| CARAVANES CAILLET S. A.

H Croisée de Chavannes, LAUJjAININij

i j Ouvert samedi et dimanche Tél. (021) 24 50 75
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3** T ĵyjMKi,-' HnÉP̂ ^̂ ^JB • * >!•' 'Slllli&.jt Jg f » .#
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les spîkes du nouveau
TfC se plantent dans la
glace comme des griffes

Les 8 rangées de spîkes réduisent la distance de freinage de 50%. Plus de
dérapage, les spikes mordent et se plantent dans la glace comme des griffes.
Même en pente, pas de patinage - accélération meilleure. Stabilité latérale
exemplaire, précision de la trajectoire , même à vive allure. Et maintenant¦ le T+C avec spikes est vraiment avantageux (supplément dès 25 francs).

plus de 100 spikes ! les spîkes du T+C sont fermement ancrés Sk^ Jr JÊr j MffîdkWÊr- $ÊÊà -En métal dur spécial chacun d'eux maintient votre Sertis à I usine Firestone. les spikes du T+C sont ceux >'»̂   ̂J§Ê -̂ JL« Jyjfl -" HH»voiture sur la route. 4 T+C avec spikes c'est vraiment qui conviennent le mieux à son mélange de gomme. Ils sÊ^ËÏWÊÊÊÊÈ*, «Sat ,. ¦* • * v> i"B|plus sûr. sont solidement fixés dans les nervures renforcées de E| ¦HÉ|8B ^^H^H I * ^̂ ^B1" 1i i'épaulement. Spikes et profil s'usent uniformément. yzy$i^&-.™iÊËËSEÊÈKÈÊlmUÊÈ B̂t\ t ftÊSHÊaSUBKÊkr r i -  
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BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
à l'imprimerie de ce journal

Comment se comporte la Volvo en hiver ?

Aussi bien qu'en été !
...parce qu'en Suède,

l'hiver est rude, l'hiver est long!
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Son traitement de base anticorrosion, sa peinture spécialement
résistante, ses grandes roues, sa puissance, ses parties de car-
rosserie galvanisés à chaud, son moteur à toute épreuve et insen-
sible au froid, sa climatisation efficace agissant également sur
les places arrière font de la Volvo la voiture idéale pour affronter
les intempéries. Elle répond à toutes les exigences. Sa construc-
tion robuste typiquement suédoise et sa ligne inchangée sont ga-
rants de sa valeur durable.
Le confort du conducteur n'est jamais aussi important que par
mauvais temps. Prenez place dans l'intérieur soigné de cette voi-
ture, installez-vous sur ses sièges séparés, à réglage individuel
total et vous comprendrez pourquoi leur perfection est devenue
proverbiale.
Cet essai, vraiment, doit être fait!
Volvo, une suédoise qui sera construite encore pendantlongtemps.

Volvo — la voiture pour la Suisse

VOLVO e
Garages Schenker Hauterive (Ne)

i
Tél. (038) 3 13 45

Sous-agent : Schwelngruber. & Cie, rue Chs-L'Eplattenier, les Geneveys-
sur-Coffrane, tél. (038) .761 15. 77 -V --  - .

| AVA NTAGE UX !

; ENTOURAGE DE DIVAN avec 1
coffre à literie penché, médail- fl | Sk t\ M
Ions noyer pyramide B li ^1

seulement mm "W %0 ¦

NOMBREUX AUTRES MODÈLES
VISITEZ NOTRE GRANDE EXPOSITION !

meubles
^̂

SSi=fp 7̂;'''!7ram |tssasi
NEUCHÂTEL j

7! Fbg de l'Hôpital - Tél. (038) 5 75 05

Un choix de meubles unique en Suisse romande

as—« Nous réservons pour les fêtes «o»

Noix nouvelles
5 - 10 kg, 2 fr. 50

Beaux marrons
5- 10 kg, 1 fr. 50
le kg plus port.

G. Pcdrioli
Bellinzone.

A vendre
LESSIVEUSE

galvanisée, pour rac-
cordement à conduite
d'eau, réservoir au-
tour du foyer, chau-
deron , champignon

et couvercle,
excellent état.

Tél. (038) 6 22 10.

• Neuchàtelois... •

! À PIED, À CHEVAL, EN VOITURE {
• Venez à l'Imprimerie Centrale S. A. •Ç acheter des paquets et des paquets J,
S de i
1 cartes de vœux :
S à des prix «CHOC» i
• (Dites-le à vos amis) •



MON SIE UR! N'HESITEZ PAS

ÇA C'EST DES CADEAUX
QUI LUI FERONT PLAISIR

Verres à whisky, USO
le carton de 6 pièces décorés de différentes marques fUS
.?- . ' :" ' ¦ ' .' ¦ •' ¦ ' ¦ r" y ' ¦ ¦

r- ' , 
¦

•.'•. , . ;•' .v ' ; ' • ¦ • '¦ <:.$

Corbeilles à ouvrage, j iSO
support en laiton, tissu fantaisie ¦..- . > . .y'"% il ¦_

Décanteur, 1 QSO
pour une bouteille, en fer forgé main ' _ 11.SUS

Lanterne à liqueur, i Ql|||
avec boîte musique, support en laiton H jjTM)

Balais mécanique < Regulus > JF OQÛ
nouveauté, brosse réglable fc,gj

Pèse personne « Terraillon > ¦̂SJ

Service a thé &% |
7 pièces, support verre, en métal, plateau en teak ¦MB1.W'

Table a desservir G^plateau indépendant, monture laitonnée 'tfS^R^B**' '

Marmite à vapeur « Duromatic > v vfçf)
6 litres 

#U
DU

Aspirateur « Satrap 60 > Ifll Q
sur patins, 10 accessoires, 500 watts, 220 volts JlSil'iLBH "̂

I

Congélateur « Satrap > 9 Q C
50 litres, garantie 5 ans 

Ja^BJn"'
Armoire frigorifique « Satrap > QfifQI
130 litres, garantie 5 ans Eiil fl **"

Votre avantage la ristourne ou .5 % escompte

LA TREILLE : Pour vos soirées :
projecteur ciné
projecteur pour dias A DES PRIX TREILLE

WÊÊÊÊÊÊmWmWÊmWÊÊM

JX  ̂ POUR LA BONNE TABLE :
Jl JAMBON ' ROULÉ Pièce de 800 g à 2 kg 11
MÉé profitable et savoureux |e kg H i OilA-*-- - i il

WJBllilt ¦'• — —

\\ 1/ 2 PALETTE FUMÉE i. kg 1140
MV\»
r\\ '; ' ' SAUCISSE À RÔTIR en boite « la bte 150
AMI Jlllltl ¦¦• A

I 
]¦""" POC/ iR tES FÊTES: GRAND CHOIX DE VOLAILLE
i M POULETS FRANÇAIS kg â fifl POULARDE HOLLANDAISE kq S fifl
/ / /  w^ ij ïï «J-UU
U II OIES HONGROISES kg /„§ JJ DINDES AMÉRICAINES kg fi^O

x(̂ ^)\ v̂  ̂ H M v 
Ŵ  les magasins COOP

¦̂ RK̂ Jtjfli | I 
li/ -̂ àA AW^m avec ristourne

PLAISIR D 'OFFRIR

B»«^y]y . I 7;7.7'ï7 V \-_ '. V ,; 7 ' yi?i ŷ ^mS^m^^^ïZ?ï.
K ' m
:Stf

Nai itf* 7 ' cardigan LEACFÎYL, avec col et ï̂t  ̂f\^1 ,.f. poche, fully fashioned, coloris ¦ "Jf iHUqualité - mode 
^
/vjvv

prix bas! .̂ V
v; ' ' - ' ' , V;;

 ̂
;;" '. ..; ¦ : y _ !. '

Votre avantage la ristourne ou 5 % escompte

''- '- MMMMM j f SSH §|§||||f|| / *** ^^""'"̂ / V

B̂ HHRHR i § Ski ir\ c A I [BK|BB«B|

^
j^w

ŷ ^̂ P  ̂

#40 JEU 
t 
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1 ' ' '' : ' ' .

Un mari dit à sa femme :

— C'est un comble... tu es folle
ou quoi, on n'a pas un sou, pas
de quoi manger et tu achètes une
mini-jupe ! C'est peut-être avec ça
qu'on va payer le loyer, hein ?

La jeune femme sourit doucement :
— Qui sait ? fait-elle gentiment.

(Blagues)

X X X
' 

• 
-: 

' ¦
' _

¦¦

La Treille : De quoi vous satis-
] faire. Mesdames, beau choix en

maroquinerie, marchandise moderne
et soignée.

X X  X

FILS UNIQUE

Christine Delaroche rencontre une
camarade : A

— Hier, je t'ai aperçue avec un
lieutenant...

— C'est mon beau-frèré, dit l'amie.
Puis elle change de • conversation.
Plus tard avant de partir.,. :'

— A propos, Christine, si tu vois
mon mari, ne lui parle pas de son
frère... Ses parents lui ont toujours
dit qu'il était fils unique 1

(Franc*Rire)
' r . y

X X X

La Treille : vous trouverez un
cadeau appréciable :
WADOE la boule à laver magique
économique et rapide.'

Au choix 4 modèles.

x:- x/;Xy
¦• ' . ¦ ' ''" ' ' ¦'.'¦ y .7V<7yV §
i ". '. . '¦- " -¦'- ' ¦• ' ¦•" ¦ apff ' ¦ '

Les agents de publicité des stars
de cinéma ne manqunt pas d'ima-
gination.

Celui de Sophia Lore-Oj, pqr exem-
7 pie, lui aurait fott'dirëVûn' jour r

— A mes débuts, j'avais , fait le
serment de conquérir les'' d,eux hé-
misphères. Or, maintenant, . fe[est le .
monde entier qui veut conquérir les
miens I y

'
(Blagues)

¦ '¦ ¦ 'V V- 7 ;

X X X
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7 Dans l'impossibilité de répondre à chacun , et profondément touchée
: | par les nombreux témoignages de sympathie qui lui ont été adressés,

la famille de

Monsieur Alfred BAILLOD
exprime sa reconnaissance émue à toutes les personnes qui , par
leur message et leur présence, ont pris part à son grand deuil.

Neuchàtel, décembre 1966.

XRDBMBBBHBHHHBRI n̂HHHHHHIMBHHBHHHBHDBIMiHBHHMHBS ^H

Nous cherchons,
pour le printemps 1967,

1 apprenti
peintre en automobiles
S'adresser au Garage Bardo, carros-
serie. Sablons 47 - 51, tél. (038)
4 18 44.

Infiniment touchée par les si nom-
breux témoignages de sympathie et
d'affection reçus à l'occasion de son
grand deuil, la famille de

Madame Jean IMHOF

tient à remercier tous ceux qui ont
pris part à son immense chagrin.

Neuchàtel, décembre 1966.

| Ecole de mécanique et d'électricité i
de Couvet

1 ANNE SCOLAIRE 1967-1968 i
y! Début des cours : printemps 1967. y
y.j Age d'admission : 15 ans révolus. t-ïi
j H Durée de l'apprentissage : 4 ans. î¦' ;'•:;]

fy  — Formation de : 7V

Mécaniciens pour appareils électroniques | !

y Mécaniciens - électriciens |: '

Mécaniciens - outïlleurs '

Îj7>i Dessinateurs et dessinatrices de machines 77J

y Formation spéciale pour les bons élèves désirant poursuivre jyj
,yi leurs études dans un technicum. » iy

|
' 7| Les formules d'inscription sont à demander à la direction , jy

Délai d ' inscription : 15 mars 1967.

/O  ̂ Citroën, Audi, BMW 
/À\

formeraient en qualité ,

1g d'eppreMi m
tôlier en carrosserie (4 ans)

|jj5| peintre sur voitures o 2 ans) ifi^
\SP vendeur magasinier (2 ans) \0^

(pièces et accessoires)

X\  employé de bureau 0 ans) x\
(comptabilité et contact de la clientèle)

fefpy serviceman (2 ans) f*Sj
Faire offres manuscrites ou,se présenter sur ren-
dez-vous au 5 48 16. Entrée au printemps 1967.

Q Garages Apollo S.A. @
^^̂  ̂ 19, faubourg du Lac, 2000 Neuchàtel ^^̂ ^

TAPIS D'ORIENT VERITABLES
sélectionnés à l'origine

Riche assortiment en tout genre,
prix avantageux

TAPIS ANCIENS ET RARES
Avant de faire votre choix, visitez

notre salle d'exposition !

D. SADEGHIAN
Importation directe de tapis d'Orient
14, Pont-du-Moulin, 4me étage (lift)

BIENNE, tél. (032) 2 68 38
Immeuble Union de Banques Suisses

Vente au détail les après-midi
et le samedi dès 9 heures

Cadeau vivant
Jeunes chiens nains, pure race,
à vendre. — Tél. 6 33 13.

OCCASIONS RÉVISÉES

Machines à additionner
électriques
PRÉCISA, ODHNER , OLIVETTI,
Fr. 350.— à 450.— pièce.
Machines à écrire portatives
diverses, Fr. 150.— à 200.— pièce.
S'adresser à Eric Geiser, Machines
de bureau , Corcelles, tél. (038)
8 24 72.

(̂ % DRAGÉES-SEXUELLES Q.

Luttez efficacement contre
le manque d'énergie et toute faiblesse
sexuelle prématurée grâce aux renommées
dragées sexuelles Orkanin qui combattent la
fatigue et le surmenage. (OICM 17562)
Prix de la boîte Fr. 7.80
Boîte pour une cure . . . . Fr. 21.—
Envoi discret par D. Wiesner, ORKANIN-
Versand, dépt 8, case postale 49, 4001 Bâle

(pEA Ĵ
L'Office de Neuchàtel \
du Touring-CIub Suisse

cherche une

employée de bureau
connaissant la dactylographie

Travail intéressant et varié
y Prestations sociales d'une grande entreprise

Entrée immédiate ou à convenir

-\
Faire offres écrites

à l'Office du Touring-CIub Suisse de Neuchàtel,
Promenade-Noire 1

cherche pour sa Direction commerciale, service après-
vente, un

mécanicien
Ce collaborateur doit être capable de s'occuper seul ;
de l'Installation et de l'entretien des machines auto-
matiques pour l'Industrie horlogère chez les clients.

Nous désirons nous attacher les services d'un Jeune
mécanicien de précision, célibataire, ayant quelques
années d'expérience dans le domaine de la fine méca-
nique, possédant un permis de conduire (indispensable)
et parlant l'allemand et le français.

Les personnes intéressées feront leurs offres, avec cur-
riculum vitae détaillé et photo, au service du personnel ,
adresse ci-dessus.

LOOPING
j» Nous cherchons pour notre département des [ j

ébauches et de mécanique : \-\

un mécanicien outilleur
ou ;"

un mécanicien faiseur d'étampes
habile et capable, pour l'entretien de nos

' outillages, ainsi que pour la mécanisation de i
7 nos moyens de fabrication.

ï Nous offrons un travail intéressant et indé-
pendant, avec responsabilités et possibilité I

\\ d'avancement ;

un régleur de machines
consciencieux et habile pour seconder nos

T chefs d'atelier ;

un agent de méthodes S
'£ possédant une formation de base dans le r!

secteur de la mécanique. H
Le titulaire devrait s'occuper de simplifica- m
tion et d'amélioration des postes de travail. M

y Prière de faire offres, avec curriculum vitae, |
copies de certificats, références et préten-
tions de salaire, à LOOPING S. A., manufac-

! tiire de réveils ' et de pendulettes, 5 a rue |
de la Gare, 2035 Corcelles (NE). |

Nous cherchons

jeune cuisinier
Prière de s'adresser au res-
taurant des Halles.

A REMETTRE
à la Chaux-de-Fonds, pour raison de santé,

commerce
de produits diététiques
Situat ion de premier ordre . Ron chiffre  d'af fa i -
res .

Pour tous renseignements, s'adresser à l'agence
immobilière Francis Rlanc, 102, avenue Léopold-

. Robert , à la Chaux-de-Fonds, tél. (039) 2 94 66.

CUISINIER
ou

aide-cuisinier
sommelière

(débutante acceptée)
trouveraient emploi
stable et bien rétri-
bué. Horaire régulier.

Se présenter au
Colibri , le matin.

Tél. 5 75 62.

Je cherche

sommelière
Bar Le Puck, Salnt-

Blalse, tél. 3 23 30.

Nous engageons

horloger complet
habile et consciencieux pour
décottages et visitages. Place
stable pour horloger aimant
un travail soigné.
VILLARD WATCH,
2035 Corcelles,
tél. (038) 8 41 48.

SOMMELIÈRE
est demandée (deux jours de
congé par semaine).

Hôtel du .Château , Valangin.

Nous cherchons
aide

de cuisine
Si capable, haut

salaire. Restaurant
de la Gare, Auver-
. nier. Tél. 8 21 01.

7] Nous cherchons deux m

CHARPENTIERS
M capables, pour entrée immé- Il
fi diate ou à convenir, fort  sa- l j
7 laire à personnes capables de l|
; j  tracer et de diriger une équi- J ]
7J pe de 5 à 7 hommes. Place [ j
<M stable, avantages sociaux. ; ;j

BAUMANN & FILS, charpente, ||
U 1588 Cudrefin .

Nous cherchons

j eune fille
ou

dame
comme aide pour le réfectoire
du Gvmnase cantonal.
Tél . 4 05 05.

Entreprise Industrielle dé la ville, de
moyenne importance, cherche, pour fé-
vrier-mars 1967 ,

EMPLOYÉE DE BUREAU
de langue maternelle française, possédant
de bonnes notions d'allemand, ayant quel-
ques années de pratique. Travail auto-
nome intéressant et varié à responsabi-
lités.
Place bien rétribuée , ambiance agréable.
Semaine de cinq jours.
Paire offres manuscrites, avec photo et
prétentions de salaire, sous chiffres
IC 9466 au bureau du journal.

Vacances
de Noël

Je cherche jeune
fille comme aide de
ménage dans chalet

à la Forclaz, sur
la Sage (VS), après-
midi libres, à partir

du 24 décembre.
Renseignements :
Mme Gérard de

Chambrier, Bevaix,
tél . 6 62 68, à partir

du 18 décembre.

Nous cherchons, pour entrée
en fonction immédiate ou à
convenir, des

serruriers-tôliers
Places stables et bien rétri-
buées. Semaine de cinq jours.
Adresser offres à Calorie S. A.,
chauffage et ventilation , Pré-
barreau 17, Neuchàtel, tél.
5 45 86.

Employé de fabrication
au courant également de différents travaux
de bureau , très expérimenté, de nationalité
anglaise, mais de langue maternelle fran-
çaise (ne parle que le français) , âgé de
49 ans, travaillant en Suisse depuis 4 ans,
cherche changement de situation , de pré-
férence à Neuchàtel .
Adresser offres écrites à C A 9504, au
bureau du journal.

BBB
Jeune

sommelier
suisse, qualifié,
cherche place
à Neuchàtel.

Faire offres sous
chiffres P 5094 N,
à Publicitas S.A.,
2001 Neuchàtel.

JEUM1 FILLE
aimant les enfants  cherche, pour le
printemps 1967, à Neuchàtel , place
d'aide dans famille ne parlant  que
le français.
S'adresser à M. Aebi , .Tagerheim-
weg 233,' 3123 Help.

A remettre, au centre de Neuchàtel,

hôtel-restaurant
de moyenne importance. Convien-
drait plus particulièrement à cuisi-
nier de profession.

Faire offres sous chiffres  P 5096 N
à Publicitas S.A ., 2001 Neuchàtel.

Aide de bureau
est demandée par fabrique de
Peseux. Personne conscien-
cieuse et de confiance exigée.

Adresser offres : écrites âV€?'iH
09539 au bureau du j ournal.

|||||1111111111H

Pour notre SERVICE DU PERSONNEL, nous engageons un

EMPLOYÉ DE COMMERCE
(réf. SP)

de langue maternelle française et possédant de bonnes notions
d'allemand et d'italien. Le titulaire sera chargé de différents
travaux incombant à la chancellerie d'un service du personnel,
notamment dans le domaine des allocations familiales, des acci-
dents (C.N.A.), de la gérance de logements, etc.

Les candidats s'intéressant à ce poste sont invités à soumettre
leurs offres, accompagnées de la documentation habituelle, à

afiiiiiniiiiiinHiiiniitttiiuinimiiniiiifiiitiiiiiniiiiifiintfiimiiiiiniHiiiiiii
OMEGA, LOUIS BRANDT & FRÈRE S.A., service du personnel,
2500 Bienne tél. (032) 4 35 11, en indiquant la référence |

llllllllllllllilllllllllli lllllllllllllllllllilllllllllllllllllillllilllllllllllllllllllllll!

1 , ' . . ... .
Hôtel-restaurant Bellcvue, .
à Auvernier, cherche une

fille de buffet
Entrée immédiate ou à conve-

'' nir.
Tél. 8 21 92.

p m  
, 

^

--̂  Une campagne publicitaire
•̂ m "̂̂ y\ bien au point frappera

< \̂ )̂ 
dans 

le mille !
y ̂ ^X^VX surtout si elle est confiée
^Ê^J^L au Plus 

grand tirage 
quotidien

Mr ^̂ k du canton.
j r  Pour cela, faites confiance à

LA FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL
K 1_ t

Entreprise des branches an-
nexes, à Neuchàtel , cherche

il employé
connaissant si possible l'ex-
portation , la correspondance
française et anglaise. Permis
de conduire indispensable. Ce
collaborateur serait appelé à
représenter notre maison et à
faire un voyage régulier par
semaine auprès de notre  clien-
tèle. Kntrée  immédiate.

Faire offres écrites sous chif-
fres J J 09532 au bureau du
journal.

A cette même adresse , nous
cherchons une apprentie em-
ployée de bureau pour le prin-
temps prochain .

On cherche, pour entrée immédiate,

une sommelière
(service de res t au rat ion) .  Congé le
dimanche.

Faire offres à l'hôtel du Marché,
tél . (038) 5 30 31.

Avocats et notaires cherchent

secrétaire
ayant si possible quelques an-
nées d'expérience. Entrée im-
médiate ou à convenir.

Adresser offres écrites ^à E F
09537 au bureau du journal.

Nous cherchons, pour janvier 1967, une

PERSONNE
pouvant exécuter différents travaux de
raccommodage, quelques heures par se-
maine. — Tél. 5 42 08.

/ \̂ j
Nous offrons places d'appren- |'[
tissage dès le printemps 1967 l i

unie) apprenti(e) de bureau g
un apprenti mécanicien 1
I de précision i
j - l  Travail intéressant et varié, j !
i l  Semaine de cinq jours. |
r| Adresser offres manuscrites ou |!
! I se présenter chez FABRIQUE j ]
Il JOHN-A. GHAPPUIS S. A., 37, i |
f |  rue des Chansons, 2034 Pe- • I j
1 seux (NE) , tél . (038) 8 27 06. S

Achat , échange,
vente

patins
de hockey et

artistique. G. Etienne,
bric-à-brac,
Moulins 13.

J'ACHÈTE
vieux meubles,

piano, tableaux,
vaisselle, livres ;

logements complets.
A. Loup, tél. 6 50 55,

Rochefort.

Meubles
anciens

J'achète toujours
meubles, gravures,
monnaies , timbres ,
etc. Auguste Loup

place du Marché 13
tél . 5 15 80.

4
L'annonce
reflet vivant
du marché

A vendre

outillage mécanique
Pieds à coulisse, micromètres com-
parateur, neuf et état de neuf.
Adresser offres écrites à A B 09533
au bureau du journal .



Quels sont les buts poursuivis par la
Fédération romande des consommatrices ?

Pour vous
k Madame
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à ce» «*J J de lacques w une
e* loml.

an*ÏÏ« sont «mC"é.
S
un «ban

Les cheS\e »e*e«ue f de 
"a »ê,e'

grosse b°uf;
e
te somme* de »

9
tfaf9ent sut »e 

 ̂

«i 
te«9

et s'échappe" les. w .

ang\a\ses »*JJ* m5» pas JV oU
«vissant fj f  descentes * %
«que Pour ie

en Vuge...

Au mois de mars 1957, vingt-trois associations fémi-
nines et familiales, désireuses de promouvoir un mou-
vement de défense des consommateurs en Suisse ro-
mande, se groupaient à Chexbres. C'était la première
organisation de ce genre dans notre pays. Aujourd'hui,
la Fédération romande des consommatrices groupe plus
de cent associations féminines, ce qui représente quel-
que quarante mille femmes, auxquelles il faut ajouter
les membres individuels.

La Fédération réuni t  des femmes de tous les milieux ,
de tous les âges, de tontes les confessions , mais qui
ont un même but : défendre les intérêts des consom-
matrices, et par là même défendre la famille en tant
que cellule économique.

S'inspirant de ce qui s'était fait en Romandie,
l'Alliance des sociétés féminines suisses et certaines
associations ont mis sur pied , en 1961, le « Konsum-
mentinenforum s en Suisse alémanique et au Tessin.
Un comité national de coordination s'est immédiate-
ment constitué sous le nom de Commission suisse des
consommatrices. Ainsi, les deux organisations peuvent
travailler en étroite collaboration et entreprendre en
commun des démarches auprès des autorités fédérales.

De multiples enquêtes
Pendant les sept premières années de son existence,

la Fédération romande a entrepris de multiples enquê-
tes, pour connaître l'opinion des acheteuses sur les
problèmes qui les touchent et transmettre leur point
de vue aux organes intéressés.

Après une enquête sur la consommation du lait et
des produits laitiers, l'intérêt s'est porté sur la distri-
bution des bons et des primes, pratique qui contribue
à élever les prix de fabrication . Une très forte majo-
r i té  de personnes interrogées se sont déclarées oppo-
sées à ces bons et à ces primes, auxqu elles elles préfé-
reraient une baisse du prix du produit ,

Une troisième enquête concernait les heures de fer-
meture des magasins. Au. cours d'une journée d'infor-
mation consacrée à ce sujet , un grand débat a permis
de confronter les points de vue des représentants du
commerce de détail , des syndicats d'employés et des
consommatrices. A Genève, pour la première fois , deux
représentantes des consommatrices participent au tra-
vail d'une commission qui étudie un projet de modi-
fication de la loi sur la fermeture des magasins loi
qui vient d'entrer en vigueur.

Etiquetage des textiles
Demande était faite, en 1962 déjà, que tous les texti-les suisses et importés soient munis d'une étiquette

-a»»» .̂ (A&P)

indiquant les matières premières entrant dans leur
composition. Ce postulat de M. Rohner. conseiller aux
Etats, allait au-devant des désirs de la Fédération. Une
enquête fut ouverte à ce sujet qui permit d'appuyer le
postulat de M. Rohner! En 1963, l'étiquetage des textiles
était le point important d'une nouvelle j ournée d'in-
formation et, bien que l'étiquetage se révèle nécessaire,
l'absence d'une loi-cadre n'a pas encore permis de le
rendre obligatoire . Cependant , les fabricants ont ac-
cordé un étiquetage d'entretien.

L'information du public
Une des tâches majeures réside dans l'information

du public. Il faut que les femmes, qui dépensent les
trois quarts du revenu national, n 'achètent plus les
yeux fermés, mais qu'elles apprennent à surveiller la
courbe des prix, les changements de poids ou d'em-

j ' ' ¦ ¦ ¦ *

Avez-vous
des p ommes p lus chères?

Non, vous ne rêvez pas. Celle phrase a été prononcée il
y a quelques jours par un consommateur du bout du lac à
l'adresse' de son détaillant. Comment l'expliquer alors que
consommatrices et producteurs luttent contre le renchéris-
sement de la vie ?

Aujourd'hui, ce ne sont plus le goût et là raison qui com-
mandent. Mais l'œil. Car il s'attache à l'esthétique des
formes plutôt qu'aux composants du produit. D'exigences
en exigences, on en arrive à un écart de prix qui ne coïn-
cide pas avec un écart de qualité.

Pour prendre un exemple, celui de la reinette du Canada,
on a constaté que cette pomme, qui est la meilleur marché
des pommes de classe offertes dans les magasins, se vend
plus difficilement que d'autres variétés pourtant beaucoup
plus chères. La raison ? Sa forme et ses couleurs sont
moins parfaites que celle de ses concurrentes. Si la Golden
est agréable à manger à la main, la reinette, en revanche,
n'a pas son pareil pour réussir d'excellentes compotes et
tartes aux pommes. Ne faisons pas de discrimination entre
lés différentes variétés de pommes. Il s'agit simplement
d'acheter telle variété en fonction de ses propriétés culi-
naires et telle autre variété en fonction du plaisir que l'on
éprouve à la déguster telle qu'on l'achète.

I.c consommateur qui n'achète qu'avec ses yeux pale
souvent bien cher cette petite satisfaction quant à l'esthé-
tique du produit. Sans s'en douter, il contribue au ren-
chérissement de la vlè. Les conseils diététiques dont nous
disposons actuellement et l'information relative aux com-
posants ' et à l'utilisation des produits agricoles de notre
pays, nous permettent de gérer, mieux que par le passé,
la part de l'alimentation du budget familial. Il est bon de le
rappeler. C'est à l'avantage de notre économie personnelle.

hallage et à lire les étiquettes. Des cours d'acheteuses
ont été organisés dans plusieurs villes romandes,
cours sur la laine, les denrées alimentaires, l'étiquetage,
le| produits de lessive et leur utilisation, les tissus de
coton. Des cours sur la connaissance de la viande et
l'utilisation des morceaux avantageux ont connu un
tel succès dans quelques cantons qu'ils seront égale-
ment donnés dans différentes villes l'année prochaine.

Radio et télévision *,„,.,„. - . . . ¦>, ¦
En 1963, la Fédération romande des consommatrices

a ihii sur 'pied une émission télévisée : Le conseil de
JE semaine, suivi d'une courte mercuriale et d'une

i-ecette avec son prix de revient. Cette émission passe
pie vendredi soir .entre  19 heures et 19 h 30 dans le

' Magazine. Les téléspectatrices peuvent obtenir le texte
'- '- de la recette qu 'elles ont vue en images. Chaque se-

maine, cinquante 1 à cent lettres sont reçues à ce sujet ,
ce qui prouve bien l'intérêt que rencontre cette émis-
sion de télévision.

C'est également sur la demande de la Fédération que
l'Office fédéral du contrôle des prix donne chaque
mercredi la mercuriale des fruits et légumes. La Fédé-
ration romande a organisé un réseau d'informatrices
qui relèvent les prix des frui ts  et légumes dans les

: villes de Genève, Lausanne, Neuchàtel et Fribourg,
prix qui sont donnés et commentés à la radio les trois
matins suivants entre 7 et 8 heures .

Dans les fabriques et les usines
Si elles veulent être objectives, la défense et l ' infor-

mation des consommatrices en t ra înen t  d ' innombrables
démarches et vérifications. C'est ainsi que les mem-
bres de la Fédération romande ont visité de nombreu-
ses fabriques pour tenter d'obtenir un meilleur étique-
tage. Elles ont également fait des enquêtes auprès des
entreprises pour que soient inscrites les dates sur les
emballages de produits de faible conservation. Des
séances ont été organisées avec la Fruit Union et les
producteurs valaisans au sujet de la vente des abri-
cots qui , triés à la production , arrivent sur le marché
mélangés et sans étiquette.

Soldes
Après avoir constaté que la loi fédérale sur les soldes

et les ventes au rabais était appliquée d i f fé remment
selon les cantons et que le contrôle et l'application en
étaient plus sévères à Fribourg et à Neuchàtel qu'à
Genève ct dans le canton de Vaud, la Fédération esl
intervenue auprès des départements responsables ei
elle a obtenu satisfaction, Genève ayant pris un arrêté
qui maintenant protège les acheteuses contre certains
abus.

Journées d'information
Chaque année , la Fédération romande organise une

journée d ' informat ion publ ique.  Ces réunions grou-

Rouge sur fond blanc : la revue « J'achète mieux » con-
tient d'innombrables articles, enquêtes, conseils. Mais tous
ont un but commun : aider et défendre la consommatrice.

pent toujours un nombreux auditoire et des sujets
controversés sont abordés, tels la publicité commer-
ciale, l'acheteuse face à la hausse des prix , les enten-
tes de prix et la vie chère, les tests comparatifs, etc.
La dernière journée s'est déroulée à Neuchàtel sous
le thème « Les jeunes et la publicité », elle a été traitée
sous forme de forum par différentes personnalités pu-
blicitaires et responsables de la jeunesse à titres divers.

« J'achète mieux »
Une étape importante a été franchie avec la publi-

cation de la revue «J' achète mieux » depuis le mois
de janvier 1966. Elle est éditée tous les deux mois et
son succès est grandissant, toutes ses rubriques inté-
ressant vivement les ménagères. Que contient «J' achète
mieux ? » : des tests comparatifs faits en Suisse et don-
nant toutes les indications des produits sortis par dif-
férentes fabriques ; des mises en garde et des conseils
qui aident à acheter judicieusement ; des idées pour
l'utilisation des produits ; des souhaits concernant les
modifications à apporter à la législation ; des recettes
qui passent le vendredi soir à la télévision ;, des nou-
velles des associations de consommatrices à l'étranger,
etc. L'abonnement (10 fr. par an) comprend la coti-
sation de membre individuel.

La section neuchàteloise
La section neuchàteloise groupe actuellement douze

associations et environ trois cents membres indivi-
duels. L'hiver passé, le sujet d'étude de la section a
été celui de la pollution des eaux , Le mercredi 18 mai
se déroulai!; à Neuchàtel la « Septième Journée d'infor-
mation », tandis que les membres du comité assistaient
à de multiples rencontres.

C'est avec satisfaction que Neuchàtel a reçu une
subvention cantonale de mille francs et tout est mis
en œuvre pour prouver que la section mérite cet appui.

Ces tâches énormes ont pu être menées à bien grâce
au dévouement et à la compétence de Mme Jeanneret,
présidente neuchàteloise pendant  trois ans et demi,
Hélas ! pour des raisons de santé, Mme Jeanneret a dû
abandonner  son poste.

Un nouveau comité a éfé élu lors de la dernière
assemblée cantonale.  La vice-présidente, Mme Ph. Gan-
der , du Landeron , ne peut prendre la succession de
Mme Jeanneret et, pour l'instant tout au moins, les
membres du comité travaillent en parfaite collabora-
tion ; le poste de présidente sera distribué ultérieu-
rement .

Une série de cours-causeries auront lieu les mer-
credis 25 janvier , 1er, 8 et 15 février 1967, à Neuchà-
tel sur le thème « Consommateurs et hausse du coût
de la vie ». Si tout va bien , cette série de conférences,
qui ne manquera pas d'attirer un grand nombre d'au-
diteurs et d'auditrices, se répétera à la Chaux-de-
Fonds.

On voit ainsi qne la Fédération romande des con-
sommatrices devient de plus en plus importante. Mais
plus les membres seront nombreux , plus les demandes
faites à Berne auront de poids. La consommatrice qui
ne fai t  pas partie d'une société peut devenir membre
individuel en s'adressant simplement à la Fédération
romande des consommatrices, 112, route de Chêne, 1224
Chêne-Bougeries, ou à l'un des membres du comité
neuchàtelois.

Le comité neuchàtelois est composé comme suit :
Mmes Ch. Billod , 2416 les Brenets ; R. Duvoisin , 2053
Cernier ; Ph. Gander , 2525 le Landeron ; A. Gugler ,
2006 Neuchàtel  ; J . Humbert -Droz , 2300 la Chaux-de-
Fonds ; J . Porret , 23*7 les Bulles ; P. de Rougemont,
2000 Neuchàtel.

Les mille et un détails de Paris
-k De grands sacs sport en cuir matelassé f e r m és par un clips

et portés en bandoulière,
k Portés avec des chaussures argent , des has argentés,
-k Pour le soir, des robes qui ne possèdent qu 'une manche,
-k Assorties aux manteaux, des cloches de feu tre  couleur,
k Des calots de groom pour le jour et pour le soir des bérets §

entièrement recouverts de strass,
k Des postiches très longs pour le soir emprisonnés dans des

résilles d' or ou retenues par deux ou trois nœuds de ruban
en velours noir.

k Assortis aux boutons , de gros colliers en strass ,
k An bout de longues chaînes en pierrerie s, des pendent i f s

également en p ierreries,
-k Des jupes à bretelles en fourrure  ; portées po ur le. jour avec

un chandail à col roulé ou nn chemisier en mousseline de
laine à f l eur s  multicolores , ou pour le soir une blouse en
lamé,

k Des bottes collantes , montant jusqu 'aux genoux en chevreau
métallisé argent ou réalisées dans le nrême tissu que. le man- ;
tenu. j

Essentiel
entièrement automatique

J.-L. Segessemann, Garage du Littoral ,
51, Pierre-à-Mazel , 2000 Neuchàtel - 7
J.-JL Segessemann , Garage des Gouttes-
d'Or, sur la route de Neuchàtel à
Saint-Biaise
r fgggggjW
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VOlture le progrès réalisé

idéale de Madame

MOnSlCUr, B n'est pas trop tôt pour
en parler et nous allons, Monsieur ,
essayer de vous aider. Noël approche à
grands pas et, en homme prévoyant ,
vous avez déjà fait quelques achats des-
tinés à faire plaisir. Mais celui qui vous
préoccupe le plus, c'est le flacon de par-
fum « qu'on » aimerait bien offrir. Le
choix est vaste, alors attention, n'offrez
pas un parfum exotique et chaud à une
blonde spordve, pas plus qu'un parfum
fleuri et doux à une brune au charme
latin. D'ailleurs, brunes ou blondes, c'est
surtout de type et de personnalité qu 'il
s'agit... Si vous n 'êtes pas exactement
fixé, venez demander un conseil à la

Droguerie-parfumerie KINDLER

un bon moyen pour donner au cuit
un aspect de neuf ,  consiste à les frott er
avec un blanc d'œuf battu en neige.
Cela convien t non seulement aux chaus-
sures mais également aux ceintures ei
tous articles de cuir.

/^ / /̂ .̂
Les brosses à cheveux sont ramolliei

par des lavages trop fréquents , évitez-
les ; elles seront parfaitement propres si
vous les nettoyez , avec du linge imbibé
d'alcool ri brûler.

f ^  r*/ r f̂

Ne jetez pas vos bas dépareillés. Si
la couleur seule reste en cause, passez-
les dans une eau fortement permanga-
natée qui leur donnera une nuance uni-
forme.

e*/ f̂ f /%>

Rejetez imp itoyablement les cassero-
les dont le manche tourne , les bassines
dont une poignée branle. Leur rempla-
cement coûtera moins cher que l'acci-

dent qui surviendra inéluctablement si
vous les gardez.

s^r /^ r*.

Ne transportez jamais un récipient
contenant un liquide chaud lorsque vos
enfants jouent autour de vous ; ils peu-
vent vous faire trébucher et c'est la ca-
tastrophe.

Pour que vos rôtis de por c et de
veau ne rétrécissent pas à la cuisson,
plongez-les avant de les rôtir, deux
minutes dans l'eau bouillante non salée,
la viande gonfle. Ensuite, séchez-la et
mettez-la au four comme un rôti ordi-
naire. Elle ne diminue plus et elle a
plus de saveur.

—^ ex/ r^

Si une tâche d'humidité ternit une
reliure , passez dessus un chi f fon  mcel-
leux très légèrement imprégné d 'huile
de lin. Faites briller à la peau de cha-
mois.

De toutes les fêtes de l'année, Noël
et le jour de l'An restent les grands
événements que l'on prépare avec le
plus de fébrilité et d'impatience.

Loin de reléguer les autres anniver-
saires à un niveau inférieur, les fêtes
de fin d'année présentent néanmoins la
particularité d'être des jours de joie, à
l'inverse de bon nombre de commémo-
rations d'événements tristes.

Noël est la fête de l'espoir , suivie
de près par le premier jour d'une année
que l'on espère nouvelle au sens de la
traditionnelle phrase, de rigueur en
cette occasion : « Bonne année, bonne
santé !... »

II faut cependant distinguer la nuit
de Noël de celle de la Saint-Sylvestre.
La première est familiale, se passe au
coin d'un bon feu (hélas ! ils sont de
plus en plus rares) et autour d'un déli-
cieux repas. C'est la nuit de « l'arbre »,
joie des parents , impatience des enfants
qui ne parviennent pas à s'endormir.

La seconde est plus mondaine ; c'est
la nuit des réveillons endiablés, celle
que l'on passe « sans se débotter » ...
comme dirait le shérif en jouant au

poker. Que l'on nous pardonne cette
petite digresssion, mais l'analogie nous
semble assez exacte en telle occasion.

Dans l'un des cas, depuis l'avènement
de la télévision et le rôle prépondérant
que celle-ci occupe au sein des foyers,
on sort sensiblement moins que par le
passé.

Le réveillon de Noël se déroule « in-
tra muros » et c'est bien normal puis-
qu 'il rassemble la famille.

En revanche, lors de la « nuit la plus
longue » , la télévision connaît quelque
concurrenie et les transhumances vont
bon train. Qui n'a jamais circulé en vil-
le vers deux heures du matin ne con-
naît pas les dangers de l'automobile...
Les groupes d'amis se déplacent à une
cadence accélérée, quittant un lieu pour
envahir un autre et les surprises-pat lies,
au sens éthymologique du terme, re-
vivent les plus belles heures que la
« Belle époque » ne démentirait pas.

La maison en fête, c'est autant le
décor que les gens qui l'habitent. La
plus grosse dinde, les plus gros mar-
rons, les plus belles guirlandes n'y fe-
ront rien si chacun n'essaie de stimuler
la joie.

Il faut , en cette occasion, faire ta-
ble rase sur le passé, les petits ennuis
quotidiens, et vivre le moment avec
plénitude ; car ce jour-là, le plus beau
cadeau que l'on puisse faire à son pro-
chain , le Père Noël de chacun, qu 'il
soit riche ou pauvre , est d'avoir envie
de rire et de vivre.

Gérard AUGER

i i TENDANT LE LLON
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PANIERS GARNIS

JENNY-CLOTTU
Place Pury — Tél. 5 31 07

NEUCHATEL

Nlp|k. La marque des connaisseurs

Y P̂PMBS_ Médaille d'or

\É»r "̂ Mi. Exposition nationale suisse

VKS t̂Ér X Lausanne 1964

\^̂  ̂ Donvar S.A., Auvernier
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i SAINT-AUBIN |

A L'OCCASION DU TIRAGE -y ¦¦' > . W
M DE LA LOTERIE ROMANDE [y

H SaH16Cii SOir '. Tripes neuchàteloises H
y _M et les pieds de porc VM
y à la Bourguignonne I !l

Dimanche au menu :
sa piccata napolitaine h.i

Dimanche 25 décembre : ,
y la dinde de Noël -yi

; Encore quelques tables pouir Sylvestre f "j
Tél. 6 72 02 | |

<Taxi-CAB\
4 22 22 y
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Tapis
neufs , 50 descentes

de lit, moquette,
60 X 120 cm,

fond rouge ou beige
Pr. 14.— - pièce

10 milieux moquette,
fond rouge ou beige,
belle qualité, dessins
Orient, 190 X 290 cm,

Pr. 100.— pièce
5 tours de lit , mo-
quette, dessins ber-
bères, 2 descentes et

1 passage
Pr. 68.—

1 superbe milieu
moquette, fond rouge,

dessins Orient,
260 X 350 cm,

Fr. 190.—
G. KURTH

1038 BERCHER
Tél. (021) 81 83 19

LE CADEAU
QUI FAIT
PIAISIB ... Kodak l

I ! - "' - ' - -V By Ell535333̂ lsŜ Siiî  | 1

CHOIX IMMENSE D'APPAREILS
PHOTO-CINÉMA-DIAPOSITIVES

EPANCHEURS 6 - NEUCHÂTEL

A vendre MACHINE
à adresser à main,

avec alimentation
automatique par

chargeur , dispositif
de répétition, grand
levier avec déclen-
chement et possibi-
lité d'imprimer tout
ou partie de l'adresse.

Excellent état.
Tél. (038) 6 22 10.

A vendre

orgue
électronique, marque
Farfisa , état de neuf.

Renseignements
par téléphone
(032) 4 50 36.

A vendre

guitare
en bon état.
Tél. 5 15 15.

ÊÊ&
Jfflf

L'annonce
reflet vivant
du marché

dans votre
journal

A vendre
pour cause imprévue

télévision
Philips, modèle 1966,
5 normes, automa-

tique avec 2me
programme France,
./valeur ;13,95 fr .,..

cédé a 1000. fr. '
Adresser offres écri-

tes à EZ 9475, au
bureau du journal.

VESTONS CROISÉS
transformés en 1 rang pour Fr. 45.-

Costumes-jupes-manteaux
transformés selon votre goût

R. POFFET, tailleur, Ecluse 12,
2000 Neuchàtel, tél. (038) 5 90 1 7' -

. .
i La droguerie

S. WEMGEit
Seyon 18 - Grand-Rue 9
NEUCHATEL

| vous offre
ses eaux de Cologne, coffrets,
parfums, liqueurs, etc.
pour vos cadeaux de Noël y
et de Nouvel-An. y

• . VOIR VITRINES
Grand choix de bouffie s

WBBMlWlllMEaEMMEMM

Auto-Ecole
P. GILLI

Franoa.is-alIémand¦ Tél. >4 28 77 ' V .

il vendre
• gui - avec grains, .

et de beaux dindons;
Tél. (038) /7 22 27.

A vendre

35?
sapins

blancs de Noël;
de toutes ; grandeurs,,'

à 3 fr,' la. pièce, '
pris au dopaîcile de
M. Marcel Ménétreyy

1680 Chavanhes- v
sous-Romont.

Tél. (037) .52 28 62. '-.

g Amateurs de

MEUBLES DE STYLE
| Avant tout aohat, dans un cadre, i
I idéal, visitez notre : .VI

1 GRANDE ET MAGNIFIQUE EXPOSITION ?j
I Pour vous, grâce à notre propre fabri- j
I cation , nous avons sélectionné une |
I gamme d'ensembles des plus purs |
r styles français à des prix permettant |
| à chacun de réaliser son rêve : se |
1 meubler en • style. !
i SALON LOUIS XV CABRIOLET
I comprenant 1 canapé en 160 cm et j
| 2 fauteuils, l'ensemble en noyer ri- j
| chement sculpté, y compris tissu : S
g Fr. 1650.—. ïj
I SALON LOUIS XV BERGÈRE com- g

prenant 1 canapé en 180 cm et g
2 bergères, coussins plumes, l'ensem- |
ble en noyer richement sculpté, y i
compris tissu : Fr. 3000.—.
CHAMBRE A COUCHER LOUIS XV
comprenant 1 grand lit double cor-
beille de 200 cm de large, 2 meubles
de chevet, 1 grande armoire à 4 por-
tes avec fronton sculpté , l'ensemble en

I 

noyer richement sculpté , y compris
couvre-lit de style avec passemen-
terie et tissu : Fr. 5300.—. . >\
SALLE A MANGER LOUIS XV |
comprenant 1 grand buffet à 4 por- 1
tes, 1 table ronde ou rectangulaire, 1
4 chaises rembourrées sièges et dos, |
l'ensemble en noyer richement H
sculpté : Fr. 4340.—. p
SALLE A MANGER RENAISSANCE B

' OU LOUIS XIII : à partir de |
Fr. 3220.—.
SI vous avez du goût...
SI vous désirez des meubles de style...

1 SI vous savez comparer...
1 Alors, visitez-nous... Vous ne le 're-
] gretterez pas. Notre choix (plus de

100 modèles en exposition) , notre
qualité proverbiale et nos prix seront

1 pour vous un réel enchantement.

ét̂ f h raBET
: Si, avant de nous rendre visite , vous

désirez vous familiariser mieux en-
; core avec les styles ou admirer et '
j comparer nos modèles en toute tran-

quillité, alors adressez-nous aujour-
d'hui encore ce bon pour une docu-
mentation gratuite.

B O N  pour une documentation
gratuite

j Nom et prénom : t
Localité : j

I

Rue :
Je m'intéresse à : j

*î £¦' I VI Erfflaifl li f l̂ ljillljiw 1 CZfla
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HYDROPNEUMATIQUES
OCCASION

^Bk une citroën DS ou ID JÊw

|̂||k révisée, pour le Prix Jjmr

0§S> CITROËN Neuchàtel
essai sur rendez-vous: GARAGES APOLLO S.A.

19, fbg du Lac, tél. 5 48 16

Exposition ouverte jusqu'à 21 h 30
Entrée libre, même le dimanche

PEUGEOT
404

1963, grise,
toit ouvrant,

expertisée.

Simca
Elysée

parfait état, exper-
tisée, 1700 francs.
Tél. (021) 87 1311.

Ea ŵB f̂iBSii$Ë^BHl̂ SflBWBfiBBSJ53 T iyl

^§p  ̂ SPORTIVE ET RACEE

^̂ F 8 MODÈLES

GARAGES APOLLO S.A.
| Exposition ouverte tous les jours jusqu 'à 21 h 30 [j

au faubourg du Lac 19

OCCASIONS RÉCENTES - Tél. 5 4816

— * ¦ ¦ - ¦ ¦ ¦ ' ¦ 
i , ,

Savez-vous que...
vous pouvez obtenir à des prix d'hiver ys- '

I U3 Mm\ r 31135 gris métallisé, intérieur cuir
1966 naturel

I WtW TV m w  beige, toit gris métallisé, intérieur en
1965 tissu vert

11̂ I M type export, couleur au choix, intérieur en
1966 tissu

61 11̂ I M blanc paras, toit gris métallisé, intérieur
1965 tissu bleu, avec radio, freins et direction

assistés

GARAGES APOLLO S.A.
EXPOSITION, avec entrée libre

ouverte jusqu'à 21 h 30, même le dimanche
19, fbg du Lac Tél. 5 48 16

I BÔLrâ oCcÛlONS I

i 3 MAGIRUS DEUTZ I
I TOUT TERRAIN I
M Bennes à 3 côtés hydrauliques V
Il Mécanique, pneus, peinture très bon état . |
; i Contrôlés prêts à rouler — livrés expertisés i ;

I SATURN 150 CV 4V2 m3 Tt I
È Benne Alu neuve — peu roulé [ j

I avec 11,000.- comptant I
| ]  et facilités de paiement É

I SATURN 145 CV 4V2 m3 Tt
y Benne acier — grosses factures justificatives i

S avec 10,000.- comptant
, 1  et facilités de paiement

I MERKUR 85 CV 3m3 4,5t
;i Excellent pour entrepreneur

I avec 6000.- comptant
I l  et facilités de paiement

i Essais à volonté - visibles près Lausanne
Pour rendez-vous, téléphoner au

I ( 026 ) 811 69 j

A vendre

Peugeot 403
1957, en excellent¦ état. Tél. 8 46 20.

OPEL
Kadett

rouge, en parfalt
état, expertisée,

coupé, 1964.

3 IjH ¦ . : - ,:77il|

PEUGEOT 204 6 CV 1966.
Berline 4 portes, 4 à 5 places,

rouge, intérieur drap, 29 ,000 km. ;
PEUGEOT 403 8 CV 1960.

Berline 4 portes, 5 places, beige, toit
ouvrant. Intérieur drap, 53,000 km.

PEUGEOT 404 9 CV 1962. I]
Berline 4 portes, 5 places; noire, ï-\

toit blanc, intérieur drap. 7
Complètement révisée et garantie. |
Demandez liste complète avec prix [1

de notre grand clioix de belles [j
occasions expertisées et garanties.

Facilités de paiement, essais et
présentation de voitures à .votre

domicile, sans engagement.
Agence PEUGEOT de Neuchàtel

• J.-L. SEGESSEMANN & SES FILS
GARAGE DU LITTORAL

tél. 5 99 91 - Plerre-à-Map.el Bl , et
GARAGE DES GOUTTES-D'OR

7 à Monruz-Champréveyres, tél. 5 97 77 ;

I

POUR LES FÊTES :

Bœuf - Veau - Porc - Agneau
Poulets ef lapins frais du pays

Dindes - Canards
Fumés - Palettes - Jambonneaux

Langues fraîches - Salami
Charcuterie fine

.MESDAMES, dans voire intérêt,
passez vos commandes assez tôl I j

§ss& ai rasa eps A i l

A vendre un glisseur acajou , très
soigrié, avec moteur hors-bord
25 HP, 4 places, pour ski nautique.

Pirix 3000 francs.

S'adresser J. Porchet, menuiserie,
2072 Saint-Biaise, tél. (038) 315 43.

VW 1200
1965,

27,000 km, 1
expertisée.

Etat
impeccable.

I 

VOLVO B-18
9 cv 1964, beige, 4 portes

intérieur drop. 70,000 km,
5500 francs

RENAULT ESTAFETTE
5 CV 1962, rouge corail.

Fourgonnette 400 kg.

RENAULT DAUPHINE
Il 5 CV , 1959, révisée et garantie.

Il CITROËN
11 T CV Combi, avec sièges. I

[j ^
odè|e 1963, 29,000 km. ,

SIMCA 1500
S Grand Luxe, 1965

^ 
A portes , 7

! , verte , 34,000 km. M

Demande, liste ' comp̂ e avec Prix 1

:i P domicile, san^s engagement. .

'"* SfE
E
-̂

&
TO

SR
E|LFILS

tel 599 91 - Pierre-à-Mazel 51, et

GARAGE DES GOUTTES-D'OR

à Monruz-Champréveyr^^9
T^ '

l̂ jy^AftAfyVtnft^iaft;'*A îr̂

\ OCCASIONS S
Jl RENAULT 16 1966 "C

(l GLAS 1700 G.T. 1966 Ta
,' GLAS 1304 TS 1966 5i
I1 SUNBEAM chamois 1966 B»
|' SUNBEAM IMP. 1966 g1

l[ ROVER 2000 1965 ,¦

I, RENAULT R4 1965 s|
'j OPEL Captain 1962 B(¦| ALFA ROMEO 1900 SS 1959 I,
| DAF Automatique 1960 jC

Jl VW Pick-up 1961 '|

jj  ÉCHANGE - GARANTIE |"
t FACILITÉS DE PAIEMENT P

H Garage Hubert Patthey §
I. 1, Pierre-à-Mazel JE
I, Neuchàtel - Tél. (038) 5 30 16 JS

.\& £- '¦
¦•¦ •.', V ' - '¦ '.' ,"¦ ¦ . î ' -:\' - "y.' il .I ¦ -- ~ '- - ' - > > "-i i.

A vendre

1 Ford Mercury coupé
cabriolet 14,9 ÇV, modèle 1963, capot et
boîte automatiques. Voiture état de neuf ,
pnetis neige et pneus d'été. 10,200 francs.

1 Citroën 2 cv
modèle 1961, 1000 francs.
Téléphoner aux heures des repas au (038)
8 37*57. 7 : 7 • yUn bon conaeil :

avant d'acheter
ou TOJtoxe d*oc-

jooei cran bena
choix à dn prix
intétessants.
Tél. oj8 j o* 7*
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I La machine à laver Sa vaisselle Sîovelîa vous offre encore d'innombrables avantages 1
V i  BHBKS 'ave 'e maXÎmUfu i>mn '. ^̂  ̂ Ssj

• ; '- ' *i r)» rouverts "*iw es' enfisi'ernsnt s ' '«*- j  dispose d un »S*S possède son broyeur 7" ;

M WI pour 6 personnes ' fM. au,omaHciue 
B 

cycle sanitaire V^ pour les déchets 
g

¦B i _ L-I Bjfflxn mBBB ne nécessite nom rai*•- i est mobile / -  S peul être ..- "- 'â . . ., .. „ m%® est garantie feî
î - "3 i ii -Jt i . . . i aucune installation P*J*J çT;!sur roulettes '^  facilement encastrée wÈÈm n - '̂ * une année fï i

^̂ "  ̂ ^̂ ^̂  ^̂ ^̂  compliquée ^ ^̂ ^̂  i..;». ,?
Ktâ E5fiRM BH
S Hli „„tcijn c„„ „ BB8MWI est munie d'un doseur EBHHfl a une cuve ;S?S  ̂ a 60 cm de largeur, «m¦ ¦. *] - 'j : j possède son propre L-* T -̂*; , piBK h'h'vS isi
[7 'J ;'-'iC'.' •] coros de chautt ''f 'Aj ' automatique pour poudre P̂ *f| ¦ en ac

'
er émaillé SS  ̂ &0 cm de profondeur, Ea

^̂  ̂ à laver et brillani à haute température 85 cm de hauteur §||

BJBBI1ÎB1S DÉMONSTRATIONS SANS ENGAGEMENT WMMBB
¦BeScH WWW fcMWottl BMéMB̂ S aEBHBBBBBBWBBgfflS

7 { ''̂ ^ ĵ ^^^^^^^m ĵ S  ̂Derrière la Rotonde - Parcage facile llplS

M«MiBBB«^BMMB^BiB«a«a«a^B»B»ia«MB«BiaBBBM»aaaaBa«BBB»BBBUM ¦¦¦¦¦¦¦¦¦aBMBiiiMB ^

G HOSTETTLER -PUJ™ ï"! '¦«•¦[fc
^«* 9 m v̂ïsr W a mm ¦ ¦ ¦¦¦¦¦ m ^p;#lSiiSwPS':7 V^HP̂  ni

NEUCHÂTEL - Saint-Maurice 6 succursale à cemier B;- .J|« - •
Réservation pour les fêtes ' t ^C? £L ̂  ^EI)fX 

^

V<̂  <̂  X  ̂  ̂
.# mous serez '̂ ^̂^̂

J§7 V  ̂ >/ ^
,§  ̂ XCJ  ̂ m'eux serv 's MEDIAT0R

Nous avons sélectionné peur vous des appareils de qualité I î l̂ jÇjmSUDCÎB !

M ULTRAVOX
MM, LA MACHINE A DICTER SUISSE PARFAITE

ï JHtt Ultravox est conçu pour que la patron
P .M7V . pulïio dicter quand II «n m lo tompj «t

j g f&  I où cela lui convient. En plui. la lecrénlra
^̂ ^̂ y„ii|[|g| M|h|. économisa du temps, car elle n'a plut >

^^Bggffiff;1 -Wfc. écrire au préalable son texto en stén»
' i3-' avant de le taper i la machins.

fiy T'̂ -';-S .fflS l!l!l*âi "ï '."' '
¦ ¦ TS. La mlchlno * dkter Ultravox est

m _ • 4P|ai «Impie à manier at coûta% V l̂P% Fr:835--
. l ;|̂ a|ii ÉS| '̂̂  I' 

existo 
de nombreux

TL. 9|n ^̂ p|f accessoires (mallette, re-
"ĥ BR ^̂ ^̂

 ̂dresseur , de courant électrique ¦
^̂ piip*1̂  pour l'alimentation en auto, raccor-

liji ^ dément avec le tâléphone, etc.) quiI
' '.j.l3̂ ltjtt font de ruitravox l'appareil universel.

Mlsi à l'anal gratuite, location-vente, reprise avantageuse d'anciens modèle»
et service d'entretien cher

BBJflmMMBJ^mW r̂ >  loSwSiB ^ aBîaSa f̂fl'lrîaBw

CDDTI5 P°ur "oêl¦ «aa âJ ¦ âV I I laVHat offrez un cadeau

fjj ^- 

et de 
qualité.

Une montre

Bracelets or,
plaqué or, métal ou cuir.

Gourmettes et chaînettes
Réparations rapides

W. STEINER & FILS
Seyon 5 a (immeuble boucherie Margot)

Agence officielle FORTIS
On réserve pour les fêtes

E

flp skiliu Onl

f 

Pour les fêtes I
déjà un I

grand choix II
de petits

JAMBONS I
A LOS B

g (réservation) 1; i

maKUâlm3m!
T.5I050# #B0UCHERIE CHARCUTERIE

f\ Rue Fleury 20 Neuchàtel j i

I l'I 1 rfM/Wï* 113B88

WÊÊKÊUÊÊÊBÉÊÊmVi

j Biscômes
aux amandes
aux noisettes

au miel

j ^== Î̂ÂWN6IN)

j [P] Tél. 6 91 48



L'œil et Sa main
de Pékin eia France

" LYON (AP). — Un ouvrier communiste
des usines Berliet , M. Louis Faradoux , a
révélé dans une lettre publiée par « L'Hu-
manité » les pressions dont il a été l'objet
de la part des membres de la délégation
« technique » de la Chine populaire pour
laquelle Berliet exécute actuellement une
importante commande de véhicules.

•;M. Faradoux souligne que ces « techni-
ciens », au nombre d'une soixantaine, es-
sentiellement des militaires , développent
auprès de ceux qu 'ils côtoient une intense
campagne de propagande pour diffuser la
pensée de Mao. Il déclare avoir été spé-
cialement invité par eux à des réceptions
et--à des repas où le parti communiste
français et l'Union soviétique furent vio-
lemment calomniés.

Les délégués chinois lui demandèrent de
leur communiquer la liste nominative des
adhérents du parti de la section Berliet et
de leur fournir des noms de communistes
scissionnistes. ,•„,

Un concert annule
en Allemagne à cause

des lardes rouges
BAD GODESBERG (AP). — Le pianiste

chinois Fou Ifc' ong, qui a cherché refuge
en Occident , après avoir remporté le con-
cours de piano Qiopin , à Varsovie, en
1955, a annulé sa participation à un con-
cert, à Bad Godesberg (Allemagne), par
suite de la mort de ses parents , consécu-
tivement à la « révolution culturelle » . qui
se déroule en Chine.

Le pianiste réside aux Etats-Unis.
Enfin , en raison des incidents de Tchan

King qui ont fait 18 morts et 240 blessés
(voir notre édition d'hier), les Gardes rouges
do Tchong King ont demandé la réorga-
nisation immédiate du comité central du
P.C. chinois du sud-ouest et du comité de
la ville de Tchong King.

Canonnières communistes
devant Macao

MACAO (AP). — Quatre canonnières
communistes chinoises ont fait leur appa-
rition après deux jours d'absence devant
l'entrée du port de Macao. Leur retour
semble constituer un nouvel avertissement
de Pékin à l'adresse de Lisbonne et de la
petite colonie portugaise, à la suite des
émeutes sanglantes au cours desquelles
huit Chinois de l'île ont été tués et plu-
sieurs centaines blessés.

A la TV australienne
en direct... avec

le serpent ï
SYDNEY (AP). — En pleine émission ,

une présentatrice de télévision australienne ,
Mlle Denis Claren , a été mordue à la
main par un serpent non venimeux , long
de 2 m 50.

Après avoir reçu des soins à l'infirme-
rie du studio , Melj e Claren est retournée
devant les caméras^ Mais au bout d'une
heure , elle souffrait tant qu'elle dut être
transportée a l'hôpital. Elle devait néan-
moins regagner son domicile trois heures
plus tard .

LHncident s'est produit alors qu 'elle in-
terviewait un jeune garçon qui vient de
quitter l'école et qui compte gagner sa vie
en élevant des animaux divers. Il avait
apporté des échantilons , dont le serpent.

Le système
de siège éjedahle

sera amélioré
BONN (AP). — L'armés de l'air ouest-

allemande a décidé que ses quelque 700
« Starfighter > qui avaient été maintenus au
sol au début de la semaine à la suite du
65me accident d'appareil de ce type, ne
pourront reprendre leur vol que lorsque
sera amélioré le système de siège éjectabl c
qui permet au pilote de s'en sortir vivant
en cas d'avarie. '

Une histoire de Sicile
TRAPANI (A P). — Actuellement

se déroule à ¦ Trapani un procès d' un
autre, âge où l'offenseur fai t  f igure
d'of fensé  et où la victime est honnie
comme une scélérate.

En Sicile , enlever une jeune fille
pour f a  décider à accepter le mariage
fait  partie dès plus anciennes tradi-
tions. Après quelques heures passées
en compagnie du ravisseur, la jeune
fille est jugée déshonorée et aucun
autre Sicilien ne songerait à l'épouser.

C'est ce que f i t  en décembre 1965
Filippo Mélodie , 23 ans , issu d' une
famille aisée , mais Franca Viola , I S
ans, qu 'il avait amenée de force dans
son lit , jeta la stupeur dans la po-
pulation environnante en refusant de
l'épouser.
• Rébellion intolérable qui eut vite
des conséquences fâcheuses pour les
parents de celle que les jo urnaux du

nord de 1 Italie qualifièrent immédia-
tement d'héroïne.

La ferme de son père f u t  incen-
diée, ses vignes saccagées, ses champs
dévastés et des menaces furent pro-
férées contre toute la famille.

Franca ', pourtant , s'obstina et Fili p-
po Mélodie et une douzaine de ses
amis qui avaient été ses complices
dans l'enlèvement , sont actuellement
jugés. Le procureur a réclamé 22 ans
et 10 mois de prison pour le premier
et un total de SO ans pour les au-
tres.

Tous les jours , la jeune fi l le,  qui
est beaucoup p lus gardée que les ac-
cusés, est amenée au tribunal dans
un fourgon cellulaire .

Pour la « Stampa » de Turin, c'est
une histoire qui o f fense  une nation
civilisée.

COUVET
Programme des travaux publics
(sp) Les travaux publics se proposent
de réaliser, en 1967, le surfaçage des

, rues et chemins Burcles-Preyel-Lanvoi-
na, Jean-Jacques-Rousseau . (tronçon
nord ) - réseau supérieur de Plance-
mont ; le prolongement de la rue du
Midi , le goudronnage aux abords du
nouvel hangar du feu et la remise en
état des alentours ; la réfection d'un
deuxième tronçon du chemin Couvet-
Plan-du-Pré ; la réfection d'un pre-
mier tronçon du chemin de ïrémal-
mont. La réfection du chemin public
conduisant de la route cantonale à
l'Auge-Belin est prévue dans le cadre
du remaniement parcellaire. Les ser-
vices industriels prendront à leur
charge les frais de rhabillage des
tronçons des rues ouvertes soit par
l'enfouissement de la . conduite d'eau
Boveresse-Couvet ou l'installation dé
nouvelles conduites. Une demande de
crédit sera présentée au Conseil géné-
ral en février ou mars pour le ren-
forcement du passage sur le Sucre
donnant accès au hangar du feu par le
Jardin public.

; Un cadeau en cuir \l est toujours apprécié ;
: lin grand choix vous attend •
; à des prix avantageux S
• Articles de voyage
S Maroquinerie !

j François Arnold j
Neuchàtel - Rue des Moulins 3 !

• Ouvert toute la journée

f "rmy. Tourne-disques-Gramos
<*•>>; ©*" éiecfrophooes *»̂
L.y' ifr modèles luxe , avec réglage de tonalit é et puissance sépares , B ¦̂̂ ïï 
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Choix immense - Prix très avantageux

JEANNERET-MUSIQUE-Neuchâtel-Seyoi.28
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Bon pour documentation gratuite.
A envoyer à:
Kenwood Schumpf ag 6340 Baar. y
Nom: 
Adresse: 

^̂ ^

S'achète dans les maisons spécialisées

S de. reprise
, pour votre

vieux rasoir
#,! v;.-J électrique .

chez

, .çlexa
» SEYON 10
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m Vai§-je acheter aujourd'hui, telle est la question . jjH
B Que lait celui qui §ait calcules?? II s'abonne ¦¦
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Bientôt la télévision en couleur - ne pas se lier d'avance, mais rester libre - votre
appareil TV aujourd'hui déjà par un abonnement chez STEINER - sans mise de
fonds - sans acompte - sans frais de réparations - 190 techniciens hautement :î

qualifiés répartis dans toute la Suisse vous garantissent une réception impec-
! cable-ce service est compris dans le prix de l'abonnement- Dès Fr.34.— pour un

appareil neuf- Dès Fr.24.— pour un appareil selon laformule «Rebuilt» - Décou-
vrez chaque jour et dès demain les nouvelles joies de. la télévision sans aucun

; souci - Retournez-nous immédiatement le coupon ci-dessous, vous recevrez une
documentation complète.

Magasins de vente: Services techniques: 1000 Lausanne
i 3001 Berne Rue St-Roch 40 (021)2521 77

Kesslergasse 29 (031)227311 rt _ _
^ 

_ nnnn LI i_ -* iionn r à 3001 Berne 2002 Neuchàtel
laflJU Ueneve Kesslergasse 29 (031) 227311 Port-Roulant 34 (038) 50241
R.de Lausanne 80 (022)31 7878 b

1000 Lausanne 4153 Bâle-Reinach 1200 Genève
Place Chauderon (021)231177 Rômerstrasse 3 (061) 8285 21 AvenueLuserna22 (022)332020

1 COUPON POUR UNE TÉLÉVISION SANS PROBLÈMES
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Achat à tempérament NUMÉRO POSTAL ĝggS^ÊÊB^mmWÊSB ^MVÊlmÊBÊX l jI-! Meubles combinés radio-gramo « ̂ _« :_ _ _ _  J_ .-,,.:„ Af\ „Mo I
 ̂
le nouveau et sensationnel enre- COnfianCe OCpUIS 

40 3nS I
U gistreurSchaub-LorenzSU100 LOCALITÉ . AN 8/3 ¦

CERNIER — Les accordéonistes
de l'« Epervier » et Noël
(c) Mardi soir , la société des accordéonistes
« L'Epervie r > a fêté Noël dans la grande
salle de l'hôtel de la Paix. Il appartenait
au président de la société, M. G.-A. Ru-
fener , d'ouvrir la manifestation en saluant la
présence du pasteur M. de Montmollin , de
l'abbé Morel et du président de la commis-
sion scolaire , M. Roger Duvoisin , et d'adres-
ser des souhaits de bienvenue à chacun. 11
fit ensuite une rétrospective générale sur
l'activité de la société au cours de l'année
écoulée , relevant que 12 jeunes membres
ont obtenu la récompense pour leur assi-
duité aux répétitions en 1966. 11 remercia le
directeur , M. G. Mentha , de Fontaines , et
lui remit une attention.

Tour à tour , le pasteur M. de Montmollin
et l'abbé Morel , apportèrent le message de
la Nativité puis , au cours de la manifesta-
tion et devant le sapin illuminé , la société
se produisit ainsi qu 'une délégation de 12
élèves de la maison de Malvilliërs qui avaient
été invités. Cette année le cornet de frian-
dises ne fut pas distribué aux membres ac-
tifs , mais sa contre-valeur fut remise aux
conducteurs des deux Eglises à l'intention de
personnes malades, isolées ou se trouvant
dans le besoin . Une collation mit fin à la
manifestation.

•k La Société des poètes et artistek de
France annonce que la poétesse bien con-
nue Simone Rapin vient de recevoir le titre
envié de membre de l'Académie berrichonc
des lettres.

| * Le Sénat de l'Université de Lau-
sanne a désigné comme recteur pour la
période 1968-1970, M. Dominique Rivier ,
depuis 1953 titulaire de la chaire de phy-
sique expérimentale il la faculté des scien-
ces. Lo recteur en charge est M. Ed.

Mauris.

5 Le nouvel humidificateur est
indispensable dans chaque mé-
nage. Refroidissement exclusif
du moteur par air frais. 
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133^̂ 3 Sensation au tirage au sort des 
coupes européennes

M. Wiederkehr (Suisse), président de
l'Union européenne de football a présidé
hier le tirage au sort des quarts de fina-
le do la coupe d'Europe des champions et

de la coupe des vainqueurs de coupe . Dans
les deux épreuves, les matches aller et re-
tour devront avoir lieu avant le 20 mars
1967 (y compris les matches d'appui éven-

Coupe d'Europe des champions
Internazionale Milan contre Real Madrid
Atletico Madrid ou Vojvodina Novisad contre Celtic Glasgow
Linfield contre Drapeau Rouge Sofia
Ajax Amsterdam contre Dukla Prague

Coupe des vainqueurs de coupe
Glasgow Rangers contre Real Saragosse
Rapid Vienne contre Bayern Munich
Servette Genève contre Slavia Sofia
Vasas Gyoer contre Standard Liège

tuels de la coupe d'Europe des champions) .
Les tirages au sort ont été faits par M.
Sandor Barcs (Hongrie) pour la coupe
des vainqueurs de coupe et par M. José
Crahay (Belgique) pour la coupe dTïuro-
pe des champions.

M. José Crahay, en tant que président
du comité d'organisation de la coupe d'Eu-
rope des champions, a annoncé que l'Union
européenne avait approuvé la fixation au
mercredi 21 décembre à Madrid du match
d'appui entre l'Atletico Madrid et Vojvo-
dina Novisad.

REAL RÉALISTE
Dans les salons de l'hôtel genevois où

se sont déroulés ces tirages au sort, c'est
évidemment le match Internazionale-Real
Madrid qui faisait l'objet de toutes les
conversations après la cérémonie. Le prin-
temps dernier , Real avai t éliminé l'Inter-
nazionale, alors tenant du trophée, en de-
mi-finale de la coupe d'Europe (1-0 et 1-1),
faisant ainsi en partie oublier sa défaite
devant le club milanais en finale de la
précédente édition (1-3 à Vienne). Pour
le représentant d'Inter, M. Alaudi, comme
pour celui de Real, M. Saporta, le sort a
désigné l'adversaire qui était le plus craint.
M. Saporta s'est cependant rapidement con-
solé en pensant à la recette, alors que M.
Alaudi a surtout pensé au fait qu 'Inter
aurait l'avantage de jouer le premier match
sur son terrain.

SATISFACTION SERVETTIENNE
Les représentants servettiens, dont la dé-

légation était emmenée par le président
Marcel Righi et par l'entraîneur Bêla
Gutmann, étaient assez satisfaits. Slavia
Sofia venait à la troisième place dans leur

ordre de préférence après Rapid de Vien-
ne et Standard de Liège. Ils se félicitent
également de pouvoir jouer le premier
match à domicile. Les matches auront lieu
en principe fin février et première semai-
ne de mars. A noter que pour Servette ,
il risque de se poser un problème au su-
jet de ses trois joueur s hongrois Pasman -
dy, Makay et Nemeth qui , comme ils l'a-
vaient déj à fait par le passé, refuseront
sans doute de se rendre dans un pays de
l'Est.

A L'ÉPREUVE. — La déf ense madrilène aura f o r t  à f a ire  pour
annihiler les rares, mais ô combien I subti ls  attaquants de VInter.
Sur notre document , Betancort intervient devant Grosser de
Munich 1860, alors que Sanchix et Xocco ont im temps tle retard.

(Téléphoto AP)

Seule la lutte des mal classés
conserve l'attrait au championnat

|2̂ ^̂ yM| Pour Se deuxième tour de Ligue Â

Les deux derniers matches du pre-
mier tour du championnat suisse de
hockey sur glace n'ont pas arrangé les
affaires de Grasshoppers, bien au con-
traire. En effet, des trois adversaires
que l'équipe du Dolder poursuit actuel-
lement au classement, les trois ont
marqué des. points : Zurich et Kloten
en ont gagné chacun un, pendant que
Langnau, singulièrement efficace ces
temps-ci en glanait deux aux dépens
d'un Young Sprinters résigné.

DÉPART REGRETTABLE
Grasshoppers a obtenu six points

dans le premier tour. Et encore, les
deux points qu'il a obtenus à Neuchà-
tel ont-ils été chanceux. Décidément,
les joueurs du Dolder supportent très
mal le départ de leur excellent entraî-
neur de la saison dernière Stue Rober-
son. « Cependant, comme Grasshop-
pers compte sur de bons joueurs, ils
peuvent se reprendre dans le deuxième
tour qui débute demain. Toutefois, mê-
me en gagnant cinq matches sur neuf
ct en arrivant au total de seize points,
les joueurs du Dolder pourraient être
encore obliges de prendre part ù la
poule de relégation !

HISTOIRE DE SOUS !
Puisque nous parlons de Grasshop-

pers, il est piquant de relever que la
mésentente qiii règne dans leur équipe
tient également... à la publicité extra-
sportive. En effet, Spillmann, capitaine

de l'équipe, travaille dans une entre-
prise d'appareils de télévision ct a re-
fusé de porter sur son maillot une ré-
clame d'une maison concurrente. De ce
fait , le contrat a été cassé ct les Zu-
ricois ont dû restituer quinze mille
francs ! Quand on enlève le beurre des
epinards...

LE PROGRAMME
Cela dit examinons le programme de

la première journée du second tour. Il
se présente ainsi :

SAMEDI : Davos-Young Sprinters ;
Genève Scrvette-Langnau ; Viège - Zu-
rich ; Berne-KIoten.

DIMANCHE : Grasshoppers - La
Chaux-de-Fonds.

Les chances de Young Sprinters, aux
Grisons, sont moins grandes qu'elles ne
l'étaient à Monruz au début de no-
vembre. Or, à cette époque les Neuchà-
telois avaient perdu. Il serait donc il-
logique de prévoir leur succès, au ter-
me d'un long voyage. Surtout, si l'on
tient compte des progrès enregistrés
par les jeunes Davosiens et tout par-
ticulièrement par leur nouveau gardien
Abbeglen.

APPARENCES TROMPEUSES
Genève-Servette est en grande forme

actuellement. Et Naef est en tête du
classement des marqueurs. On pourrait
donc prévoir un succès facile sur Lang-
nau , si l'équipe de Bazzi n'avait pas
marqué treize buts dans ses deux der-
niers matches. C'est dire que la ren-

contre des Vernets peut être fort ani- S
méc. Cela d'autant plus que Langnau @
s'apprête à faire un gros effort pour t>
distancer Grasshoppers et Davos, sans ©
parler de Befne ct Young Sprinters. 9

Entre Viège et Zurich, nous aurons •
déjà un match au sommet qui devrait fj
logiquement revenir aux Valaisans. Q
Mais peut-on parler de logique quand $
l'enjeu devient sans importance, les deux ©
équipes étant certaines de prendre part 9
au tour final ? C'est vers le bas du ®
classement qu'il faut regarder désor- ;
mais pour trouver l'intérêt. Q

REDRESSEMENT ALÉATOIRE •wBerne peut-il encore songer a un re- ©
dressement ? C'est très douteux. Même O
si les anciens champions de Suisse bat- •
tent Kloten samedi à la KWD, ce qui •
n'est pas certain. L'équipe des frères •
Luthi est présentement très efficace ct Jil faudrait des prouesses de Kiener g
(s'il joue) pour qu'elle perde un ou ©
deux points. •

Enfin, dimanche après-midi, Grasshop- •
pers entame sa « campagne du second •
tour » qui devrait en principe le tirer g
d'un très mauvais pas. Le premier adver- a
saire n'est pas commode, puisqu 'il ©
s'agit de Chaux-de-Fonds, que ses ré- ©
centes défaites contre Genève-Servette •
ct Viège n'ont pas amoindri. Le test •
est très intéressant pour les Zuricois : 

^S'ils battent l'équipe de Pelletier, cela e
signifie qu'ils ont encore bien des res- ©
sources. Eric WALTER ©

Le Grand prix d'Afrique du Sud
promet d être passionnant

BBB8I Première épreuve mondiale de la saison

L 'actuel détenteur du titre mondial,
l'A ustralien Jack Brabham, et trois an-
ciens champ ions d'il monde seront au
départ le 2 janvier du Grand prix d'Afri-
que du Sud, qui aura lieu sur le circuit
de Kyalimi , près de Johannesbourg. Ce
Grand prix, première manche du cham-
pionnat du monde 1967 des conducteurs,
réunira une vingtaine de coureurs, dont
le Suisse Joseph Siffert , qui s'alignera
au volant de la Cooper-Maserati au..
« Rob Walker Team » . Deux anciens
champions du monde feront à cette 'oc-
casion leurs débuts sous de nouvelles
couleurs. Le Britannique Graham Hill
pilotera une Lotus avec pour équipier
son compatriote Jim Clark, sacré cham-
pion du monde en 1963 et 1965. Quant
à John Surtees, sacré meilleur conduc-
teur en 1964, il conduira pour la pre-
mière fois en compétition une Honda.
A quinze fours de ce Grand prix d'Afri-
que du Sud , deux inconnues demeurent :
le nom du second p ilote de l'écurie
Cooper-Maserati ainsi que celui de l'écu-
rie BRM.

PRESTIGIEUSE PARTICIPA TION
Voici la liste des engagés : Jack Brab-

ham (Aus) et Dennis Hulme (NZ) sur
Brabham-Repco, Jochen Rindt (Aus) et
X sur Copper-Maserati , Jackie Stewart
(GB) et X sur BRM , Jim Clark (GB)
et Graham Hill (GB) sur Lotus, Dan
Gurney (EU) et Richie Ginther (E U)
sur American-Eagle, John Surtees (GB)
sur Honda, Joseph Si f fer t  (S) sur Cooper-

Maserati, Bob Anderson (GB) sur Brab-
harn-Climax, Joachim Bonnier (Su) sur
Cooper-Maserati, Picrs Courage (GB) ou
Chris lrwin (GB) sur Lotus-BRM , John
Love (Rho) sur Cooper-Climax, Sam Tin-
gle (Rho) sur LDS-Climax, Dave Charl-
ton (A S.) sur Brabham-Climax et Mike
Spence (GB) sur une voiture à,.désigner.

Panique à ILiweïp®®!
Cent personnes ont été blessées

De la vapeur qui s'échappait de 52,000
spectateurs détrempés par la pluie et serrés
les uns contre les autres dans le stade de
Liverpool, mercredi, a déclendhé nn mou-
vement de panique parmi la foule.

Trente et une personnes ont dû être
soignées à l'hôpital.

Au cours dn match de coupe européenne
qui se déroulait entre , l'équipe de football
britannique de Liverpool et « Ajax » Ams-
terdam, de la « fumée » s'éleva soudain à
une extrémité du stade. Les spectateurs
effrayés voulurent se précipiter vers la sor-
tie, provoquant une véritable panique au
terme de laquelle on devait relever une
centaine de personnes blessées.

Le secrétaire du club de Liverpool, M.
Peter Robinson, parla tout d'abord de bom-
bes fumigènes qui auraient explosé. Plus

annnnnnnnnnnnncinnnnnnnnnnn u

tard, toutefois, il se ravisa et expliqua que
la « fumée » étai t en réalité de la vapeur
(provoquée par la condensation) qui s'était
échappée des habits des spectateurs mouil-
lés par la pluie qui n'avait cessé de tom-
ber.

Epoustouflant succès des jeunes Françaises
Décbnveniië: suisse au slalom spécial dames a Val-d'lsère

A Val-d'Isere, deuxième fournée du
critérium de la première neige : deuxième
victoire de l'équipe de France. Dans le
slalom spécial féminin , cette fois  : c'est
une fatalité. Les Françaises n'avaient pas
d'adversaires à leur mesure et il ne s'agis-
sait, effectivement , pour elles, que d'une
épreuve interne, avec quelques étrangères
dans le panorama pour lui donner son
caractère international.

Marielle Goitschel était absente, elle
est actuellement traitée par un spécialiste
de Lyon, pour une lésion musculaire à
un mollet. Elle n'entrera en compétition
qu 'au mois de janvier.-

Les Françaises entre elles : il y avait

néanmoins beaucoup de candidates à cet-
te première victoire de la saison 1966-
1967.

INTERVERSION
Annie Fàmose est championne du mon-

de de la spécialité. Comme Périllat en
slalom géant, elle fu t  battue... par une
championne de demain : Florence Steu-
rer, 17 ans, qui enleva les deux manches
avec une très grande maîtrise et qui
obtint la première p lace avec un écart
de 69 centièmes. Mais, à propos de Flo-
rence Steurer, on ne peut p lus parler
de révélation. Elle faisait déjà partie
de l'équipe de France des championnats
du monde. A Portillo, elle gagna une
médaille de bronze, en slalom spécia l,
derrière Annie Famose. Il y a eu inter-
version.

A VENIR ASSURÉ
Beaucoup de jeunesse, en tête du clas-

sement de ce slalom : Ingrid Lafforgue
(Sme) Isabelle Mir (4me), Brigitte Laf -
forgue (S me). Tout cela n'a que 17 à
18 ans. L'avenir de l'équipe de France
féminin e ne cause certainement aucun
souci aux dirigeants du ski français. Lors-
que Marielle Goitschel, Annie Famose,
Christine Béranger-Goitschel — qui a été
disqualifiée — donneront des signes de
lassitude, elles seront rapidement rem-
p lacées. La question de . leur remp lace-
ment se posera même avant qu 'elles ne
donnen t des signes de lassitude . A leur
grand êtonnement , peut-être.

Quelques A llemandes qui ne valent
pas encore Heidi Biebl , des Anglaises en
mal de classe , des Suissesses qui ont beau-
coup ci apprendre et dont on doute
qu 'elles l'apprendront jamais. Ça ne pe-
sait pas lourd.

QUESTION CAPITALE
Annerœsli Zryd a été disqualifiée pour

avoir manqué deux portes dans la se-
conde manche, Edith Hiltbrand n'est pas
arrivée au bout. Ruth Adolf (Sme) et
Madeleine Wuilloud (12me) : c'est assez
conform e à l'idée que l'on se fa i t  de
la valeur de notre sélection féminine.  On
peut se demander si , au lieu de parti-
ciper à dés compétitions , il ne serait pas

préférable de les reunir en stage d' en-
traînement afin de travailler davantage
la technique élémentaire du slalom.

La valeur des Français en slalom spé-
cia l provient d'un travail de base rigou-
reux : des semaines, des mois, des ans
de perfectionnement minutieux.

Tout ne s'acquiert pas en compétition.
Guy CURDY

Classement
1. Florence Steurer (Fr) 84"18

(42"81 + «"37) ; 2. Annie Famose (Fr )
84"87 (42"91 -f- 41"96) ; 3 .Ingrid Laf-
forgue (Fr ) 85"76 (44"10 + 41"66) ; 4.
Isabelle Mir (Fr) 87"02 (45"02 +
42") ; 5. Britt Lafforgue (Fr) 87"87
(44"21 + 43"66) ; 6. Felicity Field (GB)
90"19 (47"08 + 43"11) ; 7. Christl La-
prelle (AU. O.) 90"87 ; 8. Ruth Adolf
(S) 90"91 (46"37 + 44"54) ; 9. Die-
tlinde Strebl (Ail. O.) 91" :

NOUVELLE VAGUE. — Flo-
rence Steurer est promise à

un bel avenir.
(Téléphoto AP)

Le vieux Tiger goue sa dernière carte
confre l'ambitieux Portoricain Torres

ilsSaSH  ̂ New-York, dernier championnat mondial de l'année

Le dernier championnat du monde de
l'année, celui des poids mi-lourds, opposera
ce soir (demain matin GMT) au Madison
Square Garden de New-York, le Portoricain
José Torres, tenant du titre, au Nigérien
Dick Tiger, ancien champion du monde
des poids moyens. Le Portoricain , qui res-
te favori à trois contre un, cote inchan-
gée depuis la conclusion du combat, défen-
dra sa couronne pour la quatrième fois de
l'année. Il a successivement battu les Amé-
ricains Wayne Thornton et Eddie Cotton
et le regretté Britannique Chic Calder-
wood. Aucun champion du monde de cette

catégorie n'avait mis quatre fois son titre
en jeu au cours de la même année depuis
l'Américain Maxie Rosenbloom en 1933.

MATCH DE LA DERNIÈRE CHANCE
Pour Dick Tiger, âgé de 37 ans, soit

de sept ans l'aîné de Torres, ce match se-
ra celui de la dernière chance et son troi-
sième combat de l'année, après avoir per-
du son titre mondial des poids moyens
aux points face à Emile Griffith (EU) ct
mis k.o. l'Allemand Peter Muller en trois
reprises. Les chances de victoire du so-
lide Nigérien sont considérées comme inex-

istantes et il risque même de subir sa pre-
mière défaite avant la limite en 15 ans
de professionnalisme et 72 combats. Il se
produira pour la douzième fois sur le
ring du Madison. Le vieillissant champion
africain, s'il possède toujours cette robus-
tesse qui lui permit d'être deux fois cham-
pion du monde des poids moyens, a pu
constater dans son dernier championnat du
monde avec Emile Griffith qu'il n'avait
plus les réflexes aussi rapides que lors-
qu 'il battit Gène Fullmer par k.o. au sept-
ième round pour le titre en 1963. Le fait
fut si flagrant que l'ancien champion du
monde des welters, qui n'a pas la réputa-
tion d'un terrible frappeur, parvint a lui
infliger le premier « knock down » de sa
carrière en le prenant tout simplement de
vitesse.

GROSSE AMBITION

José Torres , qui accusera quatre à cinq
kilos de plus sur la bascule (79 contre
74), aura non seulement cet avantage en
poids mais, outre ses sept années de moins,
est réputé rapide de bras ct surtout doté
d'un redoutable « punch > qui lui permit
de remporter 27 combats par k.o. (en 39
victoires sur 41 combats) sur des adver-
saires tels que Cari « Bobo » Oison (en
un round) et Willie Pastrano (en neuf
rounds), ce dernier pour le titre mondial
en mars 1965. Le Portoricain doit se mon-
trer d' autant plus convaincant qu 'il ambi-
tionne de rencontrer Cassius Clay dans un
proche avenir et son manager a déjà of-
fert 250,000 dollars de garantie au cham-
pion du monde des poids lourds à cet ef-
fet.

Emerson peu en forme
•J H Surprise à Adélaïde

A Adélaïde , en quarts de finale du
simple messieurs des championnats inter-
nationaux d'Australie du Sud , l'Australien
Roy Emerson a dû lutter trois heures
pour éliminer le Portoricain Charles Pasa-
rell , qui s'inclina finalement en cinq sets.
La surprise de ces championnats a été la
défaite de la paire australienne Fred Stol-
le-Roy Emerson en demi-finales du double
messieurs. Stolle-Emerson se _ sont inclinés
devant leurs jeunes compatriotes Bowrey-
Davidson.

RÉSULTATS
Simple messieurs, quarts de finale : Roy

Emerson (Aus) bat Charles Pasarell (Por-
to-Rico) 3-6 5-7 10-8 6-3 6-4.

Simple dames, quarts de finale : Nancy
Richey (EU) bat Judy Tegart (Aus) 2-6
6-4 6-1 ; Kerry Melville (Aus) bat Faj
Toyne (Aus) 6-4 8-10 7-5.

Double messieurs, demi-finales : Bill
Bowrey-Owen Davidson (Aus) battent Roy
Emerson-Fred Stolle (Aus) 6-3 10-8 4-6
6-2 ; John Newcombe-Anthony Roche (Ans)
.battent Arthur Ashe-Charles Pasarell (EU-
Porto-Rico) 7-5 6-2 6-4.

Sélection nationale
pour la coupe fais

En 1967 , l'Association suisse délé-
guera des équi pes aux comp étitions
internationales suivantes :

Coupe Davis (messieurs) ,  coupe de
la Fédération (dames),  coupe de Ga-
léa (messieurs), coupe Montai yu (da-
mes) et coupe Centropa.

Par ailleurs, pour 1967 , l'é qui pe
helvétique de coupe Davis sera f o r -
mée de Dimitri Sturdza , Thedi; Stal-
der , Mathias Werren et de François
Studer. Le programme de la pré para-
tion sera établi en fonct ion du tirage
au sort du premier tour.
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HOCKEY SUR GLACE
CHAMPIONNAT DE PREMIÈRE LIGUE

SAINT-IM1ER-TRAMELAN 3-2 (0-1 0-0
3-1).

MARQUEURS : pour Saint-lmier : Schln-
dler et P.A . Perret (2). En faveur de Tra-
melan : Gagnebin et Vuilleumier.

D'entrée , la rencontre fut très animée ct
Tramelan , plus volontaire , réussit à la fin
du premier tiers-temps à prendre r iin avan-
tage mérité . Lors de la deuxième période
de jeu , les deux équipes eurent chacune
de nombreuses chances de marquer , mais
échouèrent souvent de peu. Au changement
de camp de l'ultime période , Saint-lmier
était mené à la marque 2-0. Ce fut alors
que se produisit le coup de théâtre qui
vit un Saint-lmier déchaîné , enfoncer la
défense de Tramelan pour marquer le but
île la victoire à vingt secondes seulement
de la fin do la rencontre.

Aux Six Jours de Munster

Coup dur pour la paire
Altîg-Renz

Favorite de 1 épreuve, 1 équipe alle-
mande Rudi Altig-Sigi Rcnz n'a pas
terminé les Six Jours de Munster. En
effet , à quelques heures de la fin de
la course, Sigi Rcnz, qui souffrait  d'une
forte bronchite , a été contraint à
l'abandon. La victoire est revenue à , la
paire Dieter Kemper-Horst Oldenburg,
qui s'est imposée aux points.

Classement final : 1. Dieter Kemper-
Horst Oldenburg (Al) 5(10 p., 2560 km
065 en 145 heures ; 2. Bugdahl-Simp-
son (Al-GB) 470 p. ; 3. Bolke-Grossim-
l inghaus  (Al )  209 p. ; 4. à trois tours :
Beghetto-Faggin (It) 381 p. ; 5. à qua-
tre tours : JunUermann-Rudolph (Al)
436 p. ; 6. à six tours : Streng-Bacnsch
(Al-Aus) 244 p.

Le siège du CIO pourrait
être déplacé à Saint-Gall

Cela arrangerait bien M. Westerhoff

De notre correspondant :
Un quotidien lausannois du matin a fait état, hier, d'un projet de transfert du

siège du Comité international olympique de Lausanne à Saint-Gall, projet conçu,
semble-t-il, par M. Westerhoff , secrétaire actuel du C.I.O. (qui possède une grande
propriété à Saint-Gall), arguant du fait que la place manquerait dans le bâtiment
actuel, la villa Mon-Rcpos, partiellement occupée par le Musée olympique. Ce
projet aurait été soumis au C.I.O. dans une séance tenue à Mexico le 22 octobre
dernier, et faisait état d'une proposition de la ville de Saint-Gall. On avançait
entre autres comme élément favorable le fait de la « proximité » de l'aéroport de
Kloten (à 80 km).

Beaucoup d'arguments parlent contre cet éventuel projet. Tout d'abord Lau-
sanne, par l'autoroute, est à moins de trois quarts d'heure de Cointrin. En outre,
feu le baron Pierre de Coubcrtin, dans ses dernières volontés, avait exprimé le désir
que le siège du C.I.O. demeurât à Lausanne. Enfin , la ville de Lausanne, informée
verbalement par M. Westerhoff de son désir de voir étendre ses locaux au
cours d'un récent dîner , à Mon-Repos, répondait hier matin , par la bouche du
syndic, M. Chevallaz, que cette extension pouvait fort bien se faire à Lausanne.
D'autres locaux peuvent être mis à disposition du secrétaire du C.I.O. De tonte
manière, aucune demande officielle dans ce sens n'est parvenue à la municipalité.
Mais, quelle que soit l'évolution de la situation , il est fort peu probable que
la ville laisserait partir le siège du C.I.O. dans une autre ville .
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| Standard de Liège |
| gagne... puis perd |
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L'Association suisse a confié l'orga-
nisation de ses différents champion-
nats 1967 aux clubs suivants :

Championnats nationaux sur courts
couverts au H.T.C. Berne (25-26 fé-
vrier). Championnats internationaux
au T.C. Gstaad (10-16 juillet). Cham-
pionnats nationaux juniors au T.C. Li-
do Lugano (2-5 août). Championnats
nationaux au T.C. Grasshoppers Zurich
22-27 août). Le Critérium national sera
organisé par un clob de Suisse cen-
trale (10-13 août).

Organisation des déférents
championnats de Suisse
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Servette va jouer son va-tout au Cornaredo
Gutmann modifiera sa tactique

EEyyEffll &-a coupe de Suisse encore à l'ordre du jour

Malgré l'adversaire de coupe des coupes,
qui est connu, la rencontre de Lugano sera
pour Servette « le » grand match de la sai-
son. Car les Genevois se sont fixé un but
qui n'est pas nouveau en somme, et qui
consiste à aller, le lundi de Pentecôte, fouler
la pelouse du Wankdorf , comme l'an der-
nier, contre Zurich. Comme il y a deux
ans, contre Sion.

U faudra donc passer recueil Lugano, et,
par la suite l'obstacle Grasshoppers, puis-
que l'éventuel prochain adversaire est déjà
connu. Comment y parvenir ? Toute la ques-
tion est là. Et cela n'est pas facile à ré-soudre, même si l'on s'appelle Bêla Gut-
mann. Faut-il instaurer — on plus exacte-
ment reconduire — un « béton » a toute
épreuve ? Non pas. Car il n'est justement
pas à toute épreuve. Souvenez-vous, il y a
une quinzaine, de Winterthour. Alors ? L'en-
traîneur genevois a décidé d'appliquer un

S'EN SOUVIENT-ON ? — Frocliati» avait marqué 4 buts contre
Moutier. Jouera-t-il dimanche ? ^ASL)

4-3-3. Comme Bâle, par exemple. Mais
avec quels éléments ? Tout est prêt, sauf
un tout petit point que l'on reverra diman-
che matin.

UN NOUVEAU
Car deux hommes ne seront pas de

l'aventure : le capitaine, Maffiolo , qui a
rejoué trop vite après une blessure contrac-
tée à Thoune — en coupe justement — et
qui maintenant devra rester quelques semai-
nes tranquille. Puis Makay, qui double sa
mauvaise condition par une blessure égale-
ment.

En arrière donc, une ligne de quatre, soit,
de droite à gauche : Martignago, Piguet,
Pazmandy et Mocellin. Au milieu du ter-
rain : Sundermann, en maître, avec à ses
côtés Heuri et soit Conti, soit Schal ler, soit
Georgy, soit enfin Guyot. Le dernier nom
semble pourtant être le bon. Qui est ce

joueur ? Un junior du club, qui évolue avec
les invaincus des réserves. Que vient-il faire
dans cette galère ? Démontrer que Gut-
mann, lui aussi, peut choisir des jeunes.
Est-ce la bonne solution ? Difficile à dire,
mais il semble que lorsqu'on possède un
joueu r qui affiche la condition de Georgy,
on en profite. Le coup de dé (Guyo t) de-
vrait être conservé pour une autre fois.

En attaque, pas de problème : Nemeth,
Desbiolles et Schindelholz. Voilà. Servette
va jouer au Cornerado une carte impor-
tante de la saison. L'équilibre financier du
club repose, d'ailleurs, en partie, sur le ré-
sultat de dimanche. Malgré cela, ce n'est
que demain à midi que les « grenat »
quitteront Genève. Serge DOURNOW

L'AVENIR. — II appartient aux gars comme Zappella.

Les Sédunois craignent
de devoir jouer à Lucerne

Après trois semaines d'inactivité,
Sion va reprendre la compétition en
abattant une carte très importante
pour la suite de la saison. N'ayant
aucune chance de jouer un rôle inté-
ressant en championnat, les hommes
de Mantula peuvent vouer tous leurs
efforts à la coupe, où le sort semble
leur faire risette. Après la pénible
élimination de Fribourg, ce sont deux
adversaire» de Ligue B qui viendront
en Valais pour les tours suivants, à
condition, • bien sûr, que le premier
obstacle soit renversé. Celui-ci n'est
pas à minimiser puisque Lucerne est
grand favori dans la lutte pour l'acces-
sion à la Ligue A.

DÉFAVORISÉS
Un nuage ,se promène, toutefois ,

dans le ciel serein : l'état du terrain.
La pluie et la neige du début de
semaine ont gorgé la pelouse d'eau.
De gros efforts sont entrepris pour la
rendre praticable mais ils risquent de
se révéler inopérants sans un coup de
pouce de la météorologie. Il est- évi- '
dent que si le match devait se dé-
rouler à Lucerne, les Sédunois ver-
raient leurs chances considérablement;
amoindries. Les joueurs . locaux soSll
encore défavorisés par le fait qu 'ils
n'ont plus joués depuis trois semaines.
Même l'entraînement a été rendu diffi-
cile par les conditions météorologiques.
Toutefois, Mantula est trop conscient
des impératifs de la préparation pour
risquer de la négliger. Il n'a pas de
problème particulier en ce qui con-

cerne la formation de l'équipe, tous
les joueurs étant disponibles. Les titu-
laires ne sont pas encore désignés
mais il n'y a pas de surprise à atten-
dre de ce côté-là.

Favorisés par le tirage au sort, les
Valaisans vont tout mettre en œuvre
pou r aller le plus loin possible dans la
compétition du K.-O. Leur programme
devrait , normalement, lès conduire en
demi-finales. Ils peuvent faire un pas,
dimanche, vers cet o b j e c t i f , pour
autant que le match se joue à Sion
et que les attaquants abandonnent
leur carapace de stérilité.

M. FROSSARD

Aile : vaincre à tout prix
Aile est rentré bredouille de son dé-

placement à Bâle. Nordstern était loin
d'être un foudre de guerre, mais cette
équipe sut profiter de ses occasions de
but. Il n'en fu t  pas de même des avants
jurassiens qui ratèrent, par malchance
et parfois par maladresse, des chances
faciles de marquer. L'équipe Aile a
malgré tout fourni un bon match sans,
hélas I récolter le moindre point. Cette
défaite place Aile .à l'avant-dernier
rang du classement.

Dimanche, si le temps est propice,
les hommes de Zuber recevront Dur-
renast, en Ajoie. Cette partie sera capi-
tale pour les joueurs locaux. Aile doit
à tout prix gagner ce match pour amé-
liorer sa position, car un seul point, se-
rait considéré comme un succès pour
Durrenast. Il ne faut  pas, pour autant,

s'attendre à voir les joueurs bernois
venir s'offrir en sacrifice. Il ont prou-
vé, lors de leurs dernières rencontres,
qu'ils ne manquent pas de courage. Le
terrain lourd sera un aventage pour
Durrenast qui possède quelques jou-
eurs de poids, notamment l'arrière cen-
tral et l'avant-centre.

L'entraîneur ajoutât est pourtant con-
fiant. Son équipe ne va pas toujours
dominer sans marquer. A rrivera-t-elle,
enfin , à obtenir un succès à domicile ?
Cela re'présinterain t un beau ~ cadeau
dê' 'N6ël pour M. Zuber, qui le méri-
terait bien. Joueurs convoqués : Tur-
berg, Raccordait , Saner, Grégoire, Gaf-
ner, Jobin , Burgunder I , Fleury, Bur-
gunder lI . Desbœufs, Maillât, Farine.

A. R.

C assement de Association cantonale neuchâteoise
Juniors A

GROUPE 1
1. Béroche 8 matches 13 points
2. Xamax A 8 > 10 »
3. Cortaillod . . . . .  8 » 9
4. Boudry 8 » 6 •
5. Auvernier 8 » 2 >

GROUPE 2
1. La Chaux-de-Fonds 8 matches 13 points
2. Xamax B 9 » 13
3. Cantonal 10 > 12 »
4. Audax 10 • 9
5. Hauterive 9 » 7 »
6. Colombier . . . . .  10 » 2 »

GROUPE 3
1. Fleurier B 10 matches 17 points
2. Buttes 10 » 14 .
3. Couvet 10 » 13 »
4. Travers 10 • 11 >
5. Blue Stars 10 . 3
6. Fleurier A 10 » 2 »

GROUPE 4
1. Comète 8 matches 14 points
2. Marin 8 • 13
3. Fontainemelon . . 7 > 7 »
4. Saint-Biaise . . . .  7 » 4 >
5. Serrières 8 » 0 »

GROUPE 5
1. Le Locle 9 matches 18 points
2. Etoile 8 > 10 >
3. Saint-lmier . . . .  9 > 9 ,

Ticino 9 » 9
5. Floria 8 » 4 >
6. Le Parc 9 » 2 »

Juniors B
GROUPE 1

1. Gorgier 10 matches 20 points
2. Cortaillod 10 » 14
3. Le Landeron . . .  10 > 9 ,
4. Boudry 10 . 7 •
5. Chatelard 10 > 6
6. Béroche 10 > 4 ,

GROUPE 2
1. Dombresson . . . .  9 matches 16 points
2. Les Geneveys-s.-Cof. 9 > 14 »
3. Colombier 10 . 9 ,

Corcelles 10 » 9 ,
5. Fontainemelon B . 9 » 7
6. Auvernier 9 » 1 ,

GROUPE 3
1. Xamax 9 matches 18 points
2. Hauterive 9 • 13 >
3. Cantonal 10 . 10
4. Comète 9 • 7
5. Marin 10 » 6
6. Couvet ; 9 • 2

GROUPE 4
1. Floria A 9 matches 15 points
2. Le Locle 9 » 14 »
3. Le Parc 10 > 14 ,
4. Les Bois 10 \ > 7 »
5. Saint-lmier . . . .  8 » 4 »
6. Etoile B 8 » 0 »

GROUPE 5
1. Etoile A 9 matches 16 points

Fontainemelon A . 9 » 16 »
3. La Chaux-de-Fonds 9 > 12 »
4. Floria B 9 » 8 »
5. La Sagne 10 » 3 .
6. Ticino 10 > 1 »

Juniors C
GROUPE 1

1. La Chaux-de-Fonds 9 matches 14 points
2. Xamax B 9 > 13 »
3. Le Locle 8 • 12 »
4. Le Parc 8 > 6 •
5. Saint-lmier . . . .  8 > 5 >
6. Floria B 8 » 0 »

GROUPE 2
1. Floria A 9 matches 16 points
2. Cortaillod 10 • 16 »
3. Etoile 9 * 10 »
4. Comète 10 » 9
5. Boudry 9 » 4 »
6. Les Geneveys-s.-Cof. 9 » 1 >

GROUPE 3
Xamax A . . . .  . 10 matches 18 points
Béroche 10 » 14
Cantonal 9 » 10 >
Hauterive 9 » 7 >
Fleurier 9 » 4 >
Chatelard 9 > 3 >

Finale prometteuse demain soir aux Terreaux
lB3i2yy Tournoi des écoliers patronné par la « Feuille d'avis de Neuchàtel »

A la veille de la fin de ce passionnant
championnat de basketball , nous avons en-
registré avec joie une très nette amélio-
ration de la qualité du jeu , surtout chez
les « petites » équipes. La rapidité et l'im-
provisation de nos jeunes acteurs entraînent
souvent de très belle phases de jeu qui nous
font oublier un manque de technique per-
sonnelle qu'on ne saurait , d'ailleurs, leur
reprocher.

Dans le groupe des premières, les Daltans
et les Passepartout , ayant gagné chacun leur
dernière rencontre , se trouvent toujours à
égalité de points, si bien qu 'un match de
barrage sera nécessaire pour désigner le
vainqueur.

Dans le groupe des deuxièmes , les Rapides
se sont très bien repris et ne pourront plus
être inquiétés. Chaumont-Plage n'a pas con-
firmé son redressement de la fin du premier
tour , ce qui permet aux Penconnix de s'ins-
taller au deuxième rang du classement.

Dans le groupe des troisièmes, les Stin-

king Socks n'ont pas encore connu la défaite
et consolident leur position de favori. Les
Olympix n 'ont pas su saisir l'occasion de
remonte r au classement puisqu 'ils ont été
battus par les Phobophérousins qui se sont
très bien organisés en défense.

Dans le groupe des quatrièmes, il s'en est
fallu de peu que les Toubeaux ne fassent
trébucher les Nombrils. Profitant de la ner-
vosité de leurs adversaires, les Toubeaux on^;
mené presque durant toute la rencontre ,

perdant l'enjeu dans les ultimes secondes.
Demain soir, à 18 heures, aux Terreaux,

en ouverture des matches UC Neuchàtel -
Lémania Morges et Neuchàtel BC - Rapid
Fribourg, comptant pour le championnat
suisse de Ligue B, aura lieu la grande fi-
nale de ces joutes scolaires, opposant Us
deux meilleures formations du collège, les
Stinking Socks et les Nombrils.

Nous conseillons vivement aux parents et
aux écoliers de venir soutenir la cause d'un

sport qui prend un essor considérable dans
notre ville.

Rendez-vous donc demain soir. Vous ne
regretterez pas le déplacement !

R. E.

Résultats de mardi
Les Casseurs - les Passepartout 0-10 ; les

Dallons - les Physirius 4-0 ; les Maccocos -
les Pcucomix 2-4 ; les Zoulous - les Gaulois
4-4 ; les Peucomix - Chaumont-Plage 7-1 ;
les Maccocos - les Rapides 0-34 ; les Pas-
beaux - Olympix 0-6 forfait ; Oustamilpuck -
The Stinking Socks 2-28 ; les Toubeaux -
les Nombrils 9-11 ; The Stinking Socks - les
Phobophérousins 15-2 ; Olympix - les Pho-
bophérousins 4-6 ; les Pasbeaux - les Ma-
quilas 0-6 forfait ; les Strip-Boys - O-Botto-
flens 6-0 forfait.

Classements
PREMIÈRES

Matches Buts
J. G. N. P. p. c. Pts

1. Passepartout . . 6 4 1 1 48 10 9
2. Daltons . . . .  6 4 1 1 20 12 9
3. Physirius . . . .  6 1 3 2 16 20 5
4. Casseurs . . . .  6 0 1 5  6 48 1

DEUXIÈMES
Matches Buts

J. G. N. P. p. c. Pts
1. Rapides . . . .  9 8 0 1 143 18 16
2. Peucomix . . .  9 6 0 3 92 49 12
3. Zoulous . . . .  9 4 1 4 49 72 9
4. Chaumont-Plage 9 4 0 5 80 89 8
5. Gaulois . . . .  8 3 2 3 45 69 8
6. Maccocos . . .  10 0 0 10 18 124 0

TROISIÈMES
Matches Buts

J. G. N. P. p. c. Pts
1. The Stinking S. 9 9 0 0 183 16 18
2. Oustamilpuck . 9 6 0 3 86 64 12
3. Olympix . . . .  9 5 0 4 62 67 10
4. Maquilas . . .  9 4 1 4 55 89 9
5. Phobophérousins 10 3 0 7- 42 104 6
6. Pasbeaux . . .  10 0 1 8 10 93 1

QUATRIÈMES
Matches Buts

J. G. N. P. p. c. Pts
1. Nombrils . . . .  '6 6 0 0 110 14 12
2. Toubeaux . . .  6 4 0 2 41 42 8
3. The Strip-Boys 6 2 0 4 26 88 4
4. O-Bottoflens . . 6 0 0 6 3 46 0

Du bon et
du mauvais

Les Biennois
à mi-chemin

Les Biennois ont termine la premiè-
re moitié de la saison en obtenant leur
qualification pour les quarts de finales
de la coupe de Suisse. Voilà un succès
qui vient réconforter tes Seelandais
qui ont essuyé bien des revers ces
derniers temps. Cette victoire, ils la
désiraient et jamais, au cours de la
rencontre, leur volonté ne f i t  défaut .
Pourtant , une bien mauvaise nouvelle
venait de frapper l'un des meilleurs
éléments de l'équipe, Quattropani. Son
beau-père venait de décéder. Quattro-
pani devait-il jouer ou pas ? Sobotka
n'ayant personne pour le remplacer,
Quattropani tint à jouer. L'entraîneur
a dû se féliciter d'avoir fai t  confiance
à son joueur. Car il livra sans conteste
son meilleur match depuis qu'il porte
à nouveau le maillot biennois. Ce
fait méritait d'être signalé.

Bienne reprendra l'entraînement le
15 janvier. Il est possible qu'il parti-
cipe à un camp en Allemagne pour
préparer le match de coupe contre
Bâle. Si les joueurs locaux entendent
obtenir un résultat satisfaisant ce jour-
là, ils devront être en pleine posses-
sion de leurs moyens.

POINTS POSITIFS
Mais, au lieu d'envisager les rencon-

tres de l'année prochaine, faisons plu-
tôt un petit bilan du premier tour. Il
f u t  assez décevant . Certes, les Bien-
nois ont connu de bons moments —
victoires contre Lausanne et La
Chaux-de-Fonds — mais les décep-
tions furent p lus nombreuses — défai-
tes face à Winterthour, à Moutier, à
Servette, à Bâle même. Sur le plan de
la qualité du jeu, le public n'aura pas
trouvé son contentement. Il n'assista
qu'à une seule rencontre de valeur,
contre Lugano. Heureusement, tout
n'est pas négatif. Ce premier tour a
permis l'éclosion de trois jeunes élé-
ments : Bai, Knuchel, issu du même
petit club que Quattropani (souhaitons
que ses points communs avec l'ex-
Chaux-de-Fonnier ne s'arrêtent pas là)
et surtout Tschannen , qui fu t  incon-
testablement l'élément le p lus constant
et le plus brillant cette saison.

Ph. B.
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Skiba est satisfait de ses gars
La Chaux-de-Fonds devrait progresser au second tour

Les Chaux-de-Fonniers, . éliminés de la
coupe par Lausanne non sans avoir résisté
de belle façon, ont remisé leurs souliers pour
quelque temps. Peut-être un beau voyage de
vingt-huit jours dans des terres lointaines
viendra-t-il, au début de l'an prochain, ré-
compenser les efforts qu'ils ont fournis au
cours1 d'un premier tour de championnat
qu'on peut sans conteste qualifier de satis-
faisant. Si le président Vogt parvient à con-
duire les pourparlers en cours à bon terme,

les Neuchàtelois du Haut iront jouer à
Hong-kong, en Australie, en Nouvelle-
Zélande, à Tahiti et à Los-Angeles ! Ça vous
tente ?

L'entraîneur Skiba, qui a réussi — il faut
bien le dire — des prodiges avec sa jeune
équipe, espère que l'expédition aura lieu.

— Certes, estime-t-il, un voyage de ce
genre comporte des dangers. Les change-
ments de nourriture, d'horaire et de climat
pourraient rendre difficultueuse la reprise du

championnat, mais il y a les cotés positifs
de l'aventure, qui sont le resserrement des
liens d'amitié, la récolte de souvenirs et la
connaissance d'une partie du monde où il
nous est guère donné l'occasion d'aller. Et
puis, souligne Skiba, nous leur devons bien
ça.

Vous verrez...
Cette dernière phrase prouve que l'entraî-

neur chaux-de-fonnier est satisfait de ses
gars. Il ne cache, d'ailleurs, pas son senti-
ment :

— Avant le début du championnat, nous
dit-il, j'avais beaucoup d'espoir. Je pensais
même que nous terminerions le premier tour
en meilleur rang que ce fut le cas. Toute-
fois, je ne suis pas déçu, loin de là. Si
l'équipe n'a pas répondu entièrement à mon
attente, ce fut surtout en raison de son
émotivité et de son manque de virilité. Ces
défauts sont inhérents à la jeunesse de ma
formation, des attaquants principalement.

— C'est dire que La Chaux-de-Fonds de-
vrait, logiquement, faire un second tour en-
core meilleur que le premier...

— Exactement. Un garçon comme Zap-
pella n'a que sept mois de pratique en Li-
gue A. Duvoisin n'en compte guère plus ; H
en va de même pour plusieurs autres. Vous
verrez, dans une année on deux...

Nous voulons bien le croire. Sous la hou-
lette de Skiba, homme exigeant, confiant et
optimiste, il est impossible de ne pas pro-
gresser.

F. P.

SI GNIFICATIF.  — Si le gardien Tschannen a été le meilleur joueur de son équipe, cela signifie
que ceux qui étaient devant lui... (Photopress)

Ces demoiselles ont du venin !
M Matches acharnés aux Charmettes

Pour leur dernière journée du cham-
pionnat scolaire de volleyball, nos jeu-
nes filles se sont battues ardemment
dans une atmosphère dont elles se sou-
viendront !

Dans le groupe I, les Points d'Inter-
rogation , après avoir gagné tous leurs
matches, sortent grands vainqueurs
non sans avoir subi les assauts vio-
lents des Savates, Cheyennes et Dy-
namix qui se sont très bien défendus.
Les vainqueurs auront droit au ma-
gnifique challenge qui leur sera remis
mercredi prochain. Dans lo groupe II,
nos nerfs furent mis à haute contri-
bution par les rencontres Spoutniks -
Mob's et Best - Araignées, où les deux
équipes favorites faillirent se faire
battre par deux équipes volontaires. Fi-
nalement , les Mob's puis The Best ont
remporté leur match de justesse et se
retrouvent en tête avec le môme nom-
bre de points. Ainsi , nous aurons l'oc-
casion de voir, une fois encore, ces
deux équipes so disputer le challenge
mis en jeu au cours d'un match de
barrage qui aura lieu mercredi pro-
chain , dans la salle des Terreaux, et
qui promet d'être très intéressant. Que
les meilleures gagnent 1

RÉSULTATS
Les Dynamix - Les Points d'Interro-

gation 3-15 ; 13-15. Les Savates - Les
Dynamix 15-0 ; 15-10. Les Cheyennes -

Les Savates 13-15 ; 5-15. Les Mob's -
Idéfix 15-0 ; (forfait). Les Spoutnicks -
Les Mob's 15-7 1 ; 5-15 ; 7-15. Les Arai-
gnées - Les Spoutnicks 15-8 ; 4-15 ;
15-11. Idéfix - The Best 0-15 (forfai t) .
The Best - Les Araignées 14-16 ! ; 15-7 ;
15-11.

CLASSEMENTS :
Groupe I

1. Points d'Interrogation . B 6 0 12
2. Savates 6 4 2 8
3. Cheyennes 6 2 4 4
4. Dynamix 6 0 6 0

Groupe II
1. Les Mob's 8 7 1 14
2. The Best 8 7 1 14
3. Les Araignées . . . .  8 4 4 8
4. Les Spoutnicks . . . .  8 2 6 4
5. Idéfix 8 0 8 0

C. B.
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Appenzeller

Alpenbitter

...car il est naturel (à base de plantes
des alpes). Et si merveilleusement
équilibré: ni trop amer, ni trop doux.

Toujours exquis, sec et à l'eau.

Caractère...
style...

personnalité...!
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Le parfum ?... Un gage d'amour
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LA FEUILLE D'AVIS DE NEUCHÂTEL FJMV
vous permet d'avertir rapidement tous vos amis et
connaissances de la naissance de votre enfant par

t l'insertion d'un

faire-part de naissance
Agréable et avantageux, ce moyen de partager votre joie
vous garantit , en outre, que dans votre famille même

vous n oubliez personne !
Remis à notre bureau jusqu'à 17 h 30,
un avis de naissance

I paraît le lendemain dans la

* FAN QUILLE D'AVIS DE NEUCHÂTEL ^

Dame
de 32 ans, divorcée,
avec fillette de 7 ans,
désire faire la con-
naissance d'un mon-
sieur sérieux de 32

à 38 ans.
Adresser affres écri-
tes à- DE 9536, au

bureau du journal.

. r i 
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Le bien le plus précieux: Ld Santé !
Pour tous ceux qui, affaiblis par une épreuve physique ou morale

p» (ensuite de surmenage, maladie, accident, accouchement, etc.) retrou-
llt vent rapidement force et santé, pas de problème! Au contraire, lorsque
W l'organisme ne se suffit plus à lui-même et ne parvient pas à reconsti-
lls^ 

tuer les forces dépensées par le travail de tous les jours, un produit

MPl' bien connu s'impose: »̂̂ _
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Son efficacité résulte 
de sa 

teneur 
en substances fortifiantes 

et 
oligo-

"Js^gjf ,J|| éléments — Indispensables 
au bon fonctionnement 

de 
l'organisme —

». &' - -llp dissouts dans du malaga de 1" choix. C'est pourquoi le Vin Tonique

^ * Je*- CÀum Zeller est un cadeau tout Indiqué et bienvenu pour les personnes

JlfiMpPP* 1% affaiblies ou surmenées.

M% Vs«» « Le flacon Fr. 4.90, l'emballage de cure, 4 flacons, seulement Fr. 17.50

„7,ec 
'" ,, ' En vente dans les pharmacies et drogueries
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Savez-vous déjà
ce que vous lui offrirez?

M 

l'un des rares objets que l'on
peut toujours offrir à un
homme. Notre suggestion en
tarit que magasin spécialisé :

Braun sîxtant
dans un coffret miroir Frs. 87.-

G. JORDAN ,
électricité

| Seyon - Moulins 4
2000 NEUCHÂTEL - Tél. (038) 5 26 48
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Une idée?
Un cadeau...
Un petit meuble!
Vous trouverez dans nos magasins
un choix de plusieurs centaines de petits
meubles pour compléter votre inférieur

,iŷ ,§Mr3nmn Neuchàtel

. A vendre
CHAUDIÈRE

tle chauffage central
type Idéal Néo-Clas-
sique, tuyauterie de

distribution avec
vanne, pompe de

circulation électrique
22» V et raccords.
Tél. (038) 6 22 10.
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nouveau ' ^
Vous garderez toute votre souplesse
et votre fraîcheur grâce aux massa-
ges quotidiens aveo le vibro-masseur
SOLIS-Fémina. Quelques minutes de
massages suffisent pour faire dispa-
raître toutes traces de surmenage ou
d'abattement. 6000 vibrations par mi-
nute stimulent la circulation du sang et
donnent un renouveau d'énergie et de
bien-être. ,

Fr.,128.-
dans les magasins spécialisés
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La maison
G O B E T
Meubles de style

Rue du Vieux-Pont 1,
à Bulle

met en vente, avec
important rabais,

plusieurs ensembles
d'exposition

en parfait état :

Chambres à coucher
LOUIS XV

Salons anglais
et crapaud

Tapis d'Orient "
Pour tous

renseignements :
tél. (029) 2 90 25.

POUR ALLONGER
ET ÉLARGIR toutes
chaussures, n o t r e
g rande  Installation
de 26 appareils ga-
rantit un travail im-
peccable. — Cordon-
nerie de Montétan,
avenue d'Echallens 96,
1000 Lausanne.
A. Perroud.

I SKI A L'ÉCOLE CLUB MIGROS
I 

Cours donnés aux Bugnenets dès janvier

Pour enfants Pour adultes

• 

(de 6 à 16 ans) , .,
4 dimanches

2 possibilités :
4 mercredi, après-midi 

A_ ç  ̂^
.
^

fj E|> 'î.fi 16 heures d'enseignement
¦ n. *V. ]e matin de io. h à 12 h

\\ comprenant le transport en au- et l'après-midi de 14 h à 16 h

^^  ̂
tocar, 2 h d'enseignement et g «,*»

4BB^ une collation "¦• «*«•""

^P^ B. Demi-cours
1 8 heures d'enseignement

I 
le matin de 10 h à 12 h

ĵjfejk l'après-midi de 14 h à 16 h

W . . $?• 16.»
^p Renseignements 

et 
inscriptions :

ÉCOLE CLUB MIGROS
| 11, rue de l'Hôpital - Neuchàtel - Tél. 5 83 48

^^ BULLETIN 
D'INSCRIPTION 

^^  ̂ Nom ; S'inscrit au cours de i

I Prénom , t
H a) enfants

c/o 
._ , . . , b) adultes matin et après-midi

| Age (pour enfants) r

• 

RUO 
c) adultes matin

Localité d) adultes après-midi

, Tel 
I Degré i débutant - moyen - avancé (souligner ce qui convient)



Les chemins de fer français poursuivront en 1967
leur effort d'équipement et de modernisation

(SUITE — VOIR NOTRE NUMERO DU 15 DÉCEMBRE)
Les derniers types de locomotives électriques
— L'accroissement de puissance des locomotives et leur
allégement.
— la mise au point du courant industriel pour la trac-
tion ferroviaire (essentiellement grâce aux redresseurs
qui transforment sur la machine le courant alternatif
en courant continu, d'abord redresseurs à ignitrons puis
redresseurs au « silicium »),
— l'adoption du « boggie monomoteur », qui permet
une économie de poids et de prix et améliore encore
« l'adhérence » de la locomotive, c'est-à-dire ses possi-
bilités de remorquer de lourdes charges,
— l'adoption également du « double rapport d'engrena-
ges », sorte de changement de vitesse, qui en quelques
minutes, à l'arrêt, transforme une locomotive du service
des marchandises en une machine apte au service des
voyageurs,
tels sont les principaux progrès accomplis en traction
électrique depuis une douzaine d'années. On a pu ainsi
en accroissant les performances des machines et en dimi-
nuant leur prix, améliorer la rentabilité de l'électrifi-
cation.

La synthèse de ces progrès se trouve en définitive
dans la mise au point de locomotives qui peuvent uti-
liser deux, trois ou quatre types de courant de traction,
sans que leur puissance en soit affectée : ainsi peut-on
circuler sans complication onéreuse et sans perte de
temps sur des lignes équipées de courants de traction
différents.

Locomotives à grande vitesse

Les quatre locomotives quadricourant , « CC 40 101 »
à «40 104 » livrées à la S.N.C.F. en 1964, ont des
boggies monomoteurs à 3 essieux et 2 rapports d'engre-
nages : 160 km/h et 240 km/h. Elles peuvent être
indifféremment alimentées en courant continu à 1500 et
3000 volts et en courant monophasé à 25,000 volts
50 périodes et 15,000 volts 16 2/3 périodes. Leur puissan-
ce est de 3670 kW (5000 ch) dans les quatre systèmes
de courant, leur poids de 103 t. Elles sont utilisées en
particulier sur Paris - Bruxelles pour la remorque des
trains Trans-Europ-Express (T.E.E.) Six autres d'une
puissance de 4480 kW (6100 ch) vont être commandées
pour compléter le parc nécessaire aux trains « T.E.E. »
sur Paris - Bruxelles et Paris - Liège.

Outre les quatre locomotives quadricourant CC 40 100,
la S.N.C.F. a reçu, au cours des dernières années, plu-
sieurs locomotives qui peuvent circuler-à grande vitesse :
les 5 dernières unités de la série BB 9400/9500 à cou-
rant continu, équipées de boggies à double rapport d'en-
grenages, l'un de ces rapports permettant d'atteindre
200 km/h : les 2 dernières unités de la série BB 9200
(9291 et 9292) à courant continu spécialement équipées
pour circuler à 250 km/h.

Grâce à ces machines la S^N.C.F. a pu effectuer de
nombreuses circultations d'essai à des vitesses comprises
entre 200 et 250 km/h, sur les lignes à courant indus-
triel de Paris à Saint-Quentin et de Strasbourg à Mul-
house, et sur les lignes à courant continu des Landes,
entre Bordeaux et Morcenx, où elle avait établi le re-
cord mondial de vitesse (331 km/h), et tout récemment
sur celle de Vierzon - les Aubrais où. une signalisation
nouvelle a été expérimentée pour assurer la sécurité de
marche à ces vitesses. La S.N.C.F. a pu ainsi envisager
en connaissance de cause l'exploitation en service nor-
mal de trains à grande vitesse (de 200 km/h).

Quatre locomotives BB 9200 seront affectées à par-
tir du service d'été 1967 à la tractibn des rapides «Le
Capitole » sur" Paris - Toulouse : la Vitesse limite de
circulation sera relevée à 160 et même 170 km/h ' sur
de nombreuses sections de cette ligne et portée à
200 km/h entre les Aubrais et Vierzon (70 km). Ainsi
pourra être réduit à 6 heures environ le temps de par-
cours de ces trains sur Paris - Toulouse.

La traction des trains lourds à des vitesses de plus
en plus élevées nécessite une augmentation de la puis-
sance des locomotives. Aussi la S.N.C.F. a-t-elle étudié
des locomotives CC avec trois variantes : les « CC
21,000 » bi-courant, les < CC 6500 » à courant continu,
et les « CC 14,500 » à courant industriel ; 2 CC 21,000
et 8 CC 6500 ont été commandées en 1966. Ce sont des
machines de 116 t, d'une puissance continue de 5850
kW (près de 8000 ch), dotées de boggies monomoteurs à
3 essieux et deux rapports d'engrenages leur permettant
d'atteindre 120 km/h en service « marchandises » et
220 km/h en service « voyageurs ». 16 CC 6500 seront
commandées en 1967.

Les engins diesel
Les engins diesel de la S.N.C.F. sont de types très

divers :
— les Iocotracteurs et locomotives de manœuvres dont
l'excellent rendement, la facilité de conduite et l'en-
tretien réduit permettent de considérables économies
d'exploitation. Les Iocotracteurs (1360 unités environ de
30 à 400 ch) sont utilisés dans les gares de trafic moyen
ou faible et des locomotives de 500 à 825 ch équipent
les gares de triage. La plupart des services de manœuvres
sont assurés par engins diesel.
— les autorails — 1170 unités en service, (dont 520 de
220 kW (300 ch), 200 de 440 kW (600 ch), 180 de
605 kW (825 ch) — sont utilisés :
— sur toutes les lignes pour les services omnibus, les
services semi-directs à moyenne distance et les rela-
tions rapides où des trains de grande capacité ne sont
pas nécessaires ;
— sur les grandes transversales.

Le renouvellement du parc se fait à raison de 40
unités environ par an avec des éléments automoteurs
de 330 kW (450 ch) qui comportent une motrice et une
remorque et qui peuvent être accouplés en unités mul-
tiples (jus(îu'à 6 caisses). Les motrices comportent un
moteur horizontal sous plancher, de six cylindres, sura-
limenté, POYAUD ou SAURER , avec transmission mé-
canique à 8 vitesses à commande automatique. La
capacité de ces éléments (motrice et remorque) est de
140 places assises. Actuellement 160 éléments sont en
service sur 212 commandés ; 32 seront commandés en
1967.
— Les locomotives :
_ BB 63,000 — de 550 kW (750 ch) à 605 kW
6825 ch), 68 t, 80 km/h , à cabine de conduite unique.
Sept cent trente-neuf sont en service sur 793 com-
mandées, 34 seront commandées en 1967.
_ BB 66,000 — 1030 kW (1400 cli) 72 t, 120 km/h,
à cabine de conduite unique et possibilités de marche
en unités multiples. Deux cent huitante-deux en service
sur 330 commandées ; 36 seront commandées en 1967.

Les BB 63,000 et BB 66,000 assurent le service de
manœuvre et de lignes secondaires.
_ CC 65,500 — 1470 kW (2000 ch), 120 t, 75 km/h ,
à deux cabines de conduite. Trente-cinq sont en service.
Elles assurent la traction de trains de marchandises de
2000 à 2400 t, spécialement sur la grande ceinture de
Paris.
__ CC 65,000 — 1320 kW (1800 ch), 120 t, 130 km/h ,
à deux moteurs, deux cabines de conduite, une chaudière
de chauffage. Vingt sont en service, spécialement dans
la zone de la Rochelle où elles assurent les trains de
voyageurs rapides et des trains de marchandises.

La S.N.C.F. utilise depuis 1964 deux types plus puis-
sants sur des lignes importantes dont l'électrification ne
serait pas rentable :
_ BB 67,000 — 1750 kW (2400 ch) à un seul mo-
teur, 80 t, boggies monomoteur à deux rapports per-
mettant soit 130 km/h , soit 90 km/h, selon l'utili-
sation en service voyageurs ou en service marchandises ;
91 sont en service sur 174 commandées, Quarante-six
seront commandées en 1967.
_ A1A A1A 68,000 — 1980 kW (2700 ch) à un

La S.N.C.F. vient de prendre livraison d'un nouveau type de locomotive diesel hydraulique de
grande puissance : la B.B. 69,000 construite par la Société des Forges et Ateliers du Creuset.

Ses deux moteurs développant 4000 Ch. sus ceptibles d'être portés à 4800 Ch. dans l'avenir en
font la plus puissante locomotive diesel en service sur le réseau français. ,

D'un poids de 84 t, pouvant atteindre 140 km/h, la B.B. 69,000 est conçue pour la traction
des trains lourds et rapides sur certaines lignes importantes non êlectrifiées.

seul moteur, 106 t, 130 km/h, utilisation en service
voyageurs ou en service marchandises. Soixante-quatre
sont en service sur 109 commandées.

Ces deux séries de locomotives ont de nombreux
points communs :
— un seul moteur diesel, un seul groupe de puis-
sance, même cabine, même pupitre de conduite, utili-
sation importante de matières plastiques, même compres-
seur, possibilité de commande en unités multiples (soit
entre elles, soit entre les deux types), même aspect
extérieur, même groupe de refroidissement avec mise
sous pression du circuit d'eau.

La S.N.C.F. a fait construire également 4 locomo-
tives prototypes de grande puissance : 2 BB 69,000 à
transmission hydraulique, 2 CC 70,000 à transmission
électrique. Ces locomotives sont analogues pour la par-
tie mécanique aux locomotives électriques de vitesse.
Elles comportent deux moteurs de 1750 kW chacun
(2400 ch), soit au total 4800 ch. La BB 69,000 pèse
84 t et peut atteindre 140 km/h. La CC 70,000 pèse
116 t ; elle comporte 2 boggies monomoteurs à deux rap-
ports d'engrenage lui donnant la possibilité d'attein-
cire 140 km/h ou 105 km/h selon les services : elle
permet le chauffage électrique des trains.

Dans l'évolution récente des locomotives diesel puis-
santes, il faut souligner les changements intervenus dans
la conception de la transmission électrique. Jusqu'ici et
depuis de nombreuses années, la transmission électrique
était fondée sur le principe de l'utilisation d'une géné-
ratrice à courant continu alimentant les moteurs de
traction. Grâce aux progrès du moteur électrique et
du redresseur de courant au silicium, on utilise depuis
peu le schéma suivant : un alternateur accouplé au mo-
teur diesel de la locomotive produit du courant alter-
natif qui est converti par les redresseurs au silicium en
courant continu (ou plus précisément « ondulé »), qui
alimente les moteurs de traction. La locomotive diesel
est ainsi très analogue à une locomotive électrique qui
fabriquerait elle-même son propre courant alternatif
au moyen de sa génératrice diesel. Cette nouvelle so-
lution a pour elle un avantage important de masse et
de sécurité de fonctionnement, et elle permet — possi-
bilité fort intéressante — le chauffage électrique des
trains par prélèvement de puissance sur le groupe prin-
cipal de traction. En effet, le chauffage en traction élec-
trique étant assuré avec du courant à 1500 volts, si cette
tension est réalisée sur les locomotives diesel à partir
du groupe électrogène principal, on peut se passer à
la fois de chaudières à vapeur — soit sur locomotive
(comme les CC 65,000 et A1A A1A 68,000), soit
sur fourgon spécialisé — et de l'équipement de chauffa-
ge à vapeur sur les voitures.

La première application de cette transmission électri-
que nouvelle a été faite sur la locomotive BB 67,291 et ,
devant le succès obtenu, elle est retenue pour la plupart
des locomotives diesel électriques à construire.

rapides mais aussi plus confortables : d'où la construc-
tion de voitures d'un confort particulièrement étudié pour
les services internationaux Trans-Europ-Express et des
trains comme Le Mistral.

De même pour les parcours assurés en une nuit, le
chemin de fer attire une clientèle de plus en plus im-
portante grâce à des places couchées plus nombreuses,
particulièrement lorsqu'il s'agit d'automobilistes accom-
pagnés de leur voiture. C'est ainsi que la S.N.C.F. a fait
construire depuis quinze ans un nombre important (568)
de voitures-couchettes, la plupart (528) de 2me classe.
En 1959, le nombre de places couchées offertes par
la S.N.C.F. (à l'exclusion des places de wagons-lits)
était de 3600 en lre classe et 20,200 en 2me, en 1966
il est de 6150 en lre classe et 35,5000 en 2me. L'utili-
sation des couchettes s'est beaucoup développée et pro-
gresse en moyenne de 3 % chaque année (en 1964,
643,836 occupées en lre classe, 3,103,851 en 2me ;
en 1965, 664,702 en lre classe, 3,466,014, en 2me
classe).

Voitures récentes
Là màjorifé''des commandes du Ve Plan (60 %) siÇra

consacrée aux voitures type « U.I.C. » pour le service
international (voitures de 24,5 m de long à 10 comparti-
ments de 8 places en 2me classe, 9 compartiments de
6 places en lre). Ce type de voitures est livré à la
S.N.C.F. depuis 1963. Ces voitures à compartiments
sont de type classique, mais avec plusiqués améliora-
tions notables : sièges « individualisés », éclairage plus
fourni, isolation thermique et insonorisation renforcées,
chauffage à air puisé à température soumise à une ré-
gulation automatique qui peut être corrigée dans chaque
compartiment, plates-formes mieux chauffées, couloir
plus larges, portes pliantes à chaque extrémité pour
faciliter l'accès. L'ossature de ces voitures est particuliè-
rement résistante et leurs boggies très stables : leurs ca-
ractéristiques de roulement et de freinage sont prévues
pour la circulation à 160 km/h.

Cent nonante voitures de 2me classe ont été comman-
dées, ainsi que 74 de lre classe, 78 voitures-couchettes
de 2me classe, 65 voitures-couchettes mixtes lre et
2me classes, 50 voitures mixtes lre et 2me classes.
283 voitures sont en service : 175 de 2me, 30 de lre,
78 voitures-couchettes. Les commandes de 1967 doi-
vent porter sur 170 voitures environ.

Indépendamment de ces voitures qui permettront d'as-
surer vers 1970 tous les trains internationaux incombant
à la S.N.C.F. et une partie des trains intérieurs , le
programme de renouvellement des voitures comprend
des voitures de très grand confort, dont les premières
ont été mis en service en 1964 sur les relations Trans-
Europ-Express Paris - Bruxelles - Amsterdam, voitures
eii acier inoxydable de divers types (à couloir central ,
à compartiments séparés et couloir latéral , avec bar ,
avec restaurant, etc.) entièrement climatisées, avec por-
tes d'accès et d'intercirculation à ouverture assistée et
fe rmeture automatique. Les aménagements intérieurs, siè-
ges, stores, rideaux, tapis, cloisons, revêtements sont de
haute qualité. Vingt-neuf voitures de ce type (18 fran-
çaises et 11 belges) assurent chaque jour 8 trains Trans-
Europ-Express.

La S.N.C.F. a commandé 86 voitures de ce type (elle
en commandera 30 en 1967) pour étoffer le parc des
rames Trans-Europ-Express et remplacer le matériel ac-
tuel du « Mistral ». Le futur « Mistral » comprendra
des véhicules climatisés de cinq modèles différents :
voitures de conception classique à couloir latéral ; voi-
tures à couloir central permettant aux voyageurs qui le
désirent de se faire servir à leur place leur repas sur
tablettes escamotables ; voitures-restaurants ; voitures-
bars ; fourgons contenant le local à bagages et l'ap-
pareillage nécessaire à la climatisation du train. Les
plus originales de ces voitures seront les voitures-bars
qui comporteront une salle de bar avec office, un stand
de vente de livres, journaux et tabac, un petit salon
de coiffure, un compartiment-bureau-secrétariat.

La S.N.C.F. continue de recevoir des voitures en
acier inoxydable du type « Paris - Lille » pour trains
d'affaires, voitures à couloir central et à sièges incli-
nables où le voyageur peut se restaurer sans quitter
sa place, quelques-unes avec compartiment-bar et d'au-
tres avec compartiment-cuisine. Trente-quatre sont en
service sur 38 commandées.

Elle reçoit également des voitures-restaurants nouvelles
(42 ont été commandées) qui offrent 52 places et com-
portent un groupe moteur diesel et alternateur fournis-
sant l'énergie nécessaire au conditionnement de l'air ,
à l'éclairage, au fonctionnement de la cuisine (ré-
frigérateurs, chau ffe-p lats, chauffe-eau, machine à laver
la vaisselle, machine à café , etc.) En outre la S.N.C.F.
commandera en 1967, 20 voitures-restaurants « libre ser-
vice » pour exploiter une nouvelle formule de restaura-
tion qui a la faveur du public.

La S.N.C.F. a également reçu (au nombre de 224)
des voitures pour service intérieur de 2me classe à
couloir central et sièges à dossier inclinable. Elles sont
affectées à des trains express de jour ou de soirée sur
des parcours qui n'excèdent pas 4 ou 5 heures. Les
voitures de lie classe de ce type au nombre de 56
comportent à chaque extrémité 2 vastes compartiments
à couloir .central et au centre quatre compartiments
classiques avec couloir latéral . La S.N.C.F. se propose
de commander en 1967, 65 voitures à couloir central
de lre et de 2me classes.

— CC 72,000
La S.N.C.F. a commandé en 1966 et recevra dans le

courant de 1967 les premières unités d'un nouveau type
de locomotive diesel, les CC 72,000, de 110 tonnes,
qui représentent la synthèse des perfectionnements étu-
diés dans les récentes années : puissance de 2640 kW
(3600 ch) pouvant être portée à 2940 kW (4000 ch) ;
transmission par alternateur et redresseur au silicium ;
boggie monomoteur à deux réductions donnant en ré-
gime « voyageurs » 140 km/h , en régime marchandises
85 km/h ; chau ffage électrique des trains. Ces loco-
motives vont représenter une étape importante dans le
développement de la traction diesel. Elle permettent
une réduction du prix d'achat et du coût d'entretien , grâ-
ce à l'installation d'un seul groupe de puissance pour la
traction et le chauffage, la standardisation de leur cons-
truction avec celle des locomotives électriques, leur ap-
titude, grâce au boggie monomoteur à deux rapports
d'engrenage, d'assurer aussi bien les services marchan-
dises que les services voyageurs. Dix-huit unités ont été
commandées en 1966, 18 autres le seront en 1967.

Le parc de voitures

Le renouvellement du parc de voitures doit tenir
compte en même temps que du rendement financier
de l'opération (à considérer seulement les dépenses d'en-
tretien, une opération de renouvellement portant sur
100 voitures a un taux de rentabilité de 7 %),
de l'augmentation constante du trafic et spécialement
de la nécessité de faciliter l'écoulement du trafic pendant
les pointes saisonnières , et aussi des exigences de la
clientèle dans le domaine du confort, de la vitesse,
de la sécurité. Le parc de voitures de grandes lignes,
actuellement (fin 1966) de 7333 voitures métalliques
dont 2575 construites depuis 1950, sera donc sensible-
ment renforcé au cours des prochaines années, pour
atteindre environ 7830 voitures en 1970, des perfection-
nements étant constamment apportés aux divers fac-
teurs qui conditionnent le confort : stabilité à grande
vitesse, éclairage, chauffage et même conditionnement
de l'air dans certains cas, insonorisation, forme des
sièges, décoration interne des voitures.

Les liaisons rapides de soirée et de matinée se dé-
veloppent plus rapidement que la moyenne du trafic ;
elles se trouvent cependant concurrencées par le trans-
port aérien pour les distances supérieures à 500 km. La
S.N.C.F. doit donc s'adapter aux nouvelles exigences
de la demande et offrir des services non seulement plus

La découverte de son tombeau apportait
aux savants les clés de l'Histoire de l'Antiquité

Le Tout-Paris des Arts et des
Lettres attend , dans la fièvre, l'ou-
verture qui aura lieu fin janvier,
au Petit-Palais, de l'exposition la
plus prestigieuse du monde, puis-
qu'elle est dédiée à Toutankhamon',
le pharaon le plus connu de l'Anti-
quité. ..

Pourquoi, d'une très longue dy-
nastie, ce prince qui vécut au XlVe
siècle avant, Jésus-Christ, est-il le
plus célèbre ? Peut-être parce qu'il
est" mort .*jeune. Mais certainement
parce que son tombeau contenait
les plus beaux masques d'or qu'on
puisse imaginer.

Roi hérétique
Le conflit des générations a tou-

jours existé. La preuve : Toutankh-
amon, souverain presque adoles-
cent, tenta de secouer le joug
exercé par le clergé. Il abolit le
culte du dieu Ammon, et installa
dans sa capitale El Marna son
dieu à lui, le Soleil , qu'il symbolisa
dans un disque radieux, adoré sous
le nom de Aton.

Cette révolution occupa vingt ans
de sa vie. Après d'après luttes
d'influences, il dut s'incliner devant
la toute-puissance des prêtres et
rentrer à Thèbes où l'attendait la
statue du dieu qu'il avait tenté
d'anéantir.

Sa vie et les incidences politi-
ques de son action nous sont con-
nues par le menu depuis le 25
novembre 1922, date à laquelle
deux Anglais fous d'archéologie
mettaient au jour son tombeau dans
la Vallée des Rois. Ce jour-là,
Howard Carter et Lord Carnavon
apportèrent aux savants les clés
de l'histoire de l'Antiquité.

Trésor jalousement gardé
Alors que la plupart des tombes

avaient été pillées par les nomades,
puis par les marchands d'antiquités,
puis par les archéologues, celle de
Toutankhamon était intacte. Et
l'équipe des chercheurs éblouis put
franchir les siècles en passant le
seuil He la dernière chambre funé-
raire.

Je me souviens, lors d'une confé-
rence à l'Ecole du Louvre, avoir
entendu l'actuel conservateur du
Musée du Louvre, Mme Desroches-
Noblecourt , qui organise justement
cette exposition, parler de la cou-
ronne de marguerites que l'on
trouva entre les mains d'or de la
statue. Au premier souffle , les
fleurs figées clans l'éternité retom-
bèrent en une impalpable poussière.
C'était , parait-il l'of f rande  gracieuse
et tendre de l'épouse du prince.

Mais les savants ne découvrirent
pas que de fragiles marguerites
dans ce lieu . hors du temps. Ils
contemplèrent tous les objets fami-
liers de la vie courante, tous les
trésors aussi...

Les « inventeurs », puisqu'il faut
appeler ainsi ceux qui trouvent un
trésor, furent  obligés de laisser ces
incroyables richesses au gouverne-

EUREKA. — En 1922, l'archéolo-
gue britannique Howard Carier,
accompagné de Lord Carnavon,
découvrait le tombeau de Tou-
tankhamon et, par là même, les
clés de l'histoire de l'Antiquité !

(Arcltlves)

ment égyptien qui , jamais, ne voulut
s'en dessaisir.

Aussi est-ce un événement extra-
ordinaire, en même temps qu'un
succès diplomatique sans précédent ,
d'avoir pu les transporter à Paris.

Trône Inouï
Mme Desroches-Noblecourt nous

promet un déferlement d'ors et une
magnificence inconnue sur notre
continent. Emprisonnée dans des
accords, elle n'a pu désigner que
45 objets qu'elle a sélectionnés avec
un soin extrême. Parmi ceux-ci
nous admirerons un trône « comme
on n'en a jamais imaginé un », le
fameux masque d'or, un lit d'or
massif en forme de vache, la plus
ancienne malle du monde, la trom-
pette de guerre du pharaon , le
tout assuré pour 70 millions de
francs nouveaux. Le masque a été,
à lui seul, assuré pour 15 millions.

Pour la première fois, une assu-
rance a été prise pour ce genre de
transport. La Joconde, elle, n 'était
couverte par aucune compagnie.
Enfin , dernière exigence du Caire,
toutes les pièces emportées ont dû
passer entre les mains de spécia-
listes français de la restauration.
Quant à l'emballage du tout , il
exigea un déplacement de quatre
mois pour le technicien-emballeur
qui, angoissé par ses responsabili-
tés, a perdu dit-on , onze kilos dans
l'affaire !

Isaura SEBY

IL Y A 44 ANS, LE MONDE EBLOUI
RETROUVAIT TOUTANKHAMON...

Qui payera ?
RÉFLEXION FAITE

Le magazine Look vient de consa-
crer un grand article aux CINQ MIL-
LIONS D 'ENFANTS MENTALEMEN T
DÉFICIENT S ? que compte actuelle-
ment la p opulation des Eta ts-Unis.
Ces débiles mentaux représentent un
écolier sur dix et leur nombre tend
ù augmenter. En France , il existe ac-
tuellement 682,000 enfants  anormaux ,
auxquels il f a u t  ajouter 200,000 adul-
tes seinblublement atteints . Il en naît
un toutes les vingt minutes. D 'après
les ch i f f res  o f f i c i e l s , leur nombre tend
â augmenter. Déjà les inadap tés de
toutes sortes représenten t 5,5 % de la
population. Dans le monde entier, on
sait qu 'il naît un infirme ou un débile
mental toutes les 20 secondes...

Et en Suisse ? Les quel ques stat is-
tiques que nous possé dons et qui sont
fragmentaires donnent ù penser que la
proportion est sensiblement la même
eue dans les antres i>ays. Or, en même
temps que ce p hénomène dont les
causes sont multip les et mal déter-
minées (1) ,  le p lanning famil ial  et
l' usage généralisé des contracep t i f s
laissent prévoir une diminution d' en-
viron 10 % des n a i s s a n c e s  (2 )
clans les années à venir. Cependant
on nous annonce que le vieillissement
de la population est un f a i t  sur lequel
il f a u t  tabler. La vie ayant été pro -
longée , le nombre des gens iigès el à
la retraite grandit par rapport à celui
de. la population active . Des calculs
savants permettent aux sociologues de
certifier que cette dernière sera d' en-
viron un quart de l' e f f e c t i f  de chaque
nation, dès l'année 1980. Mais déjà ,
en France , ne compte-t-on pas cent
personnes actives pour cent trente-
quatre habitants qui ne f o n t  rien ou
tout au moins, sont à la charge de
la collectivité (retraités , grands ma-
lades , infirmes , inaptes , enfants et
adolescents , étudiants).

La sagesse voudrait donc que les

prévisions budg étaires tiennent comp te
de ces données démograp hi ques , et que
les grands projets des grands travaux
ne dé passent pas le ch i f f r e  correspon-
dant aux moyens d' existence de ces
travailleurs en diminution. Pour tout
dire , au lien de prév oir une extension
des dèpense's, les gouverneme nts se-
raient bien insp irés en restant log iques
avec eux-mêmes et en proportion-
nant les budgets au c h i f f r e  réel des
travailleurs f u t u r s .  Ou bien , s 'il leur
parait essentiel de continuer sur une
lancée de grande envergure , ils se
doivent d'inciter les habitants à avoir
beaucoup, beaucoup, beaucoup d' en-
f a n t s , et d'habituer ceux-ci au travail
dés leur p lus jeune âge. I ls  ne seront
jamais trop nombreux pour solder les
fac tures  qui les attendent dans les
prochains lustres...

Il faudrai t  même s'y mettre dès
maintenant 1

Madeleine- .!. M A R I A T

1) Au nombre des causes, les médecins
citent : l'accouchement difficile , les ma-
ladies de la mère pendant la grossesse,
le manque d'oxygène, l'absorption de mé-
dicaments ou de produits chimiques,
les maladies du nouveau-né , ou un
coup reçu sur la tête... Ils ne parlent
pas de la télévision regardée à un âge
trop tendre bien que des spécialistes
aient constaté des lésions au cerveau —
et des crises d'épilepsie, chez de '.out
jeunes enfants.

2) On sait que M. Debré est très
Inquiet de la loi proposée par M. Neu-
wirth , en France ; il se souvient que
la France fut le pays de « l'enfant
unique », jusqu'au moment où une dis-
tribution massive d'allocations familiaWs,
remit en faveur les familles nombreuses.
A Genève, de récentes statistiques ré-
vèlent que la plupart des couples ont
un ou deux enfants, mais qu'un grand
nombre n'en ont pas du tout.
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AMPLI-STÉRÉO haute fidélité Thorens,
PR-24, 2 x 12 W, état de neuf , 530 fr. Télé-
phone 9 00 49.

GRANDES PLANTES d'appartement : philo-'
dendrons et gommiers, cause manque de
place. Tél. 7 64 83.

SOULIERS DE SKI No 30, après-ski dame
No 38, beau pantalon garçon, neuf. Télé-
phone 5 80 93.

PATINS POUR HOMME, pointure 45, à
l'état de neuf. Tél. (038) 9 68 72.

DIVAN-COUCHE et 2 fauteuils, ainsi qu'une
paire de souliers de ski No 40, Tél. 3 31 77.

SKIS Kastle, métal, 210 cm, fixations de
sécurité. Tél. 8 33 61.

CHAINES A NEIGE Rud, 5.90 x 13, état de
neuf , valeur neuves 125 fr., cédées à 70 fr.
Tél. (032) 7 03 93, dès 18 heures.

MANTEAU DE FOURRURE noir, taille 44,
prix 120 fr. Tél. (038) 6 66 90.

1 FRIGORIFIQUE 50 1, 90 fr. ; 1 lessiveuse
30 1, 18 fr. ; 1 baquet 30 1, 8 fr. ; 1 violon
75 fr. ; 1 boîte développement film 12 fr. ;
1 rasoir Thorens à ressort 25 fr. ; 1 fer à
repasser Therma 12 fr. ; 1 kimono judo
35 fr. ; 1 lanterne fer forgé 15 fr. ; 1 ton-
deuse cheveux 5 fr. ; 1 cafetière couleuse
3 fr. Tél. 4 33 42.
VOLIÈRES ET OISEAUX EXOTIQUES ;
patins de hockey 41 ; livre Silva animaux I.
Daniel Zurbuchen, Ecole-d'Horlogerie 20,
Fleurier.

PATINS DE HOCKEY No 40, 25 fr. ; sou-
liers de ski No 41, 20 fr. ; bottines cuir,
pour homme, No 40, 20 fr. Tél. 5 03 53.

ANTIQUITÉS : armes, cuivres, lampes, bi-
belots, livres, 6 chaises et petites tables
Louis XIII, soufflet de forge sur pieds. Face
Transair , Colombier.

SOULIERS DE SKI Nos 29, 34, 39. Prix
intéressants. Tél. 8 20 10.

TRAIN Mârklin, avec transformateur ; skis
avec arêtes, 160 cm ; bâtons en acier ; sou-
liers de ski No 36. Tél. 4 37 45.

MACHINE A LAVER automatique, en par-
fait état, prix à discuter. Tél. 6 24 17.

MACHINE A ÉCRIRE portative Optima,
état de neuf. Tél. 5 10 57.

HOUSSES pour sièges de VW 1200, simili-
cuir, rouge gris, très bon état. Tél. 5 10 57.

2 MANTEAUX DE FILLETTES 4 et 6 ans;
patins, bottines blanches No 32 ; chaise d'en-
fant ; parc d'enfant ; langeoir pour poser sur
la baignoire. Tél. 5 75 53.

TABLE A DESSIN 130 x 90, avec panto-
graphe ; cours d'électronique, 24 volumes ;
pneus à neige 550 x 13. Tél. 4 16 54.

PATINS DE HOCKEY No 38, 20 fr. ;
1 complet de garçon, 12 ans, à l'état de neuf ,
40 fr. Tél. 5 34 31.

MEUBLES USAGÉS, lits, fauteuils, buffet
et table. Tél. 8 48 36.

2 PAIRES DE SOULIERS DE SKI Henke,
double laçage, S'W/i , la paire 45 fr. ;
1 manteau de fourrure, marmotte du Canada,
100 fr. Tél. 5 86 13.

HAUT-PARLEURS : 1 H.P. type B.O. 10 W,
100 fr. ; 1 H.P. type-Philips 6 W, 50 fr.
Tél. 5 86 13.

AGFA'OPTICUS 100 pour diapositives 5x5,
état de neuf, 60 fr. Redard, Evole 4. Télé-
phone 5 57 37.

SOULIERS DE SKI No 381/:, état de neuf.
Tél. 5 59 24.

CUISINIÈRE ÉLECTRIQUE 3 plaques,
thermostat, lampe témoin, à l'état de neuf,
à vendre pour cause de double emploi. Télé-
phone 5 50 48. ,

JUPE GRISE plissée et jupe beige sport,
taille 40, état de neuf. Adresser offres écrites
à IJ 9541 au bureau du journal.

TRAIN ÉLECTRIQUE Mârklin , en très
bon état, avec accessoires. Tél. 7 17 41.

UNE TABLE RUSTIQUE, 4 chaises, à l'état
de neuf ; lampe à pétrole, fer à bricelets, fer
à repasser, bahuts, 1 vaisselier ancien, chau-
drons. Tél. (039) 5 14 31.

SKIS ALLAIS 205 cm, utilisés 2 saisons,
excellente occasion. Tél. 413 53, aux heures
des repas.

APPARTEMENT 2 ou 3 pièces altitude
minimum 700 mètres. Tél. (038) 6 22 10.

APPARTEMENT de 3 pièces, mi-confort,
libre tout de suite. Région Peseux-Corcelles.
Tél. 7 12 15.

APPARTEMENT de deux, éventuellement
•trois pièces, est cherché par dame seule pour
date à convenir. Adresser offres écrites à
1612-520 au bureau du journal.

CHAMBRE AVEC PENSION est cherchée
au centre de la ville par jeune manœuvre.
Tél. 5 1155.

COUPLE d'un certain âge cherche logement
de 2-3 pièces, avec salle de bains, éventuel-
lement conciergerie. Offres écrites à case 23,
2000 Neuchàtel 4.

CHAMBRE avec ou sans pension, bains.
Tél. 5 97 22.

CHAMBRE avec part à la salle de bains,
possibilité de cuisiner, pour deux demoiselles.
Tél. 5 07 57.

CHAMBRE avec confort , libre immédiate-
ment, aux Parcs 107. Mme Louise Matthey.

APPARTEMENT 5% pièces, tout confort ,
cheminée de salon, vue imprenable, quartier
tranquille. Adresser offres écrites à BC 9534
au bureau du journal.

BEL APPARTEMENT 4'/s pièces, tout con-
fort, avec vue imprenable, région Monruz,
pour le 24 mars 1967 ou date à convenir.
Adresser offres écrites à LG 9482 au bureau
du journal.

CHAMBRE CHAUFFÉE, part à la cuisine,
bains , à demoiselle , pour le ler janvier.
Tél. 5 34 47.

VIEILLES ARMES, tous fusils, sabres, pis-
tolets, képis, vieux uniformes, au meilleur
prix. Tél. 620 57.

PATINS DE HOCKEY No 35, skis 160 cm,
trottinette. Tél. 5 07 57.

SKIS 190 à 210 cm, avec arêtes ; souliers
de ski No 43, patins avec souliers No 43,
pour garçon. Tél. 3 39 72, à partir de
17 heures.

MACHINE A ÉCRIRE modèle récent, en
bon état. Tél. 3 25 56.

JEUNE ÉTUDIANT cherche travail pour
le samedi matin . Tél. 5 10 57.

TRAVAUX HORLOGERS sont cherchés à
domicile. Offres sous chiffres P 5095 N Pu-
blicitas, 2001 Neuchàtel.

GROUPEMENT THÉÂTRAL, cherche enga-
gement pour une comédie en un acte, de
Labiche. Téléphoner au 7 96 06, pendant les
heures de repas.

B 

Bonnes idées rAm-* uv I
pour vos lAUtAUÀ I

C L A I R V U E  vous offre aux meilleures conditions :
baromètres, thermomètres, jumelles de théâtre, longues-

Magasins : Bassin 8 et Portes-Rouges 163. Ê

I

Ouverl le samedi MBU 1"' "ludmf
jusqu'à 17 heures. BiFJr Pfff BST F̂ : M^ f̂fBfflWmi ŜH SSKra

SUFFIT DU TRAM, Corfaiîlod
Dimanche 18 décembre, à 14 h 30

GHÀND MATCH
AU COCHON

Tél. 6 4126

CAFÉ 00 THÉÂTRE
L'établisse-
ment rêvé

pour passer
les f êtes

Couture
Transformations
Remise à la taille

robes, jupes,
manteaux

Pitteloud
i Temple-Neuf 4

Tél. 5 41 23

LOCATION
DE CIREUSES

Téléphoner
de 12 h 30 à 13 h
et dès 18 heures
au (038) 3 39 92.

On porte à domicile.

LA BLANCHISSERIE «LE MUGUET» S.A.
avise sa fidèle clientèle que ses ateliers
seront fermés du 24 décembre 1966 au

2 janvier 1967.

MERCI DE VOTRE COMPRÉHENSION !
iiitsv.KuiAUjfl\;:»iwm«M^wa»BiwBMiiiiii«wii m n i

PETITES ANNONCES
au tarif réduit de 20 c. le mot

(minimum dix mots)

à l'exclusion de toute annonce
commerciale, non occasionnelle
ou ayant une certainj importance.

FEMME DE MÉNAGE est cherchée de
9 à 14 heures , sauf le dimanche , à Serrières.
Tél. 8 40 57.

A DONNER PETIT CHAT de 4 mois,
propre, contre bons soins. Tél. 6 29 09.

Hôtel-Restaurant DES PLATANES
2025 Chez-le-Bart
Tél. (038) 6 79 96

Spécialités :
Poissons du lac
Fondue bourguignonne

D A N S E R  s'apprend
rapidement , seul chez vous, avec ou sans
musique, grâce à une nouvelle méthode
simple qui vous garantit le succès.
Demandez documentation gratuite contre
enveloppe timbrée à votre adresse à :
INSTITUT RIVIERA - 1261 Trélex (VD).
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rôtisserie ^7^  ̂ «fc'gg Q
»*̂  Hôpital 15, Neuchàtel __

D MAGASIN SPÉCIALISÉ 2? . ?
° Pour fes fêtes °

H formidable choix en volaille g
? 

Dindes françaises fraîches fm
au choix, blanches et savoureuses Fr. 20.- à 45.- ¦*¦

mm Dindes hongroises fraîches . . Fr. 20.- à 35.-
"*¦ Dindes hongroises, prêtes à rôtir Fr. 15.- à  35.- 

^̂f j Oies de Pologne, une délicatesse Fr. 20.- à 35.- Q
__ Canards hongrois et hollandais, nn
Q tendres et juteux Fr. 10.- à  15 .- fal

? GRAND CHOIX DE POULARDES ET POULETS D

? 
Bressans , de Bretagne et du pays WM

PINTADES - PIGEONS M

C3 POULETS ET LAPINS DU PAYS *¦

R TOUTE NOTRE VOLAILLE EST PRÊTE A ROTIR Fi
¦" PORC FUMÉ DE DOUCE SALAISON ""
f|3 - GROS JAMBON - JAMBON ROULÉ - NOIX Q
__ DE JAMBON - PALETTES - COTELETTES - n.
U SALAMI DE FÊTES, etc. têà

? 
LANGUES DE BŒUF FRAICHES, FUMÉES ET SALÉES wm
RIS DE VEAU - QUENELLES - LANGUES M

H FOIE GRAS DE STRASBOURG, CAVIAR g|~~ GRAND CHOIX D'ASPICS, TERRINES, PÂTÉ EN
? CROUTE ET CHARCUTERIE FINE Li

Q PATÉ EN CROUTE, FABRICATION MAISON ES
n SAUCE VOL-AU-VENT m
¦d TERRINES FOIE DE VOLAILLE, FOIE GRAS U
mm ET GIBIER Q
mm Comme nous sommes très chargés les jours pré- g|
__ cédant Noël, veuillez avoir l'amabilité de nous __

mA passer vos commandes assez tôt. Merci d'avance ¦»¦

a LU
? es es ?????????? ? ?? c

il

CHOISISSEZ DES CADEAUX DE BON GOÛT
dans le cadre plaisant
de notre département

WÊarf umerie

Dépositaire agréé des produits de beauté

Helena Rubinstein Juvena
Lancôme Jean d'Avèse
Bioplacentine Vichy

Nos vitrines vous donneront déjà un aperçu de notre choix

ES
Wm tMmharrnacie Rue de 1?HôPital 2

Armand ïrt^

J Pour elle le cadeau qui fera plaisir *

5f ^
-t inooT^

^^ 
Costumes 

^
* En exclusivité: (ALPINIT) GlIetS "K

}¦ ^-  ̂Pulls {
3f -K
4 • bas *
J • lingerie £
5 • foulards ¥
yL i(
J • gants Z

ï ^7̂  GANTERIE -CHEMISERIE J

ï iU^<sdM  ̂ %
œ. tl™. * Seyon 12-Neuchàtel ^i ^̂  *

I HÔTEL DU <̂ f̂ )̂ AUVERNIER I

l̂ niionFiir^^
s j de notre cheminée S

I PALÉE DU LAC
sauce neuchàteloise ou niçoise jj

I FILETS DE PERCHES
au beurre ou gratinés aux crevettes

I SYLVESTRE:
UN EXCELLENT MENU

V j  Orchestre (4 musiciens) « Swing-Serenaders »

7 i  Bar à Champagne '

' Entrée, menu e* cotillons Fr. 25.— par personne ;
! ! Tél. (038) 8 21 93 j

Confiez au spécialiste

1 la réparation H
1 o F
I E de votre appareil <
fl * NOVALTEC 1
1 z

.! est à votre service
Parcs 54 Tél. 5 88 62 w =®

Salle de jeux Moulins 251er étage
Dès aujourd'hui: la véritable
piste américaine „Adventurer"
fonctionne
Le sport automobile qui obtient actuellement un grand
succès en Amérique

lesîeuration - Bar - Jeux électroniques
• m

1 \/n i \/n 'i YU LVU i¦ NEUVES i
i i

! 1966 |
(

Malgré le peu de changements apportés au modèle m
1967, nous sommes en mesure d'offrir quelques voitures V

(

neuves 1966 (types 121 et 122 S) à des conditions très
avantageuses. Demandez-nous une offre sans engage- |J
ment. Reprise de votre voiture. M

1 GARAGES SCHENKER B
I 

HAUTERIVE (NE) |
Tél. (038) 3 13 45-3  13 46 |

Le gril infrarouge le plus complet.
avec minuterie, 2 puissances de chauffage

ë| grille en fonte pour grillades

É L E C T R I C I T É
Orangerie 4 Neuchàtel

Tél. 5 28 00 l

Ile  

meuble combiné
que vous cherchez pour

agrémenter votre intérieur,
vous le trouverez chez

^LPOMEY NEUCHATÉf"
^SFIANDRES2-TEL5.27.Z2 

^

où il est exposé

au 1er étage

/îKxN
VJAJy
4 22 22

BISCÔMES NOISETTES
Une fine spécialité

iêJ -̂
V  ̂*""' Tél. 316 55

Pâtissier - Saint-Biaise \

Hôtel des Deux-Colombes
Colombier

vous offre : son grotto
pour ses spécialités
et son bar

au 1er étage. Ouvert tous les soirs
sauf le dimanche. Prolongation d'ou-

verture autorisée le vendredi.
Jeux de quilles

automatiques
Grande salle pour sociétés

Se recommande : Famille Gillet

PRÊTS SS i
Sans caution !

(038) 5 44 04 t |

I PRÊTS |
• Sans caution ggjj
• Formalités simplifiées >y \
• Discrétion absolue pi

Banque Courvoisier & Cie i
Téléphone (038) 5 12 07 ¦ Neuchàtel H

i Pour cause de changements de modèles,
¦ à vendre avec

FORT RABAIS
! quelques machines à laver d'exposition.
i Garantie de fabrique. Facilités de paie-
| ment.

Prospectus et conditions : A. Fornachon ,
9 2023 Bevaix. Tél. (038) 6 63 37.



ET MAINTENANT
EjDBE I LES IDÉES ET LES FAITS

Mais, sur le plan intérieur, une
majorité au Conseil fédéral pour quoi
fa ire ? Nous ne sommes pas de ceux
qui contestons que, dans le cadre
helvétique, il n'y ait pas de tâches
nationales nouvelles, et de grandes
tâches, à accomp lir. La Suisse n'est
plus en 1848, en 1874, en 1920 ou
en 1945. Mais nous persistons à pen-
ser que ces tâches peuvent et doi-
vent être accomplies, sans que soit
bouleversée la structure fédéraliste de
notre Etat, car le remède serait alors
infiniment plus dangereux que le mal.

Un plan à long terme est en con-
séquence à méditer et à élaborer par
la majorité, et imposé dès tors, s'il
est besoin, à la minorité centralisa-
trice, notamment dans le domaine du
financement de ces tâches. Une poli-
tique de dépenses ne saurait qu'être
compensée sur d'autres points par une
politique de strictes économies, même
s'il faut porter la hache dans le
fouillis de la bureaucratie et de
l'administration.

Quant au néo-fédéralisme à l'étude
duquel songe à se livrer la Nouvelle
Société helvétique, il y a lieu d'écou-
ter des voix comme celles-là. Il est
bien certain que l'on pourrait, sur
plus d'un point, réexaminer les rap-
ports des cantons entre eux et d'eux
tous avec la Confédération, quitte à
ne jamais oublier leur rôle d'Etats.

Ni le Conseil fédéral, ni les Cham-
bres n'ont d'intérêt à demeurer en
vase clos et à se soumettre aux seules
pressions des groupes de caractère
politique ou économique représentés
au parlement. Les courants de l'exté-
rieur doivent être de plus entendus
(pour la question jurassienne aussi).

Ainsi le plan établi par la majo-
rité aura de larges assises dans un
pays comme le nôtre, dont la socia-
lisation, au sens traditionnel du terme,
marquerait la ruine.

René BRAICHET

Pénibles polémiques sur les
événements qui suivirent

le meurtre de John Kennedy

Autour du livre « Mort d'un président »

NEW-YORK (AP). — Mme John Kennedy a annoncé son intention de s'oppo-
ser à la publication du livre de William Manchester « Death of a président »
(mort d'un président) qui doit sortir en feuilleton dans la revue « Look », à partir
du mois prochain et la polémique que nous avons évoquée mercredi semble
s'envenimer.

Ce livre décrit l'assassinat du président
Kennedy à Dallas, le 22 novembre 1963,
et les événements qui ont immédiatement
suivi. Mme Kennedy a déclaré que cet ou-
vrage déformait les faits , ajoutant : « Si

horrible que doive être un procès, il sem-
ble clair maintenant que mon seul recours
est de demander aux tribunaux de faire
respecte r mes droits. >

MOTIFS
Selon des milieux proches de la famille

Kennedy, l'action intentée serait fondée sur
les deux arguments suivants : Mme Kennedy
et le sénateur Robert Kennedy n'ont pas
autorisé la publication du livre de Man-
chester. Cet ouvrage constitue une atteinte
à la vie privée, et contrevient à un accord
selon lequel les choses concernant Mme
Kennedy ne devaient pas être publiées sans
son autorisation.

Mme Kennedy s'est déclarée insatisfaite
de certains passsages du livre, et notam-
ment de ceux qui font état de frictions
entre la famille Kennedy et le président
Johnson.

Ces frictions auraient commencé à bord
de l'avion qui ramena, de Dallas à Washing-
ton , le corps du président assassiné.

ATTITUDES
Selon un ami de la famille Kennedy, le

livre de Manchester dépeint Mme Kenne-
dy comme ayant été « bouleversée, parce
que c L.B.J. » maintenait l'avion trop long-
temps à Dallas, en attendant de prêter ser-
ment comme président ».

Selon une autre version, Mme Kennedy
et M. Kennet O'Donnell , adjoint particu-
lier du président assassiné, montèrent dans
l'avion et donnèrent l'ordre au pilote de
décoller immédiatement. Mais M. Johnson
aurait donné un contre-ordre.

Dans les milieux proches de la famille
Kennedy, on ajoute que le livre de Man-
chester contient « d'autres choses impli-
quant L.B.J. (Lyndon B. Johnson) qui sont
déformées et injustes » .

La mort de Walt Disney
Le fondateur de Disneyland, producteur

de plus de 600 films, depuis « Blanche-
Neige et les sept nains » à « Mary Pop-
pins », est mort à l'hôpital Saint-Joseph,
face aux studios où il créa tant de chefs-
d'œuvres du dessin animé.

Né le 5 décembre 1901 à Chicago,
Walter Elias Disney, d'ascendance irlan-
daise et allemande, montra, dès l'âge de
9 ans, ses dons pour le dessin et plus
spécialement pour la caricature, ce qui
lui permettait de régler de quelques coups
de crayon son coiffeur.

Entré au lycée Mac Kinley, à Chicago,
il suivait les cours du soir de dessin de
l'Académie des beaux-arts.

Pendant la Première Guerre mondiale,
alors qu'il n'avait pas encore 17 ans, il
partit pour la France et pendant un an
fut chauffeur d'une ambulance de la Croix-
Rouge dont la carrosserie fut bientôt ornée
de ses œuvres originales.

De retour aux c States » , Walt Disney

Le personnage le plus connu de Dis
ney : l'inénarrable Mickey.

travailla un temps pour une société de
publicité cinématographique et , en février
1920, s'établit à son compte dans lin ga-
rage. Avec plusieurs associés, aussi jeunes
que lui, il se lança ensuite à Hollywood
dans le dessin animé, sa première bande
retraçant les aventures du « Petit Chaperon
rouge ».

Walt Disney avait été admis à sortir de
l'hôpital après son opération et il avait
brièvement visité ses studios mais il fut
hospitalisé à nouveau pour son anniver-
saire afin d'y subir un examen post-
opératoire.

D'OSWALD A MARY POPPINS
Une de ses premières productions,

« Oswald le Lapin », lui valut des
avatars qui furent à l'origine de son
foudroyant succès. Le distributeur qui
la lui avait commandée avait refusé
de payer une rallonge à la note. A
son retour, Walt Disney évoquait mé-
lancoliquement les difficultés du mé-
tier et parlait du garage de ses dé-
buts lorsqu'il vit l'une des souris qui
hantait ce studio sommaire Je regar-
der d'un sourire moqueur : c'était
« Mickey Mouse ».

Donald Duck, le chien Pluto, les
trois petits cochons devaient bientôt
se joindre à la malicieuse, souris, sans
parler des personnages féeriques tels
que Blanche-Neige, Peter Pan, et plus
récemment Mary Poppin s, qui défie
les lois de la gravité.

L'ENCHANTEUR
Walt Disney a également envahi le

monde de la télévision depuis 1950
et, cette année, plus de mille . neuf
cents heures sont consacrées sur le
petit écran à ses films dans lesquels
des documentaires sur la vie des ani-
maux se mêlent à des dessins animés
et comédies musicales en couleur.

L'enchanteur a réalisé une ville de
rêve : Disneyland, parc d'attractions
féeriques qui couvre soixante-cinq hec-
tares dans le faubourg d'Anaheim, et
qui reçoit annuellement des millions
de visiteurs.

Il avait en tête des projets encore
plus ambitieux : Disney World , qui

devait être édifié à Orlando (Floride),
à 4800 kilomètres de Disneyland, . et
l'édification , à Mineral-King, dans le
comté de Tulare (Californie) d'une
station hivernale et estivale dotée de
quatorze remonte-pentes de ski , de
dix restaurants, d'un village et de
deux grands hôtels.

Un triomphe pour Franco :
95 pour cent des électeurs

inscrits ont voté « oui »

Même les franquistes n'y croyaient pas à ce point

MADRID (AP). — Les Espagnols ont approuvé en masse la nouvelle loi
organique soumise au référendum et le pourcentage de 95,6 pour cent de « oui »,
alors que les résultats étaient presque complets, constitue un triomphe personnel
pour le général Franco.

Sur la base de ces résultats on constate torale et le soutien évident de la masseSur la base de ces résultats on constate
que les Espagnols de 1966 ont donné plus
de voix favorables au régime que lors du
référendum de 1947 sur le retour à la
monarchie. Il y avait eu alors 92,9 pour
cent de voix favorables.

Le succès écrasant de ce deuxième ré-
férendum, qui a été aidé puissamment par
une campagne officielle de propagande où
l'opposition n'a pu s'exprimer prépare ainsi
la succession future au général Franco.

Les résultats du référendum constitution-
nel espagnol rendus publics par le bureau
des statistiques sont les suivants : M

inscrits : 21301,540 ; votants : 18,913,637
(88,79 %) ;  « oni » 18,130,612, (95,86 %) ;
non 342.336 (1,81 %) ; nuls ou blancs :
440.687 (2,33 %).

2 MILLIONS D'ÉLECTEURS DE PLUS
. Un porte-parole gouvernemental a expli-

qué que le surplus de deux millions d'élec-
teurs, par rapport au nombre précédemment
annoncé d'électeurs inscrits, provenait de
changements de situation survenus depuis le
référendum de 1965 : militaires ayant changé
de garnisons, personnes ayant quitté la
campagne pour la ville, jeunes gens ayant
atteint leur majorité, travailleurs rentrés de
l'étranger, avec un peu d'avance sur les
fêtes de fin d'année, pour voter, marins
qui se trouvaient en mer au moment du
recensement.

Les observateurs politiques à Madrid
pensent que ce succès aura des répercus-
sions à l'étranger.

« L'importance de la participation élec-

du peuple espagnol pourraient bien modi-
fier l'opinion de certains , des critiques du
général Franco », a dit un observateur au
sujet des rapports entre Madrid et la CEE
ou l'OTAN.

Pour ces observateurs, le résultat du ré-
férendum influencera les discussions à ve-
nir.

Enfin , à l'intérieur, le référendum mon-
tre qu'au crépuscule de sa vie, le général
Franco est au moins aussi populaire au-
jourd'hui qu'à aucun autre moment de sa
carrière politique.

Le pape Pie XII est bien
intervenu en faveur des Juifs

persécutés par Hitler

Les archives américaines le prouvent

WASHINGTON (AP). — Dans un rap
port adressé en 1944 à M. Cordell Hull
secrétaire d'Etat américain de l'époque, M
Clifford Edward Hathcote-Smith, représen
tant en Italie du comité intergouvernemen

tal pour les réfugiés , faisait état d'une con-
versation dans laquelle le pape Pie XII
annonçait son intention de demander à
l'ambassadeur de l'Allemagne hitlérienne
d'arrêter les déportations de réfugiés juifs
vivant dans le nord de l'Italie.

Selon ce document, contenu dans un
Volume de 1500 pages, publié par le dépar-
tement d'Etat, Pie XII , que des livres et
pièces de théâtre ont récemment taxé de
passivité à l'égard du sort des Israélites,
déclara que « ni l'histoire ni sa conscience
ne lui pardonneraient s'il ne prenait pas
cette initiative » .

Dans un autre document, M. Taylor ,
représentant personnel du prisident Roose-
velt au Vatican , rapporte , en septembre
1944, que le pape a effectivement demandé
la libération de 9000 réfugiés juifs environ ,
par l'intermédiaire du nonce apostolique à
Berlin.

Le gouvernement allemand lui fit savoir
que ces réfugiés dépendaient de la < Ré-
publi que socialiste italienne », le régime fan-
toche créé par Mussolini en Ital ie du nord ,
ce à quoi le Vatican répondit qu'il n'avait
« pas de communication avec cet orga-

La raison des «si »
UN FAIT PAR JOUR

La gauche professe une curieuse
philosophie. Elle adore le peuple, mais
elle ne le presse sur son cœur que dans
la mesure où le peuple tombe dans
ses filets. Un exemple : 100,000 Fran-
çais votent gaulliste ? Ce sont des imbé-
ciles. 50,000 Français votent pour Mit-
terrand ? Ce sont des démocrates. On
voit la différence.

Cependant la gauche s'est toujours
ingéniée à empêcher le peuple de s'ex-
primer par lui-même. D'où son hosti-
lité au référendum. La panacée ? Le ré-
gime des partis et les élus de ces par-
tis. J'entends bien que l'on nous dira
que ces élus sont des mandataires. Mais
qui a choisi ces mandataires ? Le peuple
n'est convié qu'à choisir dans un lot
de candidats qui lui aura été imposé.

Ces réflexions valent pour le réfé-
rendum qui vient de se dérouler en
Espagne. Les urnes étaient de verre,
mais les bulletins ne l'étaient pas. Cer-
tes, les Mitterrand espagnols n'ont pas
eu à leur disposition 3 heures de radio
et de télévision pour développer leurs
thèses, mais ils ont pu sans autre bri-
made publier des articles, faire apposer
des affiches. Us ont pu enfin manifester
leur opposition, soit par nn vote hos-
tile, soit en ignorant une consultation
qui à leur sens débouchait sur l'inconnu.

Je n'ai lu nulle part que des électteurs
avaient été effectivement empêchés de
s'exprimer selon leurs convictions. Per-
sonne n'a dit que, ici ou là, on avait
mis de force dans la main des électeurs
hostiles des paquets de bulletins « oui >..
En vérité, le résultat le prouve, l'oppo-
sition au franquisme se retrouve dans
les lieux traditionnels de l'opposition ,
que celle-ci soit républicaine comme à
Madrid, républicaine et séparatiste com-
me en Catalogne, républicaine, mais aussi
carliste comme au pays Basque et en
Navarre.

Mais ce peuple pourtant privé des
droits politiques dont bénéficient ceux
de l'Ouest européen, comment a-t-il pu
donner ainsi nn nouvel aval à un ré-
gime qui d'après de savants docteurs
était unanimement détesté ?

C'est que le peuple espagnol doit à
Franco un bien inappréciable. Ce bien
s'appelle la paix et ceux qui souffrirent
de_ la guerre savent bien quel est son
prix. Il a, cahin-caha, mais en avançant
cependant, même si ce fut fait trop
lentement au gré de beaucoup, sorti
l'Espagne d'un sous - développement
quasi total. Il a tout en respectant
les traditions dont la République espa-
gnole n'avait pas su reconnaître les mé-
rites, permis à l'Espagne de commencer
à ouivrir certaines fenêtres sur le monde.

Le vote de mercredi prouve à quel
point le peuple espagnol a appris ce
que pouvait coûter de s'enivrer un peu
trop de grand air, quand rien, ni per-
sonne, n'a préparé cette transformation.
La démocratie, cela s'apprend, et c'est
peut-être plus difficile que d'apprendre
à lire.

Dans tous ceux qui ont voté « oui »,
il y a sans doute beaucoup de gens
qui ne sont pas des franquistes incondi-
tionnels et qui n'ont pas forcément sur
l'avenir de l'Espagne les mêmes aspira-
tions que le général Franco.

Mais, ils ont tenu compte de ce qui
avait été fait, de ce quii restait à faire ,
et surtout de ce qu'il était passible de
faire. C'est pourquoi, en définitive, le
peuple espagnol vient de donner une
preuve de maturité politique.

Au fond, le résultat le plus clair de
ce oui massif, c'est qu'à coup sûr, voici
commencée pour l'Espagne une grande
révolution. Ceux qu'aveugle la passion,
feraient bien do le comprendre. Si
d'aventure, ils le pouvaient.

L. ORANGER

AC60RD NUCLÉAIRE
FRANCO-ALLEMAND

PARTS (ATS-AFP).  ̂ Un accord a été
conclu entre la France et l'Allemagne pour
la construction en commun, à Grenoble,
d'un réacteur nucléaire de recherche.

Le réacteur, dont le coût de construction
sera de 160 millions de francs (132 millions
de DM), partagés par les deux pays, sera
mis en service en 1970.

La construction et l'exploitation du réac-
teur seront confiées à un Institut scientifique
qui portera le nom d'< Institut Paul Lan-
gevin — Max von Laue > . Le directeur
de cet institut sera Allemand. Ce sera , 1e
professeur Meyer Leibnitz.

Un couple suisse se lue
en Allemagne

STUTTGART (ATS-DPA) . — M. Graf
46 ans, entrepreneur de construction,
d'EUikon sur la Thur et sa femme Rosa,
36 ans, ont péri jeudi dernier sur l'auto-
route de la vallée du Rhin, près de
Neuenbourg, dans le Bad-Wurtemberg.

Leur voiture de sport, qui roulait à
grande vitesse, se mit à déraper et alla
heurter la glissière droite de sécurité.
Tandis que sa femme était tuée sur le
coup, M. Graf , grièvement blessé, ren-
dait quelques heures pins tard le dernier
soupir à l'hôpital. Le couple Graf laisse
quatre enfants.

Le frère de Ben Barka
accuse Oufkir

BUDAPEST (AP). — Dans une in-
terview accordée au magazine hongrois
« Orszag, Vilag », M. Abdelkader Ben Barka
a déclaré que son frère c n'existe plus
pour nous et pour le monde ».

11 a précisé qu'il avait renoncé à l'espoir
de revoir son frère vivant et que sa famille
pendant un an, avait tenté de faire la lu-
mière sur sa disparition.

M. Ben Barka a déclaré, d'autre part ,
que son frère avait rencontré M. Cherkaoui ,
ambassadeur du Maroc à Paris , à Franc-
fort , en avril 1965.

« Cherkaoui promit à mon frère, au nom
de la cour royale et du roi , de pouvoir
rentrer librement au Maroc et lui offrit
même un poste dans le gouvernement.

Naturellement, nous n'avions aucune idée
du piège caché derrière cette promesse. »

M. Ben Barka a précisé que le ministre
de l'intérieur , le général Oufkir, avait joué
une rôle décisif dans la disparition de son

La France conclut
un accord commercial

avec la Rhodésie
SALISBURY (AP). — On apprenait hier

à Salisbury que la France et la Rhodésie
ont conclu un accord portant sur la vente
de tabac rhodésien , principale cible des
sanctions économiques contre le régime de
M. Ian Smith , d'une valeur de deux mil-
lions de livres (28 millions de francs) et
la vente par la France à la Rhodésie de
cotonnades d'une valeur identique .

Cet accord aurait été conclu lors de la
visite en France de M. Harry Wells, prési-
dent de la manufacture rhodésienne des
tabacs, et d'un autre homme d' affaires.

Des centres d'achat seraient créés en Rho-
désie pour écouler les cotonnades françaises
qui représentent normalement environ un
quart des importations rhodésiennes de ces
articles , mais actuellement un tiers.

Un maître en presque tout
Entre 1935 et 1940, tout le monde

croyait à son génie. Vers 1950, les cri-
tiques le méprisaient, si le public conti-
nuait de le suivre. Aujourd'hui, il dis-
paraît. Et le moment est venu, déjà , de
constater qu'il ne mérite ni éloges exces-
sifs , ni démolition systématique.

Comme Chaplin est devenu le symbole
du cinéma comique, Disney était celui
du dessin animé. Flossie, Pluto, Donald ,
Mickey, Dingo, Bambi : nous les avons
tous aimés. Nous avions raison. C'était
Walt Disney créateur, avant 1940.

Le voici producteur et réalisateur :
Blanche-Neige et les sept nains, Pinoc-
chio et surtout Fantasia, son chef-d' œu-
vre peut-être. Bien sûr, la vilaine sor-
cière f i t  toujours très peur aux enfants.
Les Walt D isney s'adressaient plutôt aux
grands enfants que nous sommes pour
nous distraire, nous effrayer , nous amu-
ser. Et il savait le faire fort  bien.

Puis Walt D isney créateur s'ef faça.  Il
devint un étonnant industriel : son entre-
prise occupe des milliers de personnes.
Son parc d'attraction — le Disneyland
— est connu dans le monde entier. Des
cinéastes américains y trouvent encore le
petit train cher au western.

ÉTONNANTE FIGUR E
Disney f i t  réaliser des documentaires

avec des animaux, la célèbre série « C'est
la vie > . Mais les animaux se compor-
taient comme des personnages de des-
sins animés. Le documentaire était dès
lors discutable , s'il restait spectaculaire.

Ces dernières années, Disney produisit
un grand nombre de comédies : sa plus
belle réussite reste « Mary Popp ins » .

/ ( chaque p ériode de sa carrière, il
connut une ou plusieurs réussites. Disney
f u t  le créateur d'un petit monde imagi-
naire, vif ,  souvent violent : Disneyland
mérite son nom.

D isney réalisateur, inventeur, produc-
teur , capitaine d'industrie aura imposé
son nom à toutes les productions qui

sortaient de son usine à tel point que
l'on continue 'de tout lui attribuer alors
même qu'il ne créait plus rien.

Avec lui disparaît une des f i gures les
p lus étonnantes du cinéma américain ,
qui conjugue toujours création et indus-
trie. Et D isney f u t  un maître en pres-
que tout. On le discutait, on le discute-
ra. Mais certaines de ses œuvres, de ses
personnages, resteront. Freddy LANDRY

EUS! L'escalade vietnamienne
La déclaration « dénonce résolument » les

raids comme de « nouvelles atrocités » qui
aggravent davantage la situation au Viet-
nam.

Elle ajoute que le Viêt-nam du Nord a
reçu et continuera de recevoir un soutien
à formes multiples de la part de l'Union
soviétique.

Selon le porte-parole américain, les ex-
plosions à l'intérieur de la ville de Hanoï,
mardi et mercredi, auraient pu être pro-
voquées soit par des fusées « Sam » défec-
tueuses qui seraient retombées sur la ville
sans avoir explosé, soit par des missiles air-
air tirés par les avions au cours de combats
aériens.

Selon Tass
Dans une dépêche de son correspondant

au Viêt-nam du Nord , E. Kobelev, l'agence
Tass rapporte également que les avions
américains ont détruit plus de cinquante
maisons dans la région de Hanoï et qu 'un
appareil américai n a tiré une fusée contre
le quartier des ambassades.

Selon l'agence , un bébé et une femme
enceinte figurent parmi les tués.

Le correspondant déclare avoir visité les
quartiers bombardés et, dit-il, des bombes
sont tombées « sur le quartier ouvrier de
Phouc-Tan, sur la rive droite du fleuve
Rouge ». « L'incendie a détruit plusieurs di-
zaines de maisons. Il y a des enfants parmi
les victimes » .

La thèse américaine
Dans les milieux officiels américains , on

a déclaré hier que des avions américains
avaient bombardé, mercredi, pour la deuxiè-
me journée consécutive, la région de Hanoï ,
et que trois appareils avaient été abattus.

Des chasseurs-bombardiers de l'aviation
et de la marine ont attaqué les mêmes
objectifs que mardi : un important dépôt
de véhicules à Van-Dien, à 8 kilomètres au
sud de Hanoï, et une grande gare de triage
à Yen-Vien , à 10 kilomètres au nord-est
de la capitale nord-vietnamienne.

Au cours des raids , plus d'une vingtaine
de < Mig 21 » et de « Mig 17 » ont été
rencontrés , et ils ont abattu l'un des appa-
reils américains perdus. Les deux autres
ont été victimes du feu intense de la D.C.A.

On a également observé un accroissement

des actions terrestres au Viêt-nam du Sud.
C'est ainsi que les forces du Vietcong ont
lancé des attaques dans quatre secteurs lar-
gement séparés. Un porte-parole officiel a
reconnu que les unités vietnamiennes avaient
subi des pertes modérées à lourdes, lors
des quatre engagements.

CRAINTES DE THANT
M. Thant , secrétaire général de l'ONU ,

a déploré < l'intensification du bombarde-
ment du Viêt-nam du Nord » par les Etats-
Unis , a annoncé son porte-parole.

Le secrétaire général a exprimé égale-
ment la crainte que ces bombardements
t ne conduisent à une guerre élargie » .

ET DES AMÉRICAINS
On craint , de plus en plus, à Saigon ,

que le Vietcong' ne se livre à des atten-
tats en signe de représailles contre les
raids aériens américains sur la banlieue
de Hanoï.

« Nhan Dan » l'organe du P.C. nord-viet-
namien , a lancé un appel aux soldats nord-
vietnamiens et au Vietcong « pour qu 'ils
vengent la population de Hanoï » .

Plusieurs militaires américains pensent
que les maquisards vont attaquer soit l'aé-
roport de Tan Son nhut , soit des caserne-
ments américains.

FRONTIÈRE FERMÉE
entre l'Angola

et le Congo ex-belge
LISBONNE (AP). — A la suite de

l'incident de frontière de la semaine der-
nière qui a causé la mort de sept soldats
portugais (25, selon les rebelles congolais),
le gouvernement de Lisibonne a annoncé
la fermeture de la frontière entre le Congo
et sa colonie de l'Angola.

Les relations entre la République démo-
cratique du Congo et le Portugal , que nous
avons tenté de maintenir dans un esprit de
bon voisinage, se sont détériorées par suite
de la récente attaque terroriste à partir
du territoire congolais , déclare un commu-
niqué gouvernemental.

Les terroristes circulent et agissent libre-
ment au Congo et leurs attaques provo-
quent de lourdes pertes pour nos troupes.

Grève des médecins
en Relgique

BRUXELLES (A. — Les médecins af-
filiés à l'une des deux plus importantes
associations médicales belges se sont mi
en grève pour deux jours, afin de protester
contre les actions en justice intentées con-
tre certains de leurs collègues et contre
un nouveau projet gouvernemental tendant
essentiellement à interdire les grèves des
médecins.

Les grévistes affirment que le mouve-
ment est presque total dans quatre ou
cinq des neuf provinces belges mais le mi-
nistère de la santé déclare de son côté
que la situation est normale dans quatre
des cinq plus grandes villes du pays.

Un avion sur un car
en Irak : 25 morts

BEYROUTH (ATS - Reuter). — Radio-
Bagdad a annoncé hier qu 'un avion d'en-
trainement s'est abattu sur un autobus qui
roulait à la frontière syro-irakienne en pro-
venance de l'Irak et qui .se rendait en Sy-
rie. Vingt-cinq personnes ont été tuées, no-
tamment des ressortissants syriens, palesti-
niens, libanais, somaliens, ainsi qu'un Ira-
kien. Le seul rescapé est le chauffeur de
l'autobus ; le pilote de l'avion a également
été tué. Radio-Bagdad n'a pas annoncé la
nationalité de l'appareil ; elle a toutefois
précisé qu'une enquête était en cours.

SOVIET SUPRÊME
Abordant ensuite le plan pour Ian pro-

chain , il a annoncé que le revenu national
devait s'accroître de 6,6 % par rapport à
1966, mais que l'augmentation réelle serait
de 7,4% .

Le revenu réel, par tête d'habitant, doit
augmenter de 5,5 %, en raison des. salaires.
Le taux prévu cette année était de 6,5 %.

Evoquant la question agricole, le « point
noir » de l'économie soviétique, il a précisé
que la récolte de céréales ayant été très
importante , la production doit être supé-
rieure d'environ 10 % à celle de l'an dernier.

Il a annoncé que la réforme dans la
direction des entreprises se poursuivrait et
que le nombre des objectifs économiques,
imposés par les organismes centraux de
planification , diminuerait.

Les malheurs du français
PARIS (ATS) .  — La langue fran-

çaise, langue officielle dans vingt
et un Etats africains, et langue ma-
ternelle pour vingt et un autres,
langue de travail de l 'Organisation
des Nations unies, est trop fréquem-
ment, au sein de cet organisme,
l'objet de vexations contraires à ses
propres règlements, a déclaré jeudi
après-midi M. Maurice Genevoix, se-
crétaire perpétuel de l 'Académie
française.

M. Maurice Genevoix, au cours de
la séance publiqu e que l'Académie
français e tient chaque année à pa-
reille époque, rappelait que la mé-
daille d'or de la langue française

avait été attribuée en 1966 au pa-
pe Paul VI , pour la perfection avec
laquelle il parle et écrit le frança is.

Faisant allusion au français uni-
versel, M. Maurice Genevoix a fait
observer : « Encore faut-il que cette
universalité ne devienne pas un
amalgame de fautes et de dégéné-
rescences que l'on constate à travers
le monde, partout où l'on parle
français. » « Néanmoins, a-t-il ajou-
té , il convient, pour chaque pays
francophone, de faire la part des
« expressions locales qui sentent bon
le pays. » Et il a cité comme exem-
ple le mot « si poétique » des Cana-
diens, « la poudrerie ».

Les dômes de la lune

Cette photographie de la lune, prise le
25 novembre dernie r par « Lunar Orbiter
II » et publiée hier par la NASA, démon-
tre que la lune est un astre volcanique.

La photo, qui couvre une surface de
37,500 km carrés, montre, pour la pre-
mière fois en détail , une série de dômes
lunaires présentant de nombreuses aspérités
et des crevasses. Le document montre , éga-
lement, quelques cratères de forme ronde

provoqués probablement par des météori-
tes.

D'autre part , la NASA a procédé
à Cap-Kennedy, au lancement d'un bio-
satellite, transportant des milliers d'insec-
tes, bactéries, œufs de grenouilles, amibes
et végétaux divers. L'engin a été mis en
orbite à l'aide d'une fusée « Delta » (Té-
léphoto AP).
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UN ACCEDENT...
« Bien sur, des accidents peuvent

se produire », a déclaré une per-
sonnalité américaine à propos des
informations de source communiste
faisant état d'un bombardement de
la ville même de Hanoï.

Cette personnalité, qui a tenu i
conserver l'anonymat, a précisé que
le bombardement avait été ordon-
né contre une gare de triage, à
dix kilomètres de la capitale.

CHYPRE. — M. Soukan , ministre des af-
faires étrangères turc, a déclaré devant le
Sénat que la Tchécoslovaquie avait infor-
mé la Turquie qu'elle n'enverrait pas une
seconde livraison d'armes à Chypre.

PLUS D'ARMES TCHEQUES POUR
ET LA CECA. — On apprend de Bruxel-
les que l'Autriche a demandé jeudi l'ou-
verture de négociations avec les six Etats
membres de la communauté européenne
du charbon et de l'acier.

NÉGOCIATIONS ENTRE L'AUTRICHE


